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Préambule 

La SAS MéthaTernois exploite une unité de méthanisation d’effluents d’élevage et de matières 

végétales sur la commune de VALHUON, dans le département du Pas-de-Calais. Les matières 

premières utilisées sont issues de sept exploitations agricoles ainsi que des déchets végétaux en 

provenance de la région des Hauts de France. 

 

La société souhaite aujourd’hui développer son activité et prévoit ainsi la construction de nouvelles 

infrastructures. L’augmentation de la quantité de matières entrantes de 26 tonnes/jour à 82 

tonnes/jour, et donc du biogaz produit en sortie, nécessite une revalorisation de la puissance du 

moteur de cogénération. Elle passerait ainsi de 0,5 à 1 MW.  

 

La SAS MéthaTernois projette par ailleurs de valoriser des matières provenant d’industries 

agroalimentaires de la région, qui nécessitent une hygiénisation. 

 

Toute activité de méthanisation est soumise à la nomenclature Installations Classées pour la 

Protection de l’Environnement (ICPE). 

 

L’augmentation de la puissance du moteur ainsi que le changement de nature des matières 

entrantes méthanisées sur site modifient le régime relatif à la nomenclature ICPE de l’installation de 

la SAS MéthaTernois, actuellement soumise à déclaration. Elle serait soumise, après réalisation du 

projet, à enregistrement au titre des rubriques 2781 et 2910. 

 

Ce projet comprend également un plan d’épandage relevant de la rubrique 2.1.4.0 au titre des 

Installations Ouvrages Travaux Aménagements. Le plan d’épandage relève du tableau annexé à 

l’article R122-2 du Code de l’environnement, qui prévoit un examen au cas par cas préalable à la 

réalisation d’une étude d’impact pour les plans d’épandage avec un flux d’azote total supérieur à 

10 tonnes par an. Suite à l’examen au cas par cas, le projet de plan d’épandage a reçu une 

exonération d’étude d’impact. 

 

Le présent dossier a pour vocation de répondre aux exigences prévues par la réglementation des 

ICPE dans le cadre du projet d’extension de l’installation. 

 

Le dossier comporte les pièces suivantes : 

- Une demande d’enregistrement d’une unité de méthanisation et cogénération traitant 82 t/j 

de matières entrantes ; 

- Les plans de situation au 1/25 000e et au 1/2 500e en Annexe 1 ; 

- Le CERFA n°15679*02 pour les demandes d’enregistrement en Annexe 2 ; 

- Les pièces annexes au dossier ; 

- Une étude préalable d’épandage. 
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Chapitre A.  Demande 

d’enregistrement 

Référence : article R. 512-46-3 du Code de l’Environnement 
 

 

Préfecture du Pas-de-Calais  

Bureau des installations classées pour la protection de l’environnement 

Rue Ferdinand Buisson 

62020 ARRAS Cedex 9 

  

Monsieur le Préfet, 

 

Nous, soussignés, associés de la SAS MéthaTernois, avons l’honneur de solliciter de votre part une 

demande d’enregistrement relative à une installation de méthanisation de déchets agricoles et 

agroalimentaires au titre des rubriques 2781-2 et 2910-B de la nomenclature des Installations Classées 

pour la Protection de l’Environnement. 

 

Nous souhaitons également déclarer 4,7 tonnes de gaz inflammables de catégorie 2 au titre de la 

rubrique 4310. 

 

Ce projet comprend un plan d’épandage du digestat soumis à autorisation au titre de la rubrique 

2.1.4.0 au titre des Installations Ouvrages Travaux Aménagements, exonéré d’étude d’impact suite 

à demande d’examen au cas par cas. 

 

Par ailleurs, nous sollicitons votre bienveillance afin de nous accorder une dérogation pour pouvoir 

présenter un plan d’ensemble à l’échelle 1/500e par rapport à l’échelle prévue au 1/200e par le 

Code de l’Environnement. 

 

Après lecture de la totalité du dossier, nous attestons de la véracité des informations et 

renseignements qui y figurent. 

 

Nous acceptons que le bureau d’études Studéis qui nous a appuyé pour la réalisation de cette 

demande se voit adresser copie du présent document, et se voit attribuer directement copie de 

l’ensemble des correspondances de la Préfecture qui nous seront adressées afin d’en accélérer la 

prise en charge. 

 

La présente demande est rédigée conformément au Code de l’Environnement, Livre V, Titre 1er de 

la partie législative et Livre V, Titre 1er de la partie réglementaire. 

 

Nous vous prions d’agréer, Monsieur le Préfet, l’expression de notre considération distinguée. 

 

A VALHUON, le 4 novembre 2019 

 

Pour la SAS METHATERNOIS, Armel LESAFFRE 

Associé de la SAS MéthaTernois 
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Chapitre B.  Présentation du 

demandeur 

Tableau n°1. Identité du demandeur 

Nom MéthaTernois 

Forme juridique Société par Action Simplifiée 

Adresse du siège social 45 Route nationale – 62130 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE 

Téléphone 06.32.46.05.69 

Code NAF 3511Z 

SIRET 79493122000022 

Signataire de la demande Armel LESAFFRE, Associé 

 

La société est composée de treize associés : 

- Jean-Sébastien CHAMILLARD, représentant la SCEA CHAMILLARD (SAINT-MICHEL-SUR-

TERNOISE) ; 

- Gérard CLAY, représentant l’EARL CLAY CANNESSON et l’EARL TERRASOLA (BRIAS) ; 

- Benoît BOUDAILLIEZ, représentant l’EARL DU CLOCHER (VALHUON) ; 

- Omer ROGEZ, représentant le GAEC DU VILLAGE (VALHUON) ; 

- Antoine VASSEUR ; 

- Bertrand HERNU ; 

- Denis HERNU ; 

- Xavier LOUCHET, représentant le GAEC DE GROSSART (BRIAS) ; 

- Cédric DESMOULIN ; 

- Karel LESAFFRE, représentant le GAEC LESAFFRE (FIEFS) ; 

- Armel LESAFFRE ; 

- SOCIETE NOUVELLE AES DANA ; 

- SA BTP. 

 

Les renseignements relatifs aux associés figurent dans la liste ci-dessous. 

 

EARL CLAY CANNESSON 

Siège social : Ferme de l’Abbaye de Neuville 62 130 BRIAS 

N° Siret : 383 673 225 000 17 

Associés : CLAY Gérard 

Exploitation de type Polyculture composée d’une SAU de 172 ha. 

 

EARL DU CLOCHER 

Siège social : 4, rue d’Huclier 62 550 VALHUON 

N° Siret : 439 615 584 000 18 

Associés : BOUDAILLIEZ Benoit 

Exploitation de type Polyculture-Elevage composée d’un atelier de 63 vaches laitières et d’une SAU 

de 118 ha. 

 

EARL TERRASOLA 

Siège social : Ferme de l’Abbaye de Neuville 62 130 BRIAS 

N° Siret : 411 199 235 000 28 

Associés : CLAY Gérard 

Exploitation de type Polyculture composée d’une SAU de 50 ha.  
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GAEC DE GROSSART 

Siège social : 3, Impasse du Bois HAMEAU DE GROSSART 62 130 BRIAS 

N° Siret : 423 237 700 000 20 

Associés : DEMOULIN Cédric, FLEURY Philippe, LOUCHET Xavier 

Exploitation de type Polyculture-Elevage composée d’un atelier de 130 vaches laitières et d’une SAU 

de 150 ha. 

 

GAEC DU VILLAGE 

Siège social : 15, rue de Pernes 62 550 VALHUON 

N° Siret : 390 398 865 000 19 

Associés : HERNU Bertrand, HERNU Denis, ROGER Omer, VASSEUR Antoine 

Exploitation de type Polyculture-Elevage composée d’un atelier de 150 vaches laitières et d’une SAU 

de 314 ha. 

 

GAEC LESAFFRE 

Siège social : 8, rue Catholique 62 134 FIEFS 

N° Siret : 405 363 136 000 12 

Associés : LESAFFRE Armel, LESAFFRE Karel, LESAFFRE Joël 

Exploitation de type Polyculture-Elevage composée d’un atelier de 95 vaches laitières d’une SAU de 

182 ha. 

 

SCEA CHAMILLARD   

Siège social : 45, route nationale 62 130 SAINT MICHEL SUR TERNOISE 

N° Siret : 491 773 875 000 19 

Associés : CHAMILLARD Jean-Sébastien, CHAMILLARD Denis, CHAMILLARD Chantal, DELMARLE 

Fabrice 

Exploitation de type Polyculture-Elevage d’une SAU de 210 ha.  

 

SOCIETE NOUVELLE AES DANA 

Siège social : Creartois ZI EST, Rue Kepler 62223 SAINT LAURENT BLANGY 

N° Siret : 453 998 924 000 22 

Associés : GODAR Bernard, LIARD Ghislaine, PRUVOT Claude 

Société d’ingénierie et d’études techniques 

 

SA BTP 

Siège social : 10 Route d’œuf 62130 CROISETTE 

N° Siret : 339 341 331 000 41 

Associés : MARTIN Erwann  

Société de construction béton 
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Chapitre C.  Dossier 

installation classée 

DOCUMENTS TENUS A LA DISPOSITION DE L’INSPECTEUR 

Les associés de la SAS MéthaTernois s’engagent à établir et à tenir à jour un dossier comportant les 

documents suivants : 

- une copie de la demande d’enregistrement et du dossier qui l’accompagne ; 

- la liste des matières pouvant être admises dans l’installation : nature et origine 

géographique ; 

- le dossier d’enregistrement daté en fonction des modifications apportées à l’installation, 

précisant notamment la capacité journalière de l’installation en tonnes de matières traitées 

(t/j) ainsi qu’en volume de biogaz produit (Nm³/j) ; 

- l’arrêté d’enregistrement délivré par le préfet ainsi que tout arrêté préfectoral relatif à 

l’installation ; 

- les résultats des mesures sur les effluents et le bruit sur les cinq dernières années ; 

- les différents documents prévus par le présent arrêté, à savoir : 

o le registre rassemblant l’ensemble des déclarations d’accidents ou d’incidents faites 

à l’inspection des installations classées, 

o le plan de localisation des risques, et tous éléments utiles relatifs aux risques induits par 

l’exploitation de l’installation, 

o les fiches de données de sécurité des produits présents dans l’installation, 

o les justificatifs attestant des propriétés de résistance au feu des locaux, 

o les éléments justifiant la conformité, l’entretien et la vérification des installations 

électriques, 

o les registres de vérification et de maintenance des moyens d’alerte et de lutte contre 

l’incendie, 

o les plans des locaux et de positionnement des équipements d’alerte et de secours 

ainsi que le schéma des réseaux entre équipements avec les vannes manuelles et 

boutons poussoirs à utiliser en cas de dysfonctionnement, 

o les consignes d’exploitation, 

o l’attestation de formation de l’exploitant et du personnel d’exploitation à la 

prévention des nuisances et des risques générés par l’installation, 

o les registres d’admissions et de sorties, 

o le plan des réseaux de collecte des effluents, 

o les documents constitutifs du plan d’épandage, 

o le cas échéant, l’état des odeurs perçues dans l’environnement du site. 

 

RECAPITULATIF DES DEMARCHES A REALISER PAR LA SAS METHATERNOIS 

Le tableau suivant reprend l’ensemble des démarches régulières et des documents, relatifs à la 

thématique environnementale, que la SAS MéthaTernois devra réaliser auprès des différents services 

administratifs. 

 

Tableau n°2. Démarches et documents à réaliser régulièrement auprès de l’administration 

Démarches et documents à réaliser Périodicité Administration concernée 

Déclaration des émissions polluantes Tous les ans Monsieur le Préfet - DDPP 

Contrôle des installations électriques 
Tous les ans si présence de salarié 

Tous les 5 ans sinon 
Monsieur le Préfet - DDPP 
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Chapitre D.   

Situation actuelle et 

description du projet 

Conformément aux articles R512-46-3 et R512-46-4 du Code de l’environnement, ce chapitre décrit 

le projet en présentant a minima :  

- La localisation du projet ; 

- La nature et le volume de l'activité ; 

- L'installation, l'ouvrage ou les travaux envisagés, ses modalités d'exécution et de 

fonctionnement ; 

- Les procédés mis en œuvre ; 

- Ainsi que l'indication de la ou des rubriques des nomenclatures dont le projet relève. 

 

DESCRIPTION SYNTHETIQUE DU PROJET 

Ci-dessous sont indiqués les paragraphes détaillant les thématiques attendues par l’article R512-46-

3 du Code de l’Environnement. 

 

Tableau n°3. Thématiques attendues par l’article R512-46-3 du Code de l’Environnement 

Thématique Partie associée 

Présentation du demandeur Chapitre B 

Emplacement du projet D.2 

Description de la nature et du volume des activités projetées D.4 

Description des incidences notables qu'il est susceptible d'avoir sur l'environnement Chapitre F 

 

Ci-dessous sont indiqués les paragraphes détaillant les thématiques attendues par l’article R512-46-

4 du Code de l’Environnement. 

 

Tableau n°4. Thématiques attendues par l’article R512-46-4 du Code de l’Environnement 

Thématique Partie associée 

Une carte au 1/25 000 ou, à défaut, au 1/50 000 sur laquelle sera indiqué l'emplacement 

de l'installation projetée. 
Annexe 1-1 

Un plan, à l'échelle de 1/2 500 au minimum, des abords de l'installation jusqu'à une 

distance qui est au moins égale à 100 mètres. 
Annexe 1-2 

Un plan d'ensemble, à l'échelle de 1/200 au minimum, indiquant les dispositions projetées 

de l'installation ainsi que, jusqu'à 35 mètres au moins de celle-ci, l'affectation des 

constructions et terrains avoisinants, le tracé des réseaux enterrés existants, les canaux, 

plans d'eau et cours d'eau. 

Annexe 3 

Plan 1 

Plan 2 

La compatibilité des activités projetées avec l'affectation des sols prévue pour les secteurs 

délimités par le plan d'occupation des sols, le plan local d'urbanisme ou la carte 

communale. 

G.4 

Dans le cas d'une installation à implanter sur un site nouveau, la proposition du 

demandeur sur le type d'usage futur du site lorsque l'installation sera mise à l'arrêt définitif. 
G.1 

L'évaluation des incidences Natura 2000. F.2.1.1 et F.3.1  

Les capacités techniques et financières de l'exploitant. G.3 

Un document justifiant du respect des prescriptions applicables à l'installation. Chapitre E 

La compatibilité du projet avec les plans, schémas et programmes. G.5 
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LOCALISATION DE L’INSTALLATION 

Localisation générale du site 

L’unité de méthanisation existante de la SAS MéthaTernois est implantée, rue de Pernes,  le long de 

la route départementale D916 sur la commune rurale de VALHUON dans le département du Pas-de-

Calais (62), à environ 6 km au Nord-Est de SAINT-POL-SUR-TERNOISE et 15 km au Sud-Ouest de LILLERS. 

 

La cartographie suivante permet de visualiser la localisation du site de méthanisation de la SAS 

MéthaTernois. 

 

Cartographie n°1.  Positionnement géographique du site la SAS MéthaTernois (Source : Studéis) 

 

 

Positionnement géographique 

L’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois est localisée : 

- Sur la route départementale D916 ; 

- A 520 mètres au Nord du bourg de la commune de VALHUON ; 

- A 1,9 km à l’Ouest du hameau de MONNEVILLE ; 

- A 2,1 km à l’Ouest de la commune de BOURS ; 

- A 2,3 km au Sud-Ouest de la commune d’HUCLIER ; 

- A 2,4 km au Sud-Est de la commune de TANGRY ; 

- A 3,4 km à l’Est de la commune d’HESTRUS ; 

- A 3,6 km au Nord de la commune de BRIAS. 

 

La cartographie suivante localise l’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois dans la commune 

de VALHUON. 
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Cartographie n°2.  Emplacement du site de méthanisation de la SAS MéthaTernois (Source : 

Studéis) 

 
 

La SAS MéthaTernois est composée d’un seul site de méthanisation localisé sur la commune de 

VALHUON.  

 

Le site de méthanisation de la SAS MéthaTernois, décrit dans les paragraphes suivants, est présenté : 

- Au paragraphe D.3 ; 
- Par des photos aériennes (Cartographie n°3) ; 

- Par les plans fournis en Annexe 1-1 et en Annexe 1-2 ; 

- Par les plans généraux des installations : Annexe 3 (Plan 1 et Plan 2). 

 

Parcelles cadastrales 

La SAS MéthaTernois est actuellement localisée sur les parcelles cadastrales n°121 et 123 de la 

section ZK de la commune de VALHUON. Le projet d’extension de la SAS MéthaTernois se fera sur la 

parcelle agricole adjacente à l’unité de méthanisation actuelle. Les parcelles cadastrales 

concernées par l’extension sont les parcelles n°122 et 124 de la section ZK, propriété de M. et Mme 

HERNU. Un accord de vente entre les propriétaires et la SAS MéthaTernois est fourni en Annexe 4. 

 

Occupation du sol à proximité de l’exploitation 

L’unité de méthanisation est entourée de parcelles agricoles. Au Sud du site de méthanisation, au 

bourg de VALHUON, se trouve l’habitation la plus proche. La route départementale D916 passe à 

proximité du site de méthanisation. 

 

La cartographie suivante présente l’occupation du sol à proximité de l’unité de méthanisation. 
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Cartographie n°3.  Occupation du sol à proximité du site de méthanisation (Source : Studéis) 

 
 

Infrastructures à proximité 

Le tableau ci-dessous décrit la nature et la localisation des habitations ou locaux occupés par des 

tiers les plus proches des bâtiments en projet. Cette distance doit être supérieure à 50 mètres d’après 

l’arrêté du 12 août 2010 modifié relatif aux prescriptions des unités de méthanisation soumises à 

enregistrement. 

 

Tableau n°5. Habitations ou locaux occupés par des tiers les plus proches des bâtiments projetés 

Descriptif 
Distance par rapport au futur site, après réalisation du 

projet 

Maison d’habitation (H) 350 m au Sud-Ouest 

Bâtiments agricoles (A) 1,9 km à l’Est 

Bâtiments industriels ou commerciaux (B) 2 km au Nord-Est 

 

Aucune habitation ou local habituellement occupés par des tiers, ni zone destinée à l’habitation, 

n’est présente dans un rayon de 200 mètres autour du futur site. Les habitations ou locaux 

habituellement occupés par des tiers les plus proches des bâtiments du futur site de méthanisation 

sont situés à 350 mètres au Sud-Ouest de celui-ci. 

 

Aucune habitation n’est située à moins d’un kilomètre des futurs bâtiments dans les directions Est, 

Nord et Ouest. 

 

La photographie aérienne suivante permet d’appréhender la localisation des habitations les plus à 

proximité du site. 
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Cartographie n°4.  Localisation des bâtiments projetés et des habitations de tiers les plus proches 

(Source : Studéis) 

 
 

  

(B) 2 km 

(A) 1,9 km 

(H) 0,35 km 
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ETAT INITIAL 

Historique des installations 

La frise chronologique suivante présente l’évolution de l’exploitation depuis sa création. 

 

Figure 1.  Historique des installations 

 
 

Agencement actuel du site 

L’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois est composée de : 

- Un pont bascule (PB1) ; 

- Un bureau comprenant l’accueil, un local sanitaire, le stockage de petit matériel et un local 

de traitement de l’eau (B1) ; 

- Une salle de réunion (B2) ; 

- Une fosse de stockage d’intrants liquides de 254 m³ (F1); 

- Un hangar de stockage des intrants solides comprenant 4 silos de 81m² (S1, S2, S3 et S4); 

- Une trémie d’incorporation (T) ; 

- Un local pompe (P);  

- Un digesteur de 1 815 m³ comprenant 2 agitateurs (D1); 

- Un post-digesteur de 1 815 m³ comprenant 2 agitateurs (D2); 

- Deux locaux de cogénération contenant chacun un moteur de cogénération de 250 KWh 

(Lco1 et Lco2); 

- Un local chaudière (Lch) ; 

- Un séparateur de phase (Sep) ; 

- Un silo de stockage du digestat solide de 142 m² (S5) 

- Une fosse de stockage du digestat liquide de 2 945 m³ (F2) ; 

- Deux serres chauffées pour la production de spiruline (Ser1 et Ser2); 

- Un local de récolte de la spiruline (Lr) ; 

- Une réserve incendie de 240 m³ ; 

- Un forage. 

 

La figure suivante présente l’organisation actuelle de l’unité de méthanisation de la SAS 

MéthaTernois. 

 

2011

•Premières réflexions

•Visites de sites en fonctionnement

•Rencontres avec acteurs et industries locaux

2013

•Sécurisation du gisement de matières premières

•Valorisation de la production de chaleur avec la production de spiruline

•Création de la société

•Choix du site d'implantation

2014

•Dossier de demande de déclaration d'exploiter

•Lancement des démarches administratives

2019

•Volonté d'augmenter la capacité de production de 26 à 82 tonnes/jour

•Lancement des démarches administratives
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Cartographie n°5. Agencement actuel de l’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois (Source : Studéis) 

Entrée 

principale 

du site 
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Description des bâtiments avant-projet 

D.3.3.1 Description des bâtiments 

Les caractéristiques des bâtiments avant-projet sont données dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°6. Description des bâtiments du site (Source : DMB Conseils) 

Equipement Dimensionnement Caractéristiques 

Digesteur (D1) 

Diamètre ext.: 22,10 m 

Hauteur max. : 6,82 m 

Hauteur hors sol : 1,50 m 

Volume : 1 815 m³ 

Mur en béton, 

Bardage en panneau sandwich gris-graphite, 

Couverture en Bâche EPHD 

double paroi de teinte gris-foncé. 

Post-digesteur (D2) 

Diamètre ext.: 22,10 m 

Hauteur max. : 6,82 m 

Hauteur hors sol : 1,50 m 

Volume : 1 815 m³ 

Mur en béton, 

Bardage en panneau sandwich gris-graphite, 

Couverture en Bâche EPHD 

double paroi de teinte gris-foncé. 

4 Stockages intrants solides 

(S1, S2, S3 et S4) et 1 stockage 

de digestat solide (S5) 

Longueur : 34,45 m 

Largeur : 14,30 m 

Faitage : 10,53 m 

Mur en plaques béton, 

Couverture en tôle fibres-ciment naturelle. 

Fosse de stockage du 

digestat liquide (F2) 

Diamètre ext.: 25,46 m 

Hauteur utile : 5,50 m 

Hauteur hors sol : 1,50 m  

Volume : 2 945 m³ 

Mur en béton, 

Bardage en panneau sandwich gris-graphite, 

Couverture en Bâche EPHD 

double paroi de teinte gris-foncé. 

2 Locaux de cogénération 

(Lco) 

Longueur : 11,88 m 

Largeur : 2,95 m 

Hauteur : 2,80 m 

Hauteur du conduit 

d’évacuation : 10 m 

Mur en tôle de teinte vert-anglais, 

Tuyauterie en acier inoxydable, 

Equipements spécialisés en aluminium blanc 

Local chaudière (Lch) 

Longueur : 34,45 m 

Largeur : 14,30 m 

Faitage : 10,53 m 

Mur en brique monolithes 

Menuiseries en PVC blanc et en Trespa ivoire, 

Bardage en bois, 

Couverture en tôle fibres-ciment naturelle 

2 serres (Ser) 

Longueur : 60,02 m 

Largeur : 8,02 m 

Faîtage : 4,09 m 

Armature en acier galvanisé 

Pignons et Menuiseries en polycarbonate 

transparent 

Couverture en bâche PVC double 

transparente. 

Local de récolte (Lr) 

Longueur : 7,09 m 

Largeur : 2,44 m 

Faîtage : 2,66 m 

Mur en tôle de teinte vert-anglais, 

Couverture en bâche PVC de teinte gris 

foncé 

 

D.3.3.2 Descriptions des bâtiments de stockage 

Les capacités de stockage du site existant sont consignées dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°7. Capacités de stockage de produits sur le site existant (Source : SAS MéthaTernois) 

Type Quantités / an Mode de stockage 

Matières premières  

Solide 5 000 T Quatre silos bétonnés de capacité unitaire de 81,9 m2 (S1 à S4) 

Liquide 3 250 T Fosse de stockage bétonnée de 254 m³ (F1) 

Digestats  

Solide 2 319 T Dalle de stockage bétonnée de 142,1 m2 (S5) 

Liquide 6 728 m3 Fosse de stockage de 2 945 m3 (F2) 
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Figure 2.  Vue latérale des silos de stockage dédiés aux intrants solides (Source : Studéis) 

 
 

Quelques autres produits chimiques sont utilisés en faible quantité sur site pour maintenance et 

nettoyage. Ils sont stockés dans une armoire anti-feu sur rétention. 

 

Les aires de stockage sont présentées sur le Plan 1 en annexe du présent document. 

 

D.3.3.3 Description du digesteur et du post-digesteur 

Les caractéristiques du digesteur et du post-digesteur en place sont consignées dans le tableau 

suivant. 

 

Tableau n°8. Caractéristiques techniques des digesteurs de la SAS MéthaTernois 

Type Matériaux Diamètre 
Hauteur hors 

sol 
Pression gaz Température 

Digesteur 

Béton banché 21,5 m 1,5 m 3 mbar 

Entre 38 et 42°C 

Post-digesteur Entre 26 et 28°C 

 

Les deux ouvrages sont couverts par une bâche double peau en EPDM étanche, qui tient lieu de 

gazomètre. La membrane intérieure permet le stockage du gaz, tandis que la membrane extérieure 

offre une protection contre les intempéries et les risques de crevaison. Une grille horizontale empêche 

les membranes de retomber dans la cuve de digestat en cas de perte de pression.  
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D.3.3.4 Description du moteur de cogénération 

Les caractéristiques techniques des moteurs sont disponibles dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°9.  Caractéristiques techniques des moteurs de cogénération (Source : Schnell Motoren) 

Moteur SCHNELL M6R20.1 

Cylindrée 11,7 litres 

Cylindres 6 en ligne 

Régime 1 500 tr / min-1 

Puissance électrique 250 kW 

Rendement électrique 43% 

Puissance thermique 232 kW 

Rendement thermique 40% 

Consommation de biogaz pour 60% de méthane dans le biogaz 93 m3 / h 

Consommation de biogaz pour 50% de méthane dans le biogaz 112 m3 / h 

Dimensions 3 770 x 1 500 x 2 130 mm 

Poids 3 300 kg 

 

D.3.3.5 Utilisation d’un forage 

Pour assurer l’approvisionnement en eau de l’unité de méthanisation, la SAS MéthaTernois utilise le 

forage existant lui appartenant. L’ouvrage est un forage agricole d’une profondeur de 68 mètres. 

Ce forage est situé au Sud-Ouest du site d’exploitation. Il est localisé à plus de 35 mètres des 

bâtiments existants et des bâtiments projetés. 

 

La SAS MéthaTernois utilise près de 300 m3 par an pour le fonctionnement de l’unité, soit un  

prélèvement inférieur à 1000 m³. La consommation annuelle prévue après projet est estimée à 400 

m³ par an, respectant ainsi le seuil de prélèvement de 1000 m³ par an. 

 

Afin d’éviter tout risque de pollution, un clapet anti-retour est installé sur la conduite d’eau associée. 

La tête de forage est surélevée de 50 cm et est cimentée sur la partie supérieure du forage pour 

assurer son étanchéité. 

 

Organisation actuelle de l’unité de méthanisation 

D.3.4.1 Matières entrantes 

 Matières admissibles 

Les matières susceptibles d’être traitées sont les déchets, produits et sous-produits organiques qui 

remplissent les conditions suivantes : 

- Utilisables en agriculture après méthanisation, dans le cadre d’une agriculture durable ; 

- Présentant un intérêt pour le bon fonctionnement du processus de méthanisation ; 

- Admis par la rubrique 2781-1 de la nomenclature ICPE : matière végétale brute, effluents 

d'élevage, matières stercoraires, lactosérum et déchets végétaux d'industries 

agroalimentaires. 

 

 Gisement actuel 

La capacité actuelle de traitement s’élève à 26 tonnes/jour, pour un fonctionnement 7 jours/7 et 

24h/24. 

 

Les matières premières entrantes prennent la forme de lisiers, fumiers, déchets verts et résidus de 

graisses végétales en provenance des exploitations associées et d’industries du département. Le site 

reçoit environ 3 250 tonnes de déchets et 5 000 m3 de lisier annuels. 

 

Le tableau suivant détaille les quantités et les natures des matières entrantes sur la SAS MéthaTernois. 
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Tableau n°10. Quantités d’intrants traitées par l’installation actuelle et leurs origines géographiques 

(Source : SAS MéthaTernois, 2013) 

Intrants Quantités Fournisseur Origine géographique 

Effluents d’élevage 

Lisiers bovins 4 000 m3/an 

EARL DU CLOCHER VALHUON 

GAEC DE GROSSART BRIAS 

GAEC DU VILLAGE VALHUON 

GAEC LESAFFRE FIEFS 

Lisiers porcins 1 000 m3/an EARL LECHERF FRANCK HESTRUS 

Fumiers de bovin 1 800 t/an 

EARL DU CLOCHER VALHUON 

GAEC DE GROSSART BRIAS 

GAEC DU VILLAGE VALHUON 

GAEC LESAFFRE FIEFS 

Fumiers de volailles 250 t/an GAEC DU VILLAGE VALHUON 

Déchets agricoles 

Céréales 300 t/an Unéal AIRE-SUR-LA-LYS, MERCATEL 

Maïs 250 t/an 

EARL DU CLOCHER VALHUON 

GAEC DE GROSSART BRIAS 

GAEC DU VILLAGE VALHUON 

GAEC LESAFFRE FIEFS 

Pommes de terre 50 t/an Varie selon l’année Producteurs locaux 

Oignon (produit et 

sous-produit) 
400 t/an SARL ACQUETTE BAPAUME 

Autres déchets 

Déchets verts 150 t/an Commune de VALHUON VALHUON 

Résidus de 

graisses végétales 
50 t/an INGREDIA SAINT-POL-SUR-TERNOISE 

TOTAL 3 250 t/an + 5 000 m3/an  

 

Les matières entrantes utilisées sont toutes exemptes d’impuretés, de corps étrangers, de métaux 

lourds et de produits toxiques, conformément à la réglementation. 

 

D.3.4.2 Traitements 

 Fonctionnement 

Le schéma qui suit présente le fonctionnement de l’unité de méthanisation. 

  



SAS METHATERNOIS – Dossier de demande d’enregistrement     

 

Page 22 sur 162 

Figure 3.  Schéma de fonctionnement de l’unité actuelle (Source : SAS MéthaTernois) 

  
 

Remarque : Ce schéma correspond au fonctionnement de l’unité de méthanisation décrit lors de la 

déclaration de l’installation. Depuis, un deuxième moteur de 250 KWh a été ajouté à l’installation. 

 

 Réception et stockage des matières à méthaniser 

Les matières premières sont systématiquement pesées au niveau du pont à bascule à l’entrée.  Le  

stockage est ensuite différencié selon la nature du gisement. 

 

Matières liquides 

Les lisiers et effluents de traite sont acheminés par camion-citerne et déposés dans la fosse de 

stockage de 254 m3 prévue à cet effet. Ces matières sont envoyées vers le digesteur à l’aide d’une 

pompe. 

 

Matières solides 

Les matières solides sont réceptionnées au niveau de quatre silos béton d’une surface unitaire de 

81,90 m2 (soit une surface totale de 327,6 m2). Elles sont ensuite criblées et hachées finement à l’aide 

d’un Rotacut équipé d’un dispositif de piégeage de cailloux. Cette étape intermédiaire permet de 

limiter l’introduction de corps étrangers dans le digesteur et y facilite le malaxage. 
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Le chargement des intrants solides se fait à l’aide d’une trémie incorporatrice avec vis doseur d’une 

capacité maximale de 30 tonnes par jour. La trémie est doublée d’une pompe pour la recirculation 

des jus. La matière est ainsi rendue un peu plus liquide, ce qui optimise également les consommations 

énergétiques à l’étape de malaxage.  

 

 Méthanisation 

Les intrants ainsi prétraités arrivent au niveau du digesteur. Ils y sont dégradés par des micro-

organismes anaérobies en suspension libre. Cette dégradation, que l’on appelle méthanisation, 

produit du biogaz et un résidu appelé digestat. Le temps de séjour moyen total de la matière 

entrante est de 39 jours. 

 

Les matières entrantes sont constamment brassées par quatre agitateurs immergés, équitablement 

répartis dans le digesteur et post-digesteur. Le chauffage des ouvrages est assuré par un échangeur 

thermique externe installé dans le local technique dans l’axe.  

 

Les digestats produits à l’issue de cette étape sont pompés depuis le fond de cuve afin d’éviter toute 

introduction d’air dans la biomasse. Le traitement des digestats est décrit au paragraphe D.3.4.3. 

 

 Traitement et valorisation du biogaz 

Le biogaz produit lors du processus de méthanisation est traité pour réduire le taux d’hydrogène 

sulfuré puis est dirigé vers la centrale de cogénération. En cas d’arrêt ou de maintenance du moteur, 

le gaz est envoyé vers la chaudière pour y être brûlé. 

 

Désulfurisation du biogaz 

Le sulfure d’hydrogène H2S est un gaz très corrosif qui peut endommager durablement le moteur de 

cogénération. L’objectif est de produire un biogaz contenant moins de 300 ppm de sulfure 

d’hydrogène avant envoi en cogénération. 

 

Un traitement primaire du sulfure d’hydrogène est effectué à l’intérieur des digesteurs par injection 

contrôlée d’oxygène. De faibles quantités d’air ambiant sont introduites dans le ciel gazeux par un 

ventilateur à débit constant commun aux deux ouvrages.  

 

Des microorganismes spécifiques appelés thiobactéries se développent à la surface du digestat et 

fixent le gaz par réaction avec l’oxygène selon la réaction chimique suivante : 

H2S + 
1

2
 O2  → S° + H2O 

 

Le soufre se retrouve ainsi dans le digestat et non plus en phase gazeuse. 

 

Le biogaz passe ensuite par un réseau enterré pour être refroidi. Les condensats sont récupérés dans 

des puits à condensat et envoyés vers la fosse de stockage du digestat liquide par une pompe de 

relevage.  

 

Les débits de biogaz et d’hydrogène sulfuré sont mesurés en permanence et s’affichent sur un écran 

situé dans le local de cogénération. 

 

Traitement du biogaz sur charbon actif 

Le biogaz est ensuite traité dans une cuve de charbon actif afin d’éliminer les composés résiduels 

indésirables par absorption.  

 

Cogénération 

Le biogaz ainsi purifié est envoyé vers les moteurs de cogénération d’une puissance de 250 kW. Sa 

combustion permet la production d’énergie électrique par mise en mouvement du moteur et de la 

génératrice de courant d’une puissance de 250 kW. La chaleur dégagée par les moteurs est 

récupérée au niveau d’un échangeur thermique à plaque pour le refroidir et d’un échangeur 
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tubulaire installé sur la sortie des gaz d’échappement du moteur. Ces échangeurs produisent de 

l’énergie thermique disponible sous forme d’eau chaude. La valorisation des productions issues de 

la cogénération sont décrites au paragraphe D.3.4.3.  

 

Chaque moteur est installé dans une unité dédiée équipée d’un système de ventilation. Les gaz de 

combustion sont évacués à l’extérieur du bâtiment par un échappement équipé d’un silencieux à 

plus de 10 mètres du plancher. Le local est insonorisé et les entrées et extractions d’air sont équipées 

de pièges à son pour limiter les nuisances sonores.  

 

Figure 4.  Vue extérieure les deux  locaux de cogénération (Source : SAS MéthaTernois) 

 
 

Une armoire de commande du moteur de cogénération et une armoire de contrôle des ouvrages 

du site sont également installées dans chaque local. Les mesures de méthane, d’hydrogène sulfuré 

et de température sont centralisées dans ce même bâtiment.  

 

Valorisation des productions thermiques et électriques 

L’électricité produite sert à couvrir les besoins propres de l’installation : le surplus de produit est 

intégralement revendu à EDF. Le raccordement au réseau est fait via le transformateur le plus 

proche, précédé par un poste de transformation de 630 Kva. 

 

La production de chaleur sous forme d’eau chaude couvre les besoins propres de l’installation 

(chauffage du digesteur) et est également valorisée à travers une activité annexe de production de 

spiruline. Ces micro-algues sont destinées à l’alimentation du bétail et à la complémentation de 

l’alimentation d’animaux domestiques. 

 

La culture de spiruline se fait sous serre. L’unité en compte trois de type tunnel avec bâche double 

parois plastiques, de dimensions de 8 x 60 mètres. Chaque serre abrite deux bassins de 25 par 5 

mètres pour une profondeur en eau de 10 cm.  
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D.3.4.3 Matières sortantes 

 Séparation de phase 

Le digestat obtenu à la sortie du processus de méthanisation est envoyé vers un séparateur de phase 

de 35,1 m2 en béton. Un traitement mécanique permet de séparer la phase liquide de la phase 

solide et d’obtenir deux types de digestats.  

 

La phase solide, appelée digestat solide, est stockée sur une dalle béton couverte dédiée de  

142 m2 à proximité des silos. Le digestat liquide est envoyé vers une fosse en béton banché de  

2945 m3 réels. La durée de stockage est supérieure à  6 mois. 

 

 Digestats 

Qualité 

Les digestats issus du processus de méthanisation offrent de nombreux avantages par rapport à 

l’utilisation d’intrants classiques. 

 

Les effluents d’élevage bruts sont composés majoritairement d’azote organique. Le processus de 

méthanisation transforme une grande partie de cet azote en azote minéral. Cet azote a l’avantage 

d’être plus facilement mobilisable par les plantes. Il n’est pas dégradé par les micro-organismes du 

sol, contrairement à son homologue organique. Ce processus de dégradation favorise l’acidification 

des sols : l’emploi de digestat plus riche en azote minéral limite donc ce phénomène. Le pouvoir 

germinatif des semences d’adventice potentiellement présentes dans le digestat est réduit par 

rapport à un fumier classique. Enfin, la méthanisation ne dégradant que très peu la lignine, le digestat 

a le même pouvoir de production d’humus que l’intrant dont il est issu. 

 

Le processus de méthanisation dégrade les acides gras volatils et fait précipiter le soufre. Ce sont 

ces deux molécules qui sont entre autres à l’origine des mauvaises odeurs dégagées par le fumier. 

Le digestat a donc l’avantage de générer moins de nuisances olfactives. Ces propriétés 

mécaniques (viscosité réduite) lui permettent également de pénétrer de façon plus profonde et 

homogène dans le sol, réduisant encore la propagation d’odeurs.  

 

Valeurs agronomiques 

La valeur agronomique du digestat produit sur site est décrite au Chapitre H. Plan d’épandage du 

présent document. 

 

Devenir 

Les deux fractions de digestat obtenues à l’issue du processus de méthanisation sont épandues sur 

les surfaces agricoles, dans le respect du plan d’épandage réalisé dans le cadre du dossier de 

demande de déclaration d’exploiter préalable à la construction de l’unité existante en 2013. 

 

 Electricité 

La production d’électricité annuelle est de 1 950 MWh, intégralement revendus à EDF. 

 

 Energie thermique 

La production annuelle sous forme d’eau chaude s’élève à 1 293 MWh. Le quart est utilisé pour 

assurer le chauffage du digesteur et du post-digesteur (soit 343 MWh). Les 950 MWh restants 

permettent de chauffer les bassins de production et développement de spiruline.  

 

 Bilan énergétique annuelle avant-projet 

Le schéma suivant reprend le bilan énergétique annuel de l’unité de méthanisation existante. 
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Figure 5.  Bilan énergétique annuel de l’installation existante (Source : SAS MéthaTernois) 

 
 

D.3.4.4 Equipements annexes 

 Surveillance 

Tous les processus de l’unité sont contrôlés par un système d’acquisition et de contrôle de données. 

Les mesures de débits, de pression et de température sont centralisées et affichées dans le local de 

cogénération. Ces valeurs sont utilisées pour ajuster les processus.  

 

 Rétention 

L’intégralité des eaux souillées du site est collectée et envoyée vers un bassin d’infiltration. Une fosse 

supplémentaire d’une capacité de 5 000 litres récupère les éventuels écoulements de jus liés à 

l’incorporation des intrants dans le digesteur : une pompe les réachemine vers ce dernier. 

 

Plusieurs ouvrages sont équipés de bacs de rétention, dont le local qui sert au stockage des huiles, 

filtres et matériel destiné à l’entretien des équipements. Un merlon végétalisé est mis en place en 

limite de parcelle et participe également aux processus de rétention. 

 

D.3.4.5 Raccordement aux réseaux 

Le site actuel est raccordé au réseau d’eau potable et télécom. 

 

D.3.4.6 Accès  

L’accès au site se fait via le portail d’entrée principale donnant sur la départementale D916 reliant 

SAINT-POL-SUR-TERNOISE et PERNES-EN-ARTOIS.  
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PRESENTATION DU PROJET 

Nature et volume des activités avant et après projet 

Le projet de la SAS MéthaTernois comprend le développement de l’activité de méthanisation avec 

une augmentation et une diversification des matières entrantes grâce à l’installation d’un 

hygiénisateur, une augmentation de la production de biogaz et une revalorisation de la puissance 

du moteur de cogénération à  1 MW. La SAS MéthaTernois prévoit pour cela la construction de 

nouvelles infrastructures. 

 

La SAS MéthaTernois est accompagnée par l’entreprise AES DANA, qui assurera la construction du 

projet et l’assistance technique relative à l’unité de méthanisation. 

 

Le tableau suivant présente les quantités de matières entrantes sur le site de la SAS MéthaTernois, 

avant et après projet. 

 

Tableau n°11. Quantités de matières entrantes avant et après projet sur le site de la SAS 

MéthaTernois 

 Avant-projet Après projet 

Matières entrantes 26 tonnes/jour 82 tonnes/jour 

 

Au total, le projet réalisé permettra de méthaniser près de 29 617 tonnes d’intrants par an, soit environ 

82 tonnes de matières entrantes par jour. 

 

Agencement après projet du site 

Le projet objet de la présente demande d’enregistrement porte sur : 

- La construction de deux hangars de stockage d’intrants solides : 

o 1 hangar S6 d’une superficie de 170 m² accolé au hangar existant (S1 à S5), 

o 1 hangar S7 d’une superficie de 510 m² situé au Sud du site, 

- La construction de 3 fosses d’intrants liquides hygiénisés d’une capacité unitaire de 80 m³ (F5, 

F6 et F7) ; 

- La construction d’un local d’hygiénisation (Hy) et l’installation d’un biofiltre ; 

- La construction d’un post-digesteur/ stockeur de digestat liquide  F3 de 7 630 m³ ; 

- La construction d’une fosse enterrée de récupération des eaux de ruissellement F4 de 240 m³ 

situé à proximité de la fosse F2 ; 

- Un poste de traitement au charbon actif et un pot à condensat (Ch) ; 

- La mise en place d’un 2e pont-bascule (PB2) ; 

- La mise en place d’aménagements en lien avec le projet : revêtement et/ou stabilisation des 

accès, plantation de haies. 

 

Les nouveaux bâtiments seront construits sur les parcelles cadastrales n°122 et 124 de la section ZK 

de la commune de VALHUON actuellement détenues par M. et Mme HERNU. Les bâtiments 

respectent la réglementation actuelle, relative notamment aux distances d’implantation par rapport 

aux riverains, aux autres bâtiments agricoles et aux cours d’eau.  

 

De nouvelles plantations d’arbres de haute tige seront implantées sur la propriété pour limiter la 

visibilité des bâtiments depuis route départementale D916. L’organisation du site après réalisation du 

projet est présentée sur le Plan 2 et à la cartographie suivante. 

 

Une demande de permis de construire pour les nouveaux bâtiments est déposée en Mairie de 

VALHUON (Cf. Annexe 5). Cette demande est simultanée à ce dépôt. 
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Cartographie n°6.  Projet de la SAS MéthaTernois (Source : Studéis) 

  

Entrée 

principale 

du site 
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Description des bâtiments après-projet 

Le tableau ci-après présente la description des nouveaux bâtiments. 

 

Tableau n°12. Description des nouveaux bâtiments du site (Source : DMB Conseils) 

Equipement Dimensionnement Caractéristiques 

Stockage intrants solides 

(S6) 

Longueur : 12,05 m  

Largeur : 14,41 m 

Faitage : 10,53 m 

Murs en éléments béton préfabriqués 

Bardage en tôle laquée bronze (RAL6005) 

Couverture en tôle fibres-ciment teinte naturelle 

Stockage intrants solides 

(S7) 

Longueur : 36,52 m 

Largeur : 14,26 m 

Faitage : 8,59 m 

Murs en éléments béton préfabriqués 

Bardage en tôle laquée bronze (RAL6005) 

Couverture en tôle fibres-ciment teinte naturelle 

3 fosses de stockage des 

intrants liquides hygiénisés 

(F5, F6 et F7) 

Diamètre ext.: 4,00 m 

Hauteur utile : 9,60 m 

Hauteur hors sol : 9,60 m  

Volume : 80 m³ 

- 

Local d’hygiénisation (Hy) 

Longueur : 16,35 m 

Largeur : 11,11 m 

Faitage : 11,67 m  

Murs en éléments béton préfabriqués 

Menuiseries en aluminium blanc 

Couverture en tôle fibres-ciment teinte naturelle 

Biofiltre (accolé au local 

d’hygiénsiation) 

Longueur : 10,00 m 

Largeur : 3,00 m 

Hauteur : 2,00  m 

Murs en béton 

Menuiserie en bois 

Post-digesteur/Fosse de 

stockage de digestat 

liquide  (F3) 

Diamètre ext.: 36,52 m 

Hauteur utile : 8,00 m 

Hauteur hors sol : 6,00 m 

Volume : 7 630 m³ 

Murs en béton 

Couverture en EPDM gris 

Fosse enterrée de 

récupération des eaux de 

ruissellement (F4) 

Diamètre ext.: 10,40 m 

Hauteur utile : 3,20 m 

Hauteur hors sol : 0 m  

Volume : 240 m³ 

Murs en béton 

 

D.4.3.1 Descriptions des bâtiments de stockage 

Les capacités de stockage du site sont augmentées grâce à la création d’un nouveau bâtiment de 

stockages des intrants solides et d’une nouvelle fosse de stockage du digestat liquide. Du fait de 

l’absence de séparation de phase, le stockage de digestat solide sera réutilisé pour stocker les 

intrants solides. 

 

Tableau n°13. Capacités de stockage de la SAS MéthaTernois dans sa configuration après projet 

Type Quantités / an Mode de stockage 

Matières premières  

Solide 12 827 T 

Quatre silos couverts bétonnés de capacité unitaire de 81,9m2 (S1 à S4) 

Dalle de stockage couverte bétonnée de 142,1m2 (S5) 

Hangar de stockage bétonné de 170 m² (S6) 

Hangar de stockage bétonné de 510 m² (S7) 

Liquide 16 790 m³ 

Fosse de stockage bétonnée de 254 m³ (F1) 

Trois fosses de stockages des intrants hygiénisés de capacité unitaire de 80 m³ 

(F5, F6 et F7) 

Digestat  

Liquide 28 136 m3 
 Fosse de stockage de 2 945 m3 (F2) 

et fosse de stockage de 7 630 m3 (F3) 
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D.4.3.2 Description du moteur de cogénération 

Les caractéristiques techniques du nouveau moteur sont disponibles dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°14.  Caractéristiques techniques du moteur de cogénération (Source : MTU Onsite 

Energy) 

Moteur MTU 8V4000 GS 

Cylindrée 38,1 dm³ 

Cylindres 8 

Régime 1 500 tr / min-1 

Puissance électrique 800 kW 

Rendement électrique 43% 

Puissance thermique 401 kW 

Dimensions (Longueur x Largeur x Hauteur) 4 150 x 2 000 x 2 400 mm 

Poids 10 350 kg 

 

Organisation prévisionnelle de l’unité de méthanisation 

D.4.4.1 Matières entrantes 

 Matières admissibles 

Les matières susceptibles d’être traitées sont les déchets, produits et sous-produits organiques qui 

remplissent les conditions suivantes : 

- Utilisables en agriculture après méthanisation, dans le cadre d’une agriculture durable ; 

- Présentant un intérêt pour le bon fonctionnement du processus de méthanisation ; 

- Admis par la rubrique 2781-2 de la nomenclature ICPE : matière végétale brute, effluents 

d'élevage, matières stercoraires, lactosérum, déchets végétaux d'industries agroalimentaires 

et d'autres déchets non dangereux. 

 

 Gisement après-projet 

La capacité de traitement projetée s’élève à 82 tonnes/jour, pour un fonctionnement 7 jours/7 et 

24h/24. 

 

Les matières premières entrantes restent principalement de même nature qu’avant-projet : lisiers, 

fumiers et déchets agricoles. Des déchets provenant d’industries agroalimentaires seront également 

ajoutés tels que croquettes pour chien, déchets carnés, poudre de lait et du pain. 

 

Le tableau suivant détaille les quantités et les natures des matières entrantes sur la SAS MéthaTernois. 

 

Tableau n°15. Quantités d’intrants traitées par l’installation actuelle et leurs origines géographiques 

(Source : SAS MéthaTernois, 2019) 

Intrants Quantités (t /an) Fournisseur Origine géographique 

Effluents d’élevage 

Lisiers bovins 15 330 

EARL DU CLOCHER VALHUON 

GAEC DE GROSSART BRIAS 

GAEC DU VILLAGE VALHUON 

GAEC LESAFFRE FIEFS 

Lisiers porcins 1 460 EARL LECHERF FRANCK HESTRUS 

Fumiers de bovin 1 460 

EARL DU CLOCHER VALHUON 

GAEC DE GROSSART BRIAS 

GAEC DU VILLAGE VALHUON 

GAEC LESAFFRE FIEFS 

Fumiers de volailles 146 GAEC DU VILLAGE VALHUON 

Déchets agricoles 

Maïs ensilage 4 380 
EARL CLAY CANNESSON BRIAS 

EARL DU CLOCHER VALHUON 
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Intrants Quantités (t /an) Fournisseur Origine géographique 

EARL TERRASOLA BRIAS 

GAEC DE GROSSART BRIAS 

GAEC DU VILLAGE VALHUON 

GAEC LESAFFRE FIEFS 

Oignon 730 SARL ACQUETTE BAPAUME 

Déchets de céréales 

 
1 460 UNEAL AIRE-SUR-LA-LYS, MERCATEL 

Légumes 730 BONDUELLE RENESCURE 

Autres déchets 

Pain 256 HERTA SAINT-POL-SUR-TERNOISE 

Poudre de lait 365 INGREDIA SAINT-POL-SUR-TERNOISE 

Déchets carnés 900 HERTA SAINT-POL-SUR-TERNOISE 

Croquettes de chien 2 400 FRISKIES MARCONNE 

TOTAL 29 617 tonnes / an  

 

Les matières entrantes utilisées sont toutes exemptes d’impuretés, de corps étrangers, de métaux 

lourds et de produits toxiques, conformément à la réglementation. 

 

 Registre entrées-sorties 

Chaque entrée de matière fera l’objet d’un enregistrement. Les données suivantes seront 

renseignées dans le registre des entrées : 

- Type de déchet ; 

- Date de réception ; 

- Tonnage ou volume réceptionné ; 

- Provenance des intrants : nom et adresse de l’expéditeur ; 

- En cas de refus : date et motif du refus de prise en charge ainsi que la destination des déchets 

refusés. 

 

Toutes les matières admises autres que des effluents d'élevage, des végétaux, des matières 

stercoraires ou des déchets d'industries agroalimentaires, ou des biodéchets triés à la source au sens 

du Code de l'environnement feront l’objet d’un contrôle de non-radioactivité sur leur lieu de 

production. Les justificatifs de la réalisation de ces contrôles et de leurs résultats seront tenus à 

disposition des services de contrôle des installations classées. Il en va de même pour le registre 

d’admission des déchets qui, de plus, sera conservé pendant au moins 3 ans. 

 

D.4.4.2 Traitements 

 Fonctionnement 

Le schéma qui suit présente le fonctionnement de l’unité de méthanisation dans sa configuration 

après projet. 

 

Un des deux moteurs de 250 KWh présent avant-projet sera bridé à 200 KWh et le 2e moteur sera 

remplacé par un moteur de 800 KWh. 
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Figure 6.  Schéma de fonctionnement du projet de la SAS MéthaTernois 

  
 

 Réception et stockage des intrants 

Un nouveau pont-bascule sera installé à proximité du local d’hygiénisation.  

 

L’ensemble des stockages existants est conservé. Deux nouveaux hangars seront construits afin de 

pouvoir stocker le supplément d’intrants solides engendré par le projet.  

 

Trois nouvelles fosses aériennes d’une capacité unitaire de 80 m³ seront construites à proximité de S5 

afin de pouvoir stocker les matières hygiénisées. 

 

Les autres stockages de matières entrantes liquides restent inchangés. Les matières carnées seront 

déposées dans le bâtiment d’hygiénisation dédié décrit au paragraphe suivant. 

 

 Hygiénisation des intrants 

L’incorporation de matières carnées dans le processus de méthanisation nécessite au préalable une 

hygiénisation des intrants. Un bâtiment clos de 302 m2 dédié à cette activité sera construit au Sud du 

site. 

 

Les sous-produits animaux de catégorie 3 entrants sont déchargés dans une cuve ou un caisson 

basculant selon leur nature. Les intrants liquides sont pompés depuis la cuve de stockage vers un 
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module d’hygiénisation : les intrants solides y sont introduits directement par bascule depuis le 

caisson. 

 

Le procédé d’hygiénisation permet de traiter les matières entrantes afin de baisser le taux de 

pathogène avant leur entrée dans le digesteur. Il fonctionne par cycle et consiste à porter les 

déchets à une température de 70°C sous une pression de 1 bar pendant une heure au minimum. 

Une cuve tampon post-hygiénisation facilite l’incorporation des matières hygiénisées dans les 

digesteurs. 

 

 Méthanisation 

Le digesteur et le post-digesteur ne seront pas modifiés par le projet. Le processus de méthanisation 

en voie liquide reste inchangé par rapport à celui pratiqué actuellement sur l’exploitation. 

 

 Traitement et valorisation du biogaz 

Le traitement du biogaz produit sera similaire après projet : désulfurisation dans le local pompe et 

traitement au charbon actif dans un local  à part (Cf. Plan 2). Le biogaz traité sera ensuite transformé 

par cogénération pour la production d’électricité et de chaleur.  

 

Un de des moteurs existants de 250 KW sera conservé et sera restreint à 200 KW. Le 2e moteur sera 

remplacé par un nouveau moteur de 800 KW, portant la puissance totale de l’unité de méthanisation 

à 1 MW. 

 

Le nouveau moteur sera installé dans un local de cogénération dédié équipé d’un système de 

ventilation. Les gaz de combustion sont évacués à l’extérieur du bâtiment par un échappement 

équipé d’un silencieux à plus de 10 mètres du plancher. Le local est insonorisé et les entrées et 

extractions d’air sont équipées de pièges à son pour limiter les nuisances sonores. 

 

L’électricité produite est intégralement revendu à EDF. Le raccordement au réseau est fait via le 

transformateur le plus proche. 

 

La production de chaleur couvre les besoins propres de l’installation (chauffage du digesteur, des 

post-digesteurs et de l’hygiénisateur) et est également valorisée pour la production de spiruline sur 

le site. 

 

 Torchère de secours 

Une torchère automatique à flamme cachée de la marque Cnox sera installée et utilisée 

uniquement en cas d’indisponibilité de la chaudière à biogaz. L’envoi du gaz vers la torchère est 

une opération automatique qui se déclenche lorsque la pression du ciel gazeux atteint une valeur 

haute, avant le déclenchement des soupapes de sécurité. Les vannes des réseaux et l’allumage de 

la torchère sont également automatiques. En fonctionnement normal, la torchère s’arrête 

automatiquement lorsque la pression du ciel gazeux redescend aux valeurs normales. 

 

D.4.4.3 Matières sortantes 

 Digestats 

Le séparateur de phase ne sera plus utilisé, ainsi un seul type de digestat sera produit par la SAS 

MéthaTernois : du digestat brut liquide. 

 

Qualité 

Il n’existe pas de références faisant consensus concernant la valeur agronomique des digestats 

produits à partir d’intrants contenant des matières carnées hygiénisées.  

 

Les teneurs d’éléments fertilisants devraient cependant être proches des valeurs actuelles au vu du 

faible tonnage de sous-produits animaux entrants envisagé. 
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Devenir  

Les digestats obtenus seront épandus sur des surfaces agricoles dans le respect du plan d’épandage 

réalisé au Chapitre H. Plan d’épandage du présent document. 

 

 Electricité 

La production annuelle d’électricité revendue à EDF s’élèvera à 8 022 MWh après projet. 

 

 Energie thermique 

La production annuelle sous forme d’eau chaude s’élèvera à 8 240 MWh. 839 MWh seront utilisés 

pour assurer le chauffage du digesteur D1, du post-digesteur D2 et du post-digesteur/stockeur F3 et 

238 MWh seront utilisés pour le chauffage de l’hygiénisateur. 950 MWh permettront de chauffer les 

bassins de production et développement de spiruline.  

 

 Bilan énergétique annuel après projet 

Le schéma suivant reprend le bilan énergétique annuel du projet de l’unité de méthanisation SAS 

MéthaTernois. 

 

Figure 7.  Bilan énergétique annuel de l’installation après projet (Source : SAS MéthaTernois) 

 
 

D.4.4.4 Raccordement aux réseaux 

L’installation des nouveaux équipements nécessite leur raccordement au réseau électrique existant 

sur site. Les réseaux sont visibles sur le Plan 2 en annexe du présent document. 
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ENTRETIEN DES INFRASTRUCTURES 

Les infrastructures et équipements de la SAS MéthaTernois sont régulièrement inspectés pour prévenir 

et détecter tout dysfonctionnement. Ils sont et seront maintenus propres et régulièrement nettoyés, 

notamment de manière à éviter les amas de matières dangereuses ou polluantes et de poussières. 

 

Les voiries et les stockages de déchets seront nettoyés à sec (balayage, raclage). 

 

Les accès et les abords du bâtiment font l’objet de débroussaillages réguliers. Les arbres implantés 

sur site seront fréquemment taillés.  

 

NOMENCLATURE DE L’INSTALLATION 

Nomenclature 

Le tableau ci-dessous récapitule l’ensemble des rubriques Installations Classées Pour l’Environnement 

auxquelles les activités du site sont susceptibles d’être soumises après travaux. Les communes 

concernées par les rayons d’affichage sont détaillées en page suivante. 

 

Tableau n°16. Nomenclature de l’installation 

Désignation des activités Rubrique A/E/D/DC/NC1 
Rayon 

d’affichage 

Installation de méthanisation d'autres déchets non 

dangereux 

Matières entrantes : 82 tonnes/jour 

(< 100 tonnes/jour) 

2781-2.b E 1 km 

Combustion à l'exclusion des activités visées par les 

rubriques 2770, 2771, 2971 ou 2931 et des installations 

classées au titre de la rubrique 3110 

Puissance totale des 2 moteurs : 1 MW 

(Puissance thermique nominale supérieure ou égale à 1 

MW, mais inférieure à 50 MW) 

2910-B.1 E 1 km 

Valorisation ou mélange de valorisation et d’élimination de 

déchets non dangereux non inertes  

Digestion anaérobie : 82 tonnes/jour 

(< 100 tonnes/jour) 

3532 NC NC 

Gaz inflammables catégorie 1 et 2 

Quantité totale : 4,7 tonnes 

(supérieure ou égale à 1 tonne et inférieure à 10 tonnes) 

4310-2 DC NC 

 

La SAS MéthaTernois est donc soumise à enregistrement pour les rubriques 2781-2.b et 2910-B.1. 

 

Le projet de la SAS MéthaTernois comprend un plan d’épandage relevant de la rubrique 2.1.4.0  au 

titre des Installations Ouvrages Travaux Aménagements. Le plan d’épandage relève donc du 

tableau annexé à l’article R122-2 du Code de l’Environnement, qui prévoit un examen au cas par 

cas préalable à la réalisation d’une étude d’impact pour les plans d’épandage  avec un flux d’azote 

total supérieur à 10 tonnes par an. Suite à l’examen au cas par cas, le projet de plan d’épandage 

a reçu une exonération d’étude d’impact (Annexe 6). 

 

La SAS MéthaTernois utilise son propre forage pour la consommation en eau de l’unité de 

méthanisation et des serres de spiruline. Le prélèvement annuel maximum est inférieur à 1 000 m3. A 

ce titre, l’ouvrage n’est pas soumis à déclaration au titre de la Loi sur l’Eau (article R124-1 du Code 

de l’Environnement). 

 

  

                                                      
1 A : Autorisation, E : Enregistrement, DC : Déclaration soumis à contrôle, D : Déclaration, NC : Non concerné 
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Tableau n°17. Rubriques de la Loi sur l’Eau concernant le forage de la SAS MéthaTernois 

Rubriques Loi sur l’Eau 

(article R214-1 du code de l’environnement) 
Catégorie 

1.1.1.0 

Sondage, forage, y compris les essais de pompage, création 

de puits ou d'ouvrage souterrain, non destiné à un usage 

domestique1, exécuté en vue de la recherche ou de la 

surveillance d'eaux souterraines ou en vue d'effectuer un 

prélèvement temporaire ou permanent dans les eaux 

souterraines, y compris dans les nappes d'accompagnement 

de cours d'eau 

Non concerné car usage 

domestique 

(prélèvement inférieur à 1000 

m³/an)  

Prélèvement annuel du forage : 

400 m³/an 

1.1.2.0 

Prélèvements permanents ou temporaires issus d'un forage, 

puits ou ouvrage souterrain dans un système aquifère, à 

l'exclusion de nappe d'accompagnement de cours d'eau, 

par pompage, drainage, ou dérivation ou tout autre 

procédé 

Non concerné 

(prélèvements inférieurs à 10 000 

m3/an) 

Prélèvement annuel du forage : 

400 m³/an 

2.1.4.0 

Epandage d'effluents ou de boues, à l'exception de celles 

visées à la rubrique 2.1.3.0 et à l'exclusion des effluents 

d'élevage, la quantité d'effluents ou de boues épandues 

Soumis à autorisation  

Azote total supérieur à 10 t/an  

 

Consultation du public 

Conformément à l’article R512-46-11 du Code de l’Environnement, les communes concernées par 

la consultation publique réalisée dans le cadre de la demande du dossier d’enregistrement, sont 

celles dont une partie du territoire est comprise dans un rayon d’un kilomètre autour du périmètre 

de l’installation de la SAS MéthaTernois, de même que celles dont le territoire est concerné par une 

ou des parcelles du plan d’épandage. 

 

Le tableau suivant synthétise l’ensemble des communes concernées par la demande 

d’enregistrement. 

 

Tableau n°18. Communes concernées par la demande d’enregistrement 

Liste de communes 
Appartenance au rayon de 1 km 

autour du site de la SAS MéthaTernois 

Appartenance au plan 

d’épandage 

BAJUS  

BERMICOURT   

BOURS   

BRIAS  

CONTEVILLE-EN-TERNOIS   

CROIX-EN-TERNOIS   

DIEVAL   

FEBVIN-PALFART   

FIEFS   

FREVENT   

HERNICOURT   

HESTRUS   

HEUCHIN   

HEZECQUES   

HUCLIER   

LA THIEULOYE   

                                                      
1 Constituent un usage domestique de l’eau, au sens de l’article L. 214-2 du code de l’environnement, les prélèvements et les 

rejets destinés exclusivement à la satisfaction des besoins des personnes physiques propriétaires ou locataires des installations 

et de ceux des personnes résidant habituellement sous leur toit, dans les limites des quantités d’eau nécessaires à 

l’alimentation humaine, aux soins d’hygiène, au lavage et aux productions végétales ou animales réservées à la 

consommation familiale de ces personnes. 

En tout état de cause, est assimilé à un usage domestique de l’eau tout prélèvement inférieur ou égal à 1 000 mètres cubes 

d’eau par an, qu’il soit effectué par une personne physique ou une personne morale et qu’il le soit au moyen d’une seule 

installation ou de plusieurs, ainsi que tout rejet d’eaux usées domestiques dont la charge brute de pollution organique est 

inférieure ou égale à 1,2 kg de DBO5. 
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Liste de communes 
Appartenance au rayon de 1 km 

autour du site de la SAS MéthaTernois 

Appartenance au plan 

d’épandage 

LIGNY-SAINT-FLOCHEL   

MAGNICOURT-EN-COMTE   

MAISNIL   

MAIZIERES   

MATRINGHEM   

MONCHY-BRETON   

NEDONCHEL   

OSTREVILLE   

PRESSY   

ROELLECOURT   

SACHIN   

SAINS-LES-PERNES   

SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE   

SAINT-POL-SUR-TERNOISE   

TANGRY   

TROISVAUX   

VALHUON   

VINCLY   

 

MOYEN DE SUIVI ET DE SURVEILLANCE 

Suivi 

Afin de faciliter le suivi des activités de la SAS MéthaTernois, les associés de l’exploitation s’engagent 

à établir et actualiser un dossier comportant les éléments suivants : 

- Un registre entrée-sortie des déchets de l’unité de méthanisation à conserver pour une durée 

minimale de 10 ans ; 

- Un recueil d’information préalable à renouveler une fois par an et à conserver pour une durée 

d’au moins 3 ans ; 

- Le présent dossier de demande d’enregistrement ; 

- Les plans, actualisés au besoin ; 

- Les arrêtés préfectoraux relatifs aux installations soumises à enregistrement pris en application 

de la législation relatives aux ICPE ; 

- Registre des risques ; 

- Plan d’épandage ; 

- Cahier d’enregistrement des pratiques d’épandage ; 

- Analyse d’effluent. 

 

Dans tous les cas, une version papier de ces documents doit être tenue à la disposition de 

l’inspection des installations classées lors de ses éventuelles visites. Toutes ces pièces, sauf indication 

contraire ci-dessus, sont archivées pour une durée minimale de cinq ans. 

 

Surveillance 

D.7.2.1 Contrôle de l’étanchéité des canalisations de biogaz 

Les canalisations de biogaz entre les cuves, les moteurs de cogénération et la chaudière seront 

enterrées. La coupure de l’alimentation de biogaz sera assurée par un système de sécurité couplé 

au fonctionnement de la pompe. Ce système contrôle par différents capteurs la présence de 

méthane, la pression, le débit et la présence de liquide dans le local pompe. 
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Les canalisations de biogaz seront vérifiées avant ou lors du démarrage et de chaque redémarrage 

consécutif à une intervention susceptible de porter atteinte à leur étanchéité à l’aide de détecteurs 

de méthane. L’exécution du contrôle et ses résultats seront consignés. 

 

D.7.2.2 Contrôle de l’étanchéité des doubles membranes de stockage du biogaz 

L’étanchéité des doubles membranes est assurée par un joint sous pression d’air. Une centrale de 

détection de gaz avec des détecteurs à CH4 et H2S est installée et permet de sécuriser les 

membranes. 

 

Au cours de l’exploitation de l’unité de méthanisation, l’ensemble des équipements, incluant les 

doubles membranes, sera vérifié périodiquement par l’exploitant afin de détecter toute anomalie 

et en particulier d’éventuelles odeurs de gaz autour des équipements avec membrane. 

 

D.7.2.3 Sondes de mesure de la température 

Des capteurs de température sont disposés dans les locaux suivants : local chaudière et locaux de 

cogénération. 

 

Des sondes sont également installées dans le digesteur et les post-digesteurs sous le niveau du liquide. 

Le contrôle de la température du liquide contenu dans l’installation est géré par des automates. Une 

température maximum sera verrouillée dans le programme gérant le processus de méthanisation 

par ordinateur afin qu’elle ne soit jamais dépassée. Au cours de l’exploitation de l’unité de 

méthanisation, des contrôles périodiques seront réalisés. 

 

D.7.2.4 Sondes de mesure de la pression 

Une soupape de surpression/dépression est installée sur chaque cuve du méthaniseur afin 

d’empêcher les pressions de gaz non admissibles par les cuves et gazomètres. La soupape est réglée 

pour une valeur de déclenchement de 3,5 mbar en surpression et de -1,0 mbar en dépression. 

 

Des sondes de mesure de pression du biogaz seront installées dans les gazomètres du digesteur, du 

post-digesteur et de la fosse de stockage/post digesteur F3 et gérées par l’automate. Des capteurs 

de pression sont également installés dans le local chaudière et les locaux de cogénération. 

 

D.7.2.5 Surveillance de la chaudière 

La chaudière est contrôlée par une armoire électrique contenant une centrale de détection de gaz 

avec des capteurs CH4 pour le local de la chaudière. A l’extérieur du local, deux vannes de coupure 

biogaz avec pressostat sont installées dans un boitier vitré fermé. Ainsi, en cas de détection de gaz 

par la centrale, les vannes permettront de couper l’arrivée de gaz et ainsi l’alimentation de la 

chaudière. 

 

D.7.2.6 Surveillance de la cogénération : contrôle de la combustion 

Les moteurs de cogénération sont équipés de dispositifs permettant le contrôle de la combustion : 

l’automate des modules de cogénération contrôle en permanence la combustion afin de garantir 

un rendement optimal ainsi que des rejets dans la limite des émissions autorisées. 

 

Des contrôles des émissions seront réalisés tous les ans par un organisme agréé. 
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Phase de démarrage de l’installation 

D.7.3.1 Vérification de l’étanchéité de l’installation 

L’étanchéité de la nouvelle cuve de stockage de digestat sera vérifiée par la mise en eau de la 

cuve. 

 

Pour vérifier l’étanchéité du gazomètre et des canalisations vis-à-vis du biogaz, des analyses seront 

réalisées à proximité avec des détecteurs en O2, CH4, CO et H2S. Les résultats des contrôles de 

l’étanchéité de l’installation seront consignés dans un registre. 

 

D.7.3.2 Consignes d’évitement du risque ATEX lors des redémarrages de l’installation 

En phase de redémarrage de l’installation, les consignes sont de respecter impérativement 

l’interdiction générale de fumer dans le périmètre des zones ATEX, ainsi que de ne pas pratiquer 

d’activités susceptibles de produire d’étincelles ou des points chauds. 

 

Le personnel de l’installation de méthanisation est formé aux risques ATEX.  
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Chapitre E.  Respect des 

prescriptions générales 

applicables à l’installation 

Ce document est la pièce principale du dossier d’enregistrement. Pour chaque prescription figurant 

dans l’arrêté de prescriptions générales associé à la rubrique d’enregistrement, le demandeur doit 

préciser les choix techniques qu’il entend mettre en œuvre. Il ne s’agit donc pas d’un simple 

« engagement » de l’exploitant à respecter les prescriptions réglementaires, mais d’une implication 

effective de sa part pour définir en amont de l’exploitation les éléments spécifiques à son installation 

qui permettront de répondre aux prescriptions. Cette détermination préalable des règles techniques 

éclaire le chef d’entreprise sur ses obligations et lui permet de mieux exercer sa responsabilité pour 

les appliquer. 

Si l’exploitant souhaite solliciter des aménagements aux prescriptions générales, il doit en décrire la 

nature, l’importance et la justification dans son dossier de demande conformément à l’article  

R. 512.46.5. 

 

SYNTHESE DES PRESCRIPTIONS GENERALES 

Prescriptions relatives liées à la rubrique ICPE 2781 

Le tableau en pages suivantes reprend l’ensemble des prescriptions à respecter dans le cadre de la 

rubrique ICPE 2781, de même que les justifications apportées pour y répondre. 

 

Pour certaines prescriptions, lorsque cela est apparu comme nécessaire au regard de leur 

complexité, le tableau renvoie à des paragraphes particuliers, présentés en pages suivantes, dans 

lesquels sont apportées les précisions des mesures mises en place par la SAS MéthaTernois sur son 

exploitation. 

 

Les articles mentionnés dans le tableau correspondent aux articles de l’arrêté du 12 août 2010 relatif 

aux prescriptions générales applicables aux installations classées de méthanisation relevant du 

régime de l'enregistrement au titre de la rubrique n° 2781 de la nomenclature des installations 

classées pour la protection de l'environnement. 

 

Les justifications sont apportées sur la base du « Guide d’aide à la justification de conformité aux 

prescriptions de l’arrêté applicable aux installations de méthanisation soumises à enregistrement sous 

la rubrique 2781-1 », par défaut d’un guide spécifique à la rubrique 2781-2. Néanmoins, les 

modifications apportées par l’arrêté du 6 juin 2018 modifiant l’arrêté du 12 août 2010 et les éléments 

justificatifs sont pris en compte y compris aux points pour lesquels le guide indique « néant » pour les 

justifications à apporter.
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Tableau n°19. Prescriptions et justifications à apporter dans le dossier d’enregistrement pour la rubrique 2781 

Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 1er  

(Application des prescriptions) 
Aucune La SAS MéthaTernois appliquera l’ensemble des dispositions auxquelles elle est soumise 

Dispositions générales 

Article 2 (Définitions) Aucune - 

Article 3  

(Conformité de l’installation) 
Aucune 

L’unité de méthanisation MéthaTernois sera implantée, réalisée et exploitée 

conformément à ce qui est décrit dans le présent dossier. 

Article 4  

(Dossier installation classée) 
Dossier installation classée 

La SAS MéthaTernois établira et tiendra à jour un dossier comportant les documents 

suivants : 

- une copie de la demande d'enregistrement et du dossier qui l'accompagne ; 

- la liste des matières pouvant être admises dans l'installation : nature et origine 

géographique ; 

- le dossier d'enregistrement daté en fonction des modifications apportées à 

l'installation, précisant notamment la capacité journalière de l'installation en tonnes 

de matières traitées (t/j) ainsi qu'en volume de biogaz produit (Nm³/j) ; 

- l'arrêté d'enregistrement délivré par le préfet ainsi que tout arrêté préfectoral relatif 

à l'installation ; 

- les résultats des mesures sur les effluents et le bruit sur les cinq dernières années ; 

- les différents documents prévus par le présent arrêté, à savoir : 

- le registre rassemblant l'ensemble des déclarations d'accidents ou d'incidents faites 

à l'inspection des installations classées ; 

- le plan de localisation des risques, et tous éléments utiles relatifs aux risques induits par 

l'exploitation de l'installation ; 

- les fiches de données de sécurité des produits présents dans l'installation ; 

- les justificatifs attestant des propriétés de résistance au feu des locaux ; 

- les éléments justifiant la conformité, l'entretien et la vérification des installations 

électriques ; 

- les registres de vérification et de maintenance des moyens d'alerte et de lutte contre 

l'incendie ; 

- les plans des locaux et de positionnement des équipements d'alerte et de secours 

ainsi que le schéma des réseaux entre équipements avec les vannes manuelles et 

boutons poussoirs à utiliser en cas de dysfonctionnement ; 

- les consignes d'exploitation ; 

- l'attestation de formation de l'exploitant et du personnel d'exploitation à la 

prévention des nuisances et des risques générés par l'installation ; 

- les registres d'admissions et de sorties ; 

- le plan des réseaux de collecte des effluents ; 

- les documents constitutifs du plan d'épandage ; 

- le cas échéant, l'état des odeurs perçues dans l'environnement du site. 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 5 

(Déclaration d’accidents ou de 

pollution accidentelle) 

Aucune 
La SAS MéthaTernois déclarera les accidents ou incidents conformément à l’arrêté du 12 

août 2010. 

Article 6  

(Implantation) 
Plan de masse du site 

Cf. plan au 1/2 500 à l’Annexe 1 et plan de masse au 1/500 (Annexe 3) 

Cf. § E.2 

Article 7  

(Envol des poussières) 
Aucune 

L’aire de circulation des engins est aménagée avec un revêtement type béton ou schiste 

et les engins sont régulièrement nettoyés ce qui n’entraînera pas d’envol de poussières. 

Article 8  

(Intégration paysagère) 
Aucune 

Le digesteur est à plus de 200 m des zones d'habitation, la première maison se trouvant 

à plus de 350 mètres au Sud-Ouest du site. 

Des arbres à haute tige seront implantés sur site et permettront de dissimuler les 

infrastructures. Le site  et  ses  installations,  feront  l’objet d’un entretien régulier. 

Prévention des accidents et des pollutions 

Généralités 

Article 9  

(Surveillance de l’installation) 

Nom de la personne 

responsable de la surveillance 

de l’installation 

Les  responsables  de  la  surveillance  de  l’installation sont et seront  les  associés  suivants : 

M. Denis HERNU et M. Benoit BOUDAILLIEZ. 

Article 10 (Propreté de l’installation) Aucune 
Les locaux seront régulièrement nettoyés.  

Cf. § E.3.1.1 

Article 11  

(Localisation des risques, classement 

en zones à risque d’explosion) 

Plan général des ateliers et des 

stockages indiquant les 

différentes zones de risque 

Cf. § E.3.1.2 

Article 12  

(Connaissance des produits - 

étiquetage) 

Aucune 

La SAS MéthaTernois disposera de l’ensemble des fiches de données sécurité des produits 

dangereux pouvant être présent sur l’installation. 

La législation relative à l’étiquetage sera respectée. 

Cf. § E.3.1.3 

Article 13 (Caractéristiques des sols) Aucune 
Les  produits  dangereux  présents  sur  site seront stockés sur rétention. 

Cf. § E.3.1.4 

Canalisation de fluides et stockages de biogaz 

Article 14 (Caractéristiques des 

canalisations et stockages des 

équipements de biogaz) 

Plan des canalisations 
Cf. Annexe 3 

Cf. § E.3.2 

Comportement au feu 

Article 15  

(Résistance au feu) 

Plan détaillé des locaux et 

bâtiments et description des 

dispositions constructives de 

résistance au feu et de 

désenfumage avec note 

justifiant les choix. 

Cf. § E.3.3 

Article 16  

(Désenfumage) 
Aucune Cf. § E.3.3 

Dispositions de sécurité 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 17  

(Clôture de l’installation) 
Aucune 

Le site de méthanisation de la SAS MéthaTernois sera entièrement clôturé. Les points 

d’accès seront fermés en dehors des heures de réception des matières à traiter. Ces 

heures de réception seront indiquées à l’entrée principale de l’installation. 

Article 18 

(Accessibilité en cas de sinistre) 

Plan mentionnant les voies 

d’accès 

L’accès au site figure sur les plans en Annexe 3.  

Cf. § E.3.4.1  

Article 19  

(Ventilation des locaux) 
Aucune 

Tous  les  locaux  sont  ventilés,  par  ventilation  naturelle, dont  les  locaux  avec  présence  

de  réseau  de  biogaz (local  chaudière,  local  de cogénération),  qui  sont  en  outre 

équipés d’une détection de méthane. 

Article 20  

(Matériels utilisables en atmosphères 

explosives) 

Aucune 

Sur l’installation de méthanisation de la SAS MéthaTernois, les équipements électriques, 

mécaniques, hydrauliques et pneumatiques utilisés dans les zones ATEX seront certifiés 

ATEX. Les matériaux utilisés pour l'éclairage naturel ne produiront pas, lors d'un incendie, 

de gouttes enflammées. 

Article 21  

(Installation électrique) 

Plan de l’installation électrique 

et matériaux prévus 

Indication du mode de 

chauffage prévu 

Les matériaux ne sont pas propagateurs de la flamme. Les chauffages prévus sont de 

type électrique.  

Cf. Plan de l’installation électrique en annexe : Plan 2 

Cf. § E.3.4.2 

Article 22  

(Systèmes de détection et d’extinction 

automatiques) 

Description du système de 

détection et liste des 

détecteurs avec leur 

emplacement. 

Note de dimensionnement 

lorsque la détection est assurée 

par un système d’extinction 

automatique. 

Le local chaudière et les locaux cogénération sont également équipés d’un détecteur 

de méthane et d’un détecteur d’hydrogène sulfuré. La détection entraîne une alarme 

sonore et visuelle locale, et le renvoi d’alarme en supervision ainsi que vers les numéros 

de téléphone des exploitants. Il n’y a pas de système d’extinction automatique.  

Cf. Plan de localisation des équipements de sécurité et de contrôle en Annexe 8 

Cf. § E.3.4.3  

Article 23  

(Moyens d’alerte et de lutte contre 

l’incendie) 

Nature, dimensionnement et 

plan des appareils, réseaux et 

réserves éventuelles avec note 

justifiant les différents choix. 

La réserve incendie sera assurée par une fosse d’un volume de 240 m3, située à l’entrée 

du site (Cf. plan de masse en Annexe 3). L’établissement disposera également 

d’extincteurs à eau et à gaz dans les bâtiments et sur l’aire extérieure au niveau du local 

pompe. 

Cf. § E.3.4.4 

Article 24  

(Plans des locaux et schéma des 

réseaux) 

Plan des locaux et plan de 

positionnement des 

équipements d’alerte et de 

secours tenus à jour. Schéma 

des réseaux localisant les 

équipements à utiliser en cas 

de dysfonctionnement 

Cf. Plan de localisation des équipements de sécurité et de contrôle en Annexe 8 

Exploitation 

Article 25 (Travaux) Aucune 

Les   procédures   de   permis   de   feu   et   de   permis d’intervention   seront   appliquées.   

L’intervention   d’une entreprise extérieure fera l’objet d’un plan de prévention. 

Cf. § E.3.5.1 

Article 26 (Consigne d’exploitation) Aucune 
Les consignes seront établies, affichées et tenues à jour. 

Cf. § E.3.5.2 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 27  

(Vérification périodique et 

maintenance des équipements) 

Contrat de maintenance avec 

un prestataire chargé des 

vérifications des équipements 

Le contrat de maintenance sera mis à disposition sur le site de la SAS MéthaTernois. 

Article 28  

(Surveillance de l’exploitation et 

formation) 

Aucune 

Les personnes travaillant sur l’installation ont été formées. Les  attestations  de  formation  

seront archivées  et  tenues  à  disposition  de  l’inspection  des installations classées. 

L’intervention d’une entreprise extérieure fera l’objet d’un plan de prévention. 

Article 28 bis (Non mélange des 

digestats) 
- Non concerné : une seule ligne de méthanisation. 

Article 28 ter (Mélange des intrants) - 

L’installation ne traitera pas de boues d’épuration urbaines. Le mélange d’autres intrants 

que ceux prévus dans le dossier d’enregistrement respectera arrêté du 2 février 1998 et 

fera l’objet d’un dossier de modification de l’installation soumise à enregistrement. 

Registres entrées-sorties 

Article 29 

(Admission et sorties) 
Aucune 

Le site de méthanisation de la SAS MéthaTernois ne recevra ni déchets dangereux ni de 

sous-produits animaux classés C1. 

Le gisement prévisionnel est constitué d’effluents d’élevage, de déchets végétaux et de 

déchets d’industries agroalimentaires. 

Les entrées et sorties de matières seront comptabilisées et enregistrées.  

Les digestats produits seront épandus selon le plan d’épandage détaillé au Chapitre H. 

Un registre des sorties sera tenu, indiquant la destination des digestats. Ce registre sera 

archivé pour une durée minimale de 10 ans et tenu à disposition des services de contrôle 

des installations classées. 

Cf. § D.4.3.1 

Les équipements de méthanisation 

Article 30 (Dispositifs de rétention) Aucune Cf. § E.3.6.1  

Article 31 

(Cuves de méthanisation) 

Description du dispositif de 

limitation des conséquences 

d’une 

surpression brutale 

Le digesteur, le post-digesteur et la fosse de stockage de digestat (F3) sont munis d’une 

membrane souple. Ils sont par ailleurs munis d’une soupape de surpression/dépression, 

tarée à 3,5 mbar.  Les soupapes sont maintenues hors gel par liquide antigel. 

Cf. § E.3.6.2  

Article 32 

(Destruction du biogaz) 

Description de l’équipement 

de destruction du biogaz. 

Le cas échéant, description de 

l’équipement de stockage. 

La chaudière à biogaz assure la destruction du biogaz, en cas de surpression. Une 

torchère est également présente en complément. Elles figurent sur le plan 2 en Annexe 

3.  

Cf. § E.3.6.3  

Article 33  

(Traitement du biogaz) 

Le cas échéant, description du 

système d’injection d’air dans 

le biogaz et justification de 

l’absence de risque de 

surdosage. 

Absence de traitement. 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 34  

(Stockage du digestat) 

Plan et description des 

ouvrages de stockage du 

digestat. 

Volume prévisionnel de 

production de digestat. 

Durée prévisionnelle maximale 

de la période sans possibilité 

d’épandage. 

Cf. § E.3.6.4 

Déroulement du procédé de méthanisation 

Article 35  

(Surveillance de la méthanisation) 

Localisation et description des 

dispositifs de contrôle de la 

température des matières en 

fermentation et de la pression 

du biogaz ainsi que du dispositif 

de mesure de la quantité de 

biogaz produit. 

Programme de contrôle et de 

maintenance des équipements 

dont une défaillance est 

susceptible d’être à l’origine de 

dégagement gazeux. 

Le digesteur et  les post-digesteurs sont équipés de : sonde de température, capteur de 

pression, sonde de niveau de séparation liquide/gaz. Chaque cuve est équipée d’une 

sonde de niveau. La canalisation de collecte du biogaz en sortie de digesteurs est 

équipée d’un compteur du volume de biogaz produit. Un analyseur mesure la teneur en 

CH4, H2S, CO2 et O2. Le programme de contrôle et de maintenance des équipements 

suivra les prescriptions du plan de maintenance défini pour chaque matériel par le 

constructeur de l’installation. 

Cf. § D.7.2 

Article 36 

(Phase de démarrage des installations) 

Présence du registre dans 

lequel sont consignés les 

contrôles de l’étanchéité du 

digesteur et des canalisations 

de biogaz. 

Consigne spécifique pour 

limiter les risques de formation 

d’atmosphères explosives lors 

des phases de démarrage ou 

de redémarrage de 

l’installation. 

Les contrôles d’étanchéité et des canalisations de biogaz seront consignés dans un 

registre. Parmi les consignes d’exploitation de l’installation figurera une consigne 

spécifique pour limiter les risques de formation d’atmosphères explosives lors des phases 

de démarrage ou de redémarrage de l’installation. 

Cf. § D.7.3 

La ressource en eau 

Prélèvements, consommation d’eau et collecte des effluents 

Article 37 

(Prélèvement d’eau, forages) 
Aucune 

L’alimentation en eau de la SAS MéthaTernois est assurée par un forage privé. Il est  

équipé d’un  dispositif  de  protection de type clapet anti-retour. 

Cf. § E.4.2 

Article 38 

(Collecte des effluents liquides) 

Plan des réseaux de collecte 

des effluents. 

Les effluents liquides produits sur le site de méthanisation correspondent au digestat 

liquide stocké dans les fosses de stockage de digestat brut liquide (F2 et F3) et épandu 

ultérieurement sur le parcellaire agricole des exploitants porteurs du projet. 

Cf. Annexe 3 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 39  

(Collecte des eaux pluviales, des 

écoulements pollués et des eaux 

d’incendie) 

Description des dispositifs 

permettant l’obturation des 

réseaux d’évacuation des 

eaux. 

Consigne définissant les 

modalités de 

mise en œuvre des dispositifs 

permettant l’obturation des 

réseaux d’évacuation des 

eaux. 

Les eaux pluviales non souillées sont collectées séparément et les eaux souillées sont 

stockées et réutilisées pour le processus de méthanisation.  

Un dispositif d’obturation des réseaux d’évacuation des eaux est implanté. Les consignes 

de mise en œuvre sont affichées. 

Cf. § E.4.2 

Rejets 

Article 40  

(Justification de la compatibilité des 

rejets avec les objectifs de qualité) 

Aucune Sans objet : pas de rejet d’eaux résiduaires. 

Article 41 

 (Mesure des volumes rejetés et points 

de rejets) 

Aucune 

La SAS MéthaTernois rejettera dans le milieu naturel uniquement les eaux pluviales propres 

issues des toitures des bâtiments. 

Cf. § E.4.2 

Article 42  (Valeurs limites de rejet) et 

Article 45 (Surveillance par l’exploitant 

de la pollution rejetée) 

Indication des flux journaliers et 

des polluants rejetés. 

Description du programme de 

surveillance. 

Autorisation de déversement 

établie avec le gestionnaire du 

réseau de collecte, et 

convention de déversement 

établie avec le gestionnaire du 

réseau d’assainissement. 

La SAS MéthaTernois ne rejettera pas d’eaux de ruissellement dans le milieu. 

Il n’y a pas de rejet d’eaux résiduaires. Ces eaux sont constituées d’eaux de pluie souillées 

et d’eaux de lavage et sont récupérées pour être valorisées par méthanisation. 

Article 43  

(Interdiction des rejets dans une 

nappe) 

Aucune Sans objet : pas de rejet d’eaux résiduaires 

Article 44  

(Prévention des pollutions 

accidentelles) 

Aucune 

Les fosses de stockage des effluents liquides entrant seront réalisées en béton banché 

empêchant l’infiltration dans le sol. En cas de déversement accidentel d’effluent, solide 

ou liquide, au niveau des zones de stockage ou de la trémie d’incorporation, les matières 

seront contenues dans une zone de rétention, collectées via des regards et acheminées 

vers la fosse F4. 

Le local pompe est équipé d’une détection de fuite de liquide au sol, entraînant une 

alarme, et la fermeture de la vanne d’obturation. 
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Article 46  

(Epandage du digestat) 

Fournir l’étude préalable et le 

programme prévisionnel 

annuel d’épandage ainsi que 

les contrats d’épandage tels 

que défini  

dans l’annexe I 

Cf. Chapitre H. Plan d’épandage 

Emissions dans l’air 

Généralités 

Article 47  

(Captage et épuration des rejets à 

l’atmosphère) 

Aucune 

Afin de limiter les poussières, l’aire de travail sera bétonnée. Le matériel roulant et les aires 

de travail seront régulièrement nettoyés. Il sera également demandé aux conducteurs 

des camions ou des tracteurs de limiter leur vitesse à proximité du site et sur le site 

d’implantation de l’unité de méthanisation. 

Article 48  

(Composition du biogaz et prévention 

de son rejet) 

Description du dispositif de 

mesure de la teneur du biogaz 

en CH4 et H2S. 

 

Moyens mis en œuvre pour 

assurer une teneur du biogaz 

inférieure à 300 ppm de H2S. 

Un  analyseur  multi-entrées  SEWERIN permet  d’analyser  le  biogaz à   différents   points   

d’échantillonnage  du   procédé   de méthanisation (mesure de la teneur en CH4, H2S, 

CO2 et O2).  

La teneur de H2S du biogaz est inférieure à 300 ppm grâce au procédé de désulfuration 

optimisé par hydroxyde de fer et au traitement sur charbon actif. 

Cf. § D.7.2 et E.5.3 

Valeurs limites d’émission 

Article 49  

(Prévention des nuisances odorantes) 

Résultats de l’état initial des 

odeurs perçues dans 

l’environnement, si l’installation 

est susceptible d’entraîner une 

augmentation des nuisances 

odorantes. 

Description des dispositions 

prises pour limiter les odeurs 

provenant de l’installation. 

Cf. § E.5.3 

Emissions dans le sol 

Sans objet 

Bruit et vibrations 

Article 50  

(Valeurs limites de bruit) 

Description des modalités de 

surveillance des émissions 

sonores. 

Cf. § E.6 

Déchets 

Article 51  

(Récupération – recyclage - 

élimination) 

Aucune 

L’installation valorise les matières entrantes, qui peuvent constituer des déchets pour leurs 

producteurs, en biogaz et en digestat. Le digestat brut liquide sera épandu sur le 

parcellaire du plan d’épandage. 

Les déchets issus de l’entretien de l’installation feront l’objet d’une valorisation, ou à 

défaut d’un traitement, appropriés.  

Cf. § E.7.2 
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Article 52 (Contrôle des circuits de 

traitement des déchets dangereux) 
Aucune 

La SAS MéthaTernois tiendra un registre de déclaration d’élimination des déchets. Les 

bordereaux de remise de déchets seront conservés. 

Article 53 (Entreposage des déchets) Aucune 

Les conditions d’entreposage mises en place par la SAS MéthaTernois permettent de 

prévenir les risques d’accidents et de pollutions. 

Cf. § E.7.2 

Article 54 (Déchets non dangereux) Aucune 

Les déchets issus de l’entretien de l’installation feront l’objet d’une valorisation ou à 

défaut d’un traitement approprié. 

Cf. § E.7.1 

Surveillance des émissions 

Article 55 (Contrôle par l’inspection des 

installations classées) 
Aucune Sans objet 

Article 55bis (Réception  et  traitement  

de  certains  sous-produits animaux  de 

catégorie 2) 

- Le site ne recevra des sous-produits animaux de catégorie 2. 

Exécution 

Article 56 Aucune Sans objet 
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Prescriptions relatives à l’arrêté enregistrement de la rubrique 2910-B 

Le tableau en pages suivantes reprend l’ensemble des prescriptions à respecter au titre de la 

rubrique ICPE n°2910, de même que les justifications apportées pour y répondre. 

 

Pour certaines prescriptions, lorsque cela est apparu comme nécessaire au regard de leur 

complexité, le tableau renvoie à des paragraphes particuliers, présentés en pages suivantes, dans 

lesquels sont apportées les précisions des mesures mises en place par la SAS MéthaTernois sur son site 

de méthanisation. 

 

Les articles mentionnés dans le tableau correspondent aux articles de l’arrêté du 3 août 2018 relatif 

aux prescriptions générales applicables aux installations relevant du régime de l’enregistrement au 

titre de la rubrique n°2910 de la nomenclature des installations classées pour la protection de 

l’environnement. 

 

Ce tableau repose sur le « Guide de justification de conformité à l'arrêté du 3 août 2018 relatif aux 

prescriptions générales applicables aux installations relevant du régime de l’enregistrement au titre 

de la rubrique n°2910 de la nomenclature des installations classées pour la protection de 

l’environnement ». 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 1er  

(Règles d’application) 

Puissance de l’installation et classement sous 

la rubrique 2910 

Le dossier concerne une unité de méthanisation soumise à enregistrement au titre de la 

rubrique 2910-B avec deux moteurs de cogénération. La puissance électrique déclarée de 

l’installation est de 1 MW. 

Article 2 (Définition) Aucune - 

Dispositions générales 

Article 3 (Conformité de 

l’installation) 
Aucune 

L’installation sera implantée, réalisée et exploitée conformément à ce qui est décrit dans le 

présent dossier. 

Cf. Plan 2 en Annexe 3 
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Article 4 (Registre) Aucune 

La SAS MéthaTernois établira et tiendra à jour un dossier comportant les documents suivants : 

- une copie de la demande d’enregistrement et du dossier qui l’accompagne ; 

- le dossier d’enregistrement tenu à jour et daté en fonction des modifications apportées à 

l’installation ; 

- l’arrêté d’enregistrement délivré par le préfet ainsi que tout arrêté préfectoral relatif à 

l’installation ; 

- le registre rassemblant l’ensemble des déclarations d’accidents ou d’incidents faites à 

l’inspection des installations classées, sur une période d'au moins six ans ; 

- les différents documents prévus par le présent arrêté, à savoir : 

o les caractéristiques et les quantités des combustibles utilisés sur une période d'au moins 

six ans (cf. art. 8) ; 

o le programme de suivi qualitatif et quantitatif des combustibles (cf. art. 8) ; 

o les résultats d'analyse des combustibles (cf. section 2 du chapitre II) ; 

o le registre des combustibles (cf. art. 13) ; 

o le plan de localisation des risques (cf. art. 15) ; 

o le registre indiquant la nature et la quantité des produits dangereux détenus (cf. art. 16); 

o le plan général des stockages (cf. art. 16) ; 

o les justificatifs attestant des propriétés de résistance au feu des locaux à risque (cf. art. 

18) ; 

o les plans des locaux avec l'emplacement des moyens de protection incendie (cf. art. 

19) ; 

o les consignes pour l'accès des secours et les procédures d'accès à tous les lieux (cf. art. 

19) ; 

o les éléments justifiant la conformité, l'entretien et la vérification des installations 

électriques (cf. art. 24) ; 

o le registre de vérification périodique et de maintenance des équipements (cf. art. 32) ; 

o les consignes d'exploitation (cf. art. 33) ; 

o le registre des résultats de mesure de prélèvement d'eau (cf. art. 37) ; 

o le plan des réseaux de collecte des effluents (cf. art. 40) ; 

o le registre des résultats des mesures des principaux paramètres permettant de s'assurer 

de la bonne marche de l'installation de traitement des effluents aqueux si elle existe au 

sein de l'installation (cf. art. 50) ; 

o le détail du calcul de la hauteur de cheminée (cf. art. 54) ; 

o le relevé des heures d'exploitation par an, sur une période d'au moins six ans (cf. art. 56) ; 

o l'engagement de l'exploitant à faire fonctionner son ou ses appareils de combustion 

moins de 500 heures par an, si pertinent (cf. art. 56) ; 

o un relevé des mesures prises lors des cas de non-respect des valeurs limites d'émission des 

rejets atmosphériques, sur une période d'au moins 6 ans (cf. art. 56) ; 

o le registre des résultats des mesures des paramètres permettant de s'assurer de la bonne 

marche de l'installation de traitement des rejets atmosphériques (cf. art. 63) ; 

o les derniers résultats des mesures de bruits (cf. art. 69) ; 

o le registre des déchets dangereux générés par l'installation (cf. art. 72) ; 

o le cahier d'épandage s'il y a lieu (cf. art. 73 et annexe II) ; 
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o le programme de surveillance des émissions (cf. art. 74) ; 

o les éléments techniques permettant d'attester de l'absence d'émission de certains 

polluants par l'installation (cf. art. 74) ; 

o les résultats des mesures des émissions atmosphériques, sur une période d'au moins six 

ans (cf. art. 74, art. 81 et art. 82) ; 

o les résultats des mesures des émissions aqueuses (cf. art. 84). 

Article 5 (Implantation) 

Plan d’implantation des locaux et bâtiments, 

précisant l’affectation des bâtiments voisins. 

Dimension du local abritant la chaufferie et 

surface soufflables suffisantes ou justification 

que le phénomène dangereux résultant de 

l’explosion du bâtiment abritant ‘l’installation 

est de gravité au plus « sérieuse » au sens de 

l’arrêté ministériel de 29 septembre 2005 

relatif à l’évaluation et à la prise en compte 

de la probabilité d’occurrence, de la 

cinétique, de ‘l’intensité des effets et de la 

gravité des conséquences des accidents 

potentiels dans les études de dangers des 

installations classées soumises à autorisation. 

Le local chaudière est ventilé en permanence et possède un détecteur gaz. Il n’est pas 

classé en zone ATEX. 

Cf. plan au 2 500e à l’Annexe 1-2 et Plan 2 au 500e à l’Annexe 3 

Cf. § E.2.1 

Article 6 (Envol des poussières) Descriptions des mesures prévues 

Afin de limiter les poussières, l’aire de travail sera bétonnée. Le matériel roulant et les aires de 

travail seront régulièrement nettoyés.  

Cf. § E.5.2 

Article 7 (Intégration dans le 

paysage) 
Descriptions des mesures prévues 

Le digesteur est à plus de 200 m des zones d'habitation, la première maison se trouvant à plus 

de 350 mètres au Sud-Ouest du site. 

Des arbres à haute tige seront implantés sur site et permettront de dissimuler les infrastructures. 

Le site  et  ses  installations,  feront  l’objet d’un entretien régulier. 

Le site,  ses  bâtiments,  et  ses  installations,  feront  l’objet d’un entretien régulier. 

Cf. § E.2.2 

Caractéristiques des combustibles 

Généralités  

Article 8 (Registre des 

combustibles) 

Caractéristiques des combustibles utilisés et 

programme de suivi 

Les associés tiennent à jour un registre indiquant la nature et la quantité des combustibles 

utilisés sur l’installation. 

Le biogaz produit et utilisé présente une qualité constante dans le temps. 

Déchets répondant au b (v) de la définition de biomasse 

Article 9 (Modalités d’application) 

Description des mesures prévues lorsque les 

combustibles utilisés dans l’installation de 

combustion sont produits par l’exploitant de 

cette installation et sur le même site 

Non concerné 
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Article 10 (Qualité de la 

biomasse) 
Teneur en chacun des composés visés 

Article 11 (Lot de combustibles) 

Présentation de fiche type 

Justification de la réalisation par le 

fournisseur des analyses à venir 

Article 12 (Contrôle qualité de la 

biomasse) 
Description des mesures prévues 

Article 13 (Registre 

d’approvisionnement de la 

biomasse) 

Présentation du registre type 

Article 14 (Cas des lots non-

conformes) 
Descriptions des mesures prévues 

Prévention des accidents et des pollutions 

Généralités  

Article 15 (Localisation des 

risques) 

Plan général des ateliers et des stockages 

indiquant les différentes zones de risque 

La nature du risque sur site est signalée sur un panneau conventionnel. 

Cf. § E.3.1.2 et Plan des zones ATEX en Annexe 7 

Article 16 (Etat des stocks et 

produits dangereux et 

combustibles) 

Aucune 

Les associés tiennent à jour un registre indiquant la nature et la quantité des produits 

dangereux détenus, auquel est annexé un plan général des stockages. Les fiches de données 

de sécurité sont également disponibles sur l’installation. 

Article 17 (Propreté de 

l’installation) 
Aucune Cf. § E.3.1.1 

Dispositions constructives 

Article 18 (Comportement au feu) 

Plan détaillé des locaux et bâtiments 

Description des dispositions constructives de 

résistance au feu 

Cf. § E.3.3  

Article 19 (Accessibilité) 

Plan et note descriptive des dispositions 

d’accessibilité prévues 

Localisation des accès de secours sur un 

plan 

En cas d’impossibilité technique de respecter 

les dispositions de l’article 20, l’exploitant 

proposera des mesures équivalentes 

permettant d’assurer l’accès au site pour les 

services de secours. Ces mesures doivent 

avoir recueilli l’accord des services 

départementaux d’incendie et de secours 

(SDIS) et cette attestation du SDIS figure dans 

le dossier d’enregistrement. Ces 

aménagements peuvent ensuite être instruits 

pour avis du CODERST 

Cf. Plan 2 

Cf. § E.3.4.1  
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Article 20 (Désenfumage) 

Plan mentionnant les cantons de 

désenfumage, leur dimension et leur surface 

et indiquer les surfaces utiles au 

désenfumage, les matériaux utilisés et leurs 

caractéristiques techniques. 

Superficie de toiture et superficie des 

ouvertures utiles au désenfumage 

Article non applicable car installations existantes (Annexe I de l’arrêté du 3 août 2018 relatif 

aux prescriptions générales) 

Article 21 (Moyens de lutte contre 

l'incendie) 

Plan et note descriptive des dispositifs de 

sécurité mis en place. Indiquer le type 

d’agent d’extinction prévu et la quantité. 

Note de dimensionnement du ou des bassins 

contenant 120 m3, s’il y a lieu. 

Description des mesures prises pour assurer la 

disponibilité en eau. 

En cas d’impossibilité technique de respecter 

ces dispositions, l’exploitant peut proposer 

des mesures équivalentes permettant 

d’assurer la lutte contre l’incendie, 

accompagnées de l’avis des services 

départementaux d’incendie et de secours 

(SDIS). Ces aménagements peuvent ensuite 

être instruits par avis du CODERST 

Cf. plan des dispositifs de sécurité en Annexe 8 

Cf. § E.3.4.4  

Article 22 (Construction 

tuyauteries) 

Localisation sur plan de l’emplacement de 

ces tuyauteries. 

Précision sur leur rôle et leurs caractéristiques 

(diamètre, longueur, matériaux, 

équipements de sécurité) 

Cf. Plan 2 

Cf. § E.3.2 

Dispositif de prévention des accidents  

Article 23 (Matériel utilisable en 

atmosphères explosibles) 

Localisation des équipements concernés 

connus au dépôt du dossier ou envisagés 

Cet inventaire sera disponible à la fin de la construction de l’unité avec les justificatifs de 

conformité associés. 

Article 24 (Installations 

électriques) 

Plan de l’installation électrique et matériaux 

prévus 

Indication du mode de chauffage prévu 

Cf. plan de l’installation électrique au Plan 2 

Cf. § E.3.4.2  
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Article 25 (Foudre) Analyse Risque Foudre et Etude Technique Cf. § E.3.4.5 

Article 26 (Ventilation des locaux) Description des mesures prévues Le local chaudière est ventilé en permanence. 

Article 27  

(Systèmes de détection de gaz et 

extinction automatique) 

Description des mesures prévues 
Cf. Plan de localisation des équipements de sécurité et de contrôle en Annexe 8 

Cf. § E.3.4.3  

Article 28 

(Events et parois soufflables) 
Description des mesures prévues 

Article non applicable car installations existantes (Annexe I de l’arrêté du 3 août 2018 relatif 

aux prescriptions générales) 

Dispositif de rétention des pollutions accidentelles 

Article 29 (Rétention) 

Liste des aires et locaux susceptibles d’être 

concernés et dispositifs de rétention mis en 

place avec calcul de dimensionnement. 

Descriptif des mesures prises pour recueillir les 

eaux susceptibles d’être polluées d’un 

sinistre. 

Localisation des aires de stockage et de 

manipulation des matières dangereuse 

Mesures prises pour assurer l’étanchéité et 

description du dispositif de collecte des eaux 

de lavage et des matières répandues 

accidentellement 

Cf. § E.3.6 et § E.4.2.2 

Dispositions d’exploitation 

Article 30 (Surveillance de 

l’installation) 
Description du système de surveillance  Cf. § D.7.2 

Article 31 (Travaux) Aucune Cf. § E.3.5.1 

Article 32 (Vérification périodique) Description des mesures prévues  

Article 33 (Consignes et EPI) Liste des consignes Cf. § E.3.5.2 et § E.3.5.3 
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Article 34 (Exploitation des 

systèmes de traitement des 

effluents) 

Description des mesures prévues 
L’exploitation disposera des réserves suffisantes de produits ou matières consommables utilisés 

pour le système de traitement des fumées le cas échéant. 

Article 35 (Exploitation) 

Procédures d’exploitation des installations 

permettant de respecter le point I de l’article 

35. 

Caractéristiques, descriptif de 

fonctionnement et seuils d’alerte des 

systèmes de sécurité prévus, conditions de 

température et de pression permettant le 

pilotage en sécurité des installations, … 

Si installations susceptible de dégager des 

émanations toxiques : caractéristiques et 

justificatifs de performance des dispositifs 

techniques (arrosage, confinement, 

inertage, etc.) permettant de contenir les 

effets irréversibles dans l’installation. 

Si présence de stockages susceptibles de 

dégager des poussières inflammables, pour 

chaque capacité : volume localisation, 

implantation, localisation et caractéristiques 

de performance des évents ou parois 

soufflables permettant de respecter l’article 

28, plan et caractéristiques des équipements 

associés comme tunnel et galeries avec 

descriptif des dispositions permettant de 

respecter le dernier alinéa de cet article, 

dispositions prises contre les risques liés aux 

effets de l’électricité statique et des courants 

vagabonds. 

Descriptifs des mesures prévues pour le 

réseau d’alimentation 

Descriptifs des mesures prévues pour le 

contrôle de la combustion 

Les procédures d’exploitation seront définies après la construction du projet en partenariat 

avec le constructeur et fournies à l’inspecteur des installations classées. 

Emissions dans l’eau 

Principes généraux 
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Article 36 

(Compatibilité avec les objectifs 

de qualité du milieu) 

Lorsque le rejet s’effectue dans un cours 

d’eau, il précise le nom du cours d’eau, le 

nom de la masse d’eau ainsi que le point 

kilométrique de rejet. Il indique si le rejet est 

effectué dans une zone sensible telle que 

définie en application de l’article R.211-94 

du code de l’environnement. 

Les objectifs de qualité et de quantité sont 

fixés dans les SAGE, les SDAGE et les 

programmes de mesures fixés au niveau de 

chaque bassin hydrographique. Ces 

données et documents sont disponibles 

auprès des agences de l’eau. 

Le flux généré par l’installation pour les 

paramètres visés à l’article 47 n’est pas 

supérieur à un dixième du flux acceptable 

par le milieu. Pour chacun des paramètres 

de l’article 47, le calcul issu de la formule 

suivante doit être fourni :  

[10xNQe paramètre x 

débit.d’étiage.du.cours.d’eau 

x(VLExDébit.maximal.de.rejet.industriel)] 

Les NQe pour les différents paramètres sont 

disponibles dans l’arrêté du 25 janvier 2010 et 

dans la circulaire du 7 mai 2007. 

Le début d’étiage (QMNA5) est disponible 

sur le site internet : 

http://www.hydro.eaufrance.fr ou auprès 

des agences de l’eau. 

Les VLE sont fixées par l’article 47 du présent 

arrêté. 

 

Lorsque le rejet s’effectue dans une STEP, il 

précise le nom de la STEP. Sous réserve de la 

fourniture de l’autorisation de déversement 

dans le dossier d’enregistrement ou à défaut 

de l’autorisation, une lettre du gestionnaire 

de la STEP indiquant l’acceptation des 

effluents, l’installation est alors considérée 

conforme aux exigences de cet article. 

Sans objet 

Prélèvements et consommation d’eau 

http://www.hydro.eaufrance.fr/
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Article 37 

(Prélèvement d’eau) 

Plan d’implantation et note descriptive des 

forages et/ou prélèvements 

Justifier que le prélèvement ne se situe pas 

dans une zone où des mesures permanentes 

de répartition quantitatives ont été instituées 

au titre de l’article L.211-2 du code de 

l’environnement (ZRE). Ces zones sont fixées 

par arrêté préfectoral et disponibles en 

préfecture. Sinon en cas de prélèvement en 

ZRE, le seuil de 80 m3/h peut être rabaissé à 8 

m3/h sur demande de l’exploitant qui 

justifiera de la compatibilité de ce 

prélèvement avec les règles de la ZRE et 

prescrit par APC. 

Indication du volume maximum de 

prélèvement journalier effectué dans le 

réseau public et/ou le milieu naturel et selon 

le type de prélèvement, justification du 

respect des seuils prélevés figurant à l’article 

38. 

description des procédés de réfrigérations 

mis en œuvre le cas échéant. 

Site non inclus dans une ZRE donc non concerné par l’article. 

 Cf. Plan 2 

Cf. § E.4.2.2 

 

Article 38 

(Ouvrage de prélèvements) 

Plan et  note descriptive des ouvrages de 

prélèvements. 

Cf. Plan 2 

Cf. § E.4.2.2 

Article 39 (Forages) 
Plan d’implantation et note descriptive des 

forages 

Cf. Plan 2 

Cf. § E.4.2.2 

Collecte et rejet des effluents 

Article 40 (Collecte des effluents) Plan des réseaux de collecte des effluents Cf. Plan 2 

Article 41 (Point de rejet) Plan des points de rejet 

La SAS MéthaTernois rejettera dans le milieu naturel uniquement les eaux pluviales propres 

issues des toitures des bâtiments. 

Cf. § E.4.2.2 

Article 42 (Point de prélèvement 

pour les contrôles) 

Plan des points de rejet comprenant la 

position des points de prélèvements pour les 

contrôles. 

La SAS MéthaTernois ne rejettera pas d’eaux pluviales ou de ruissellement dans le milieu. 

Article 43 (Rejets des eaux 

pluviales) 

Indication du milieu dans lequel les eaux 

pluviales sont rejetées 

Plan des réseaux et des dispositifs de 

traitement et note justifiant le 

dimensionnement 

Cf. Plan 2 

Cf. § E.4.2.2 

Article 44 (Eaux souterraines) 
Justification relative à l’absence de rejet 

d’effluents vers les eaux souterraines 
La SAS MéthaTernois ne rejettera pas d’eau vers les eaux souterraines. 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Valeurs limites d’émission 

Article 45 (Généralités) Aucune  

Article 46 (Température et pH) 

Préciser le débit maximal journalier des rejets 

et justifier que celui-ci est inférieur à 1/10 du 

débit moyen interannuel du cours d’eau, la 

température de rejet, le pH, l’élévation de 

température attendue et les effets sur le pH 

du cours d’eau. 

Indication des eaux réceptrices 

conchylicoles, salmonicoles ou cyprinicoles 

le cas échéant (données disponibles auprès 

de la préfecture). 

Non concerné 

Article 47, Article 48, Article 49 et 

Article 84 (VLE eau et mesure) 

Préciser les polluants rejetés par l’installation 

et les flux journalier associés rejetés en 

fournissant un tableau comme ci-après 

comprenant pour chaque type d’effluents : 

VLE imposé (par Am ou par convention avec 

le gestionnaire de la STEP), début, flux 

journalier associé et traitement prévu. 

 
Type 

d’effluents 

VLE 

imposée 
Débit Flux 

Traitement 

prévu 

     

     

 

L’exploitant justifie de l’adéquation du ou 

des traitements prévus avec la nature et le 

flux de pollution générée. L’exploitant justifie 

le cas échéant que l’installation de 

prétraitement et/ou de traitements internes 

à l’installation ont un rendement épuratoire 

suffisant sur la base d’un engagement 

contractuel du fournisseur du système de 

traitement. 

Elaboration du programme de surveillance 

des émissions en application des articles 48 

et 84. 

Non concerné 

Traitement des effluents 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 50 (Installations de 

traitement) 

Description des installations de traitement 

et/ou des installations de prétraitement et 

présentation du programme de surveillance 

des installations de traitement et/ ou des 

installations de prétraitement 

Non concerné 

Emissions dans l’air 

Généralités 

Article 51 (Généralités) 

Plan et note descriptive des dispositions 

prises pour le captage des poussières et gaz 

et le stockage des produits pulvérulents. 

Si ces dispositions ne sont pas nécessaires 

note le justifiant. 

Afin de limiter l’émission de poussières, l’aire de travail sera bitumée. De plus, le matériel roulant 

sera régulièrement nettoyé. Il sera également demandé aux conducteurs des camions ou des 

tracteurs de limiter leur vitesse à proximité du site et sur le site d’implantation de l’unité de 

méthanisation. 

En cas de besoin, la SAS MéthaTernois mettra en place les mesures nécessaires pour limiter 

l’envol de poussière (exemple : arrosage, haies, etc.) et réduire les odeurs générées par 

l’installation. 

Rejets à l’atmosphère 

Article 52 (Point de rejet) Plan des points de rejets 

Les points de rejets sont localisés sur le plan au niveau des moteurs de cogénération et de la 

chaudière biogaz. Les points de mesures seront positionnés au niveau de la cheminé et sur 

les conduites par piquages sur ces mêmes équipements 

Cf. plan de localisation des risques en Annexe 11 
Article 53 (Normes de mesure) Plan des points de mesures Ce plan sera confirmé après désignation des titulaires des marchés de travaux. 

Article 54 (Hauteur des 

cheminées) 

Plan et note de calcul des hauteurs de 

cheminée 

Article non applicable car installations existantes (Annexe I de l’arrêté du 3 août 2018 relatif 

aux prescriptions générales) 

Article 55 (Vitesse d’éjection) 
Indication des vitesses d’éjection et note 

justificative 

Article non applicable car installations existantes (Annexe I de l’arrêté du 3 août 2018 relatif 

aux prescriptions générales) 

Valeurs limites d’émission dans l’air 

De l’Article 56 à l’Article 66 (VLE) ; 

Article  74 ; de l’Article 76 à 

l’Article 83  

Présentation de la surveillance prévue, des 

VLE pour chaque polluant 

La surveillance se fera via un prestataire agréé qui sera chargé d’échantillonner et analyser 

les rejets atmosphériques de l’installation annuellement 

Article 67 (Odeurs) 
Description des dispositions pour limiter les 

odeurs, si nécessaire 
Cf. § E.5.3 

Emissions dans les sols 

Article 68 (Emissions dans les sols) 
Justification relative à l’absence de rejets 

directs dans le sol. 
Aucun rejet direct dans les sols ne sera réalisé sur le site de la SAS MéthaTernois. 

Bruit et vibrations 

Article 69 (Bruit et vibrations) 
Description des dispositions pour limiter le 

bruit et les vibrations. 
Cf. § E.6.3 

Déchets 

De l’Article 70 à l’Article 72 

(Déchets) 

Note décrivant le type, la nature, la quantité 

et le mode de traitements hors site des 

déchets produits. 

Les déchets de la méthanisation correspondent au digestat brut liquide. Il sera épandu sur le 

parcellaire mis à disposition par les exploitations porteuses projet. 

Cf. § E.7 
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Prescriptions Justifications à apporter Cas du projet de la SAS MéthaTernois 

Article 73 (Epandage) 
Fourniture de l’étude préalable d’épandage 

et du plan d’épandage 
Cf. Chapitre H. Plan d’épandage 

Surveillance des émissions 

Article 75 (Autres analyses) Aucune - 

Article 85 (Déclaration GEREP) Aucune - 

Article 86 (Efficacité énergétique) Description des mesures prévues 

Les exploitants limitent ses rejets de gaz à effet de serre et sa consommation d'énergie. Ils 

tiennent à la disposition de l'inspection des installations classées les éléments sur 

l'optimisation de l'efficacité énergétique (rendements, rejets spécifiques de CO2).  

Ils feront réaliser un contrôle de l'efficacité énergétique. 

Article 87 (Installations visées 

SEQE) 

Description des matières premières 

combustibles et auxiliaires susceptibles 

d’émettre des gaz à effet de serre. 

Description des différentes sources 

d’émissions de gaz à effet de serre de 

m’installation 

Description des mesures prises pour quantifier 

les émissions à travers un plan, de 

surveillance qui réponde aux exigences de 

règlement visé à l’article 14 de la directive 

2003/87/CE du 13 octobre 2003 modifiée : 

plan de surveillance 

Sans objet 
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ORGANISATION DU SITE ET REGLES D’AMENAGEMENT 

Règles d’implantation 

L’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois et son projet d’extension sont situés : 

- En dehors des périmètres de protection d’un captage d’eau potable destinée à la 

consommation humaine ; 

- A plus de 35 mètres des puits et forages de captage d'eau extérieurs au site, des sources, des 

aqueducs en écoulement libre, des rivages et des berges des cours d'eau, de toute 

installation souterraine ou semi-enterrée utilisée pour le stockage des eaux destinées à 

l'alimentation en eau potable, à des industries agroalimentaires ou à l'arrosage des cultures 

maraîchères ou hydroponiques ; 

- À 350 mètres de la première habitation occupée par des tiers, soit au-delà des 200 mètres 

réglementaires dans le cas d’une unité de méthanisation stérilisant des sous-produits 

animaux. 

 

Intégration paysagère 

Quelques arbres de hautes tiges seront plantés sur la propriété afin de limiter l’impact visuel du site 

sur le paysage. Le talus et la clôture seront prolongés à l’est de la propriété. Les installations auront 

des teintes qui permettront une bonne insertion du site dans le paysage environnant. Par exemple, 

le bardage sera en tôle laquée bronze (RA6005). Ni les constructions, installations ou clôtures ne 

nuiront, ni par leur volume, ni par leur aspect à l’environnement immédiat et aux paysages dans 

lesquels elles s’intégreront.  

 

Les figures suivantes reprennent la vue avant-projet et  l’intégration paysagère réalisée dans le cadre 

du permis de construire. Elles permettent de se rendre compte de l’intégration des nouvelles 

constructions à l’échelle parcellaire. 

 

Figure 8.  Vue avant-projet du site de méthanisation (Source : DMB Conseils) 
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Figure 9.  Vue après projet du site de méthanisation et intégration paysagère (Source : DMB 

Conseils) 

 
 

Dispositions en faveur de la biodiversité 

La réalisation du projet en dehors de toute zone naturelle d’intérêt permet de limiter son impact sur 

la biodiversité. Les nouveaux bâtiments n’entraîneront donc pas de destruction d’éléments 

floristiques intéressants ou d’habitats susceptibles d’accueillir des espèces faunistiques 

remarquables.  

 

Les eaux pluviales seront rejetées dans le milieu naturel sans être souillées. Les eaux de lavage seront 

collectées dans une fosse de récupération et seront réutilisées pour le processus de méthanisation. 

 

Il convient en outre de souligner que l’ensemble des mesures destinées à protéger les milieux « eaux, 

air et sol » développées dans les paragraphes qui suivent concourent au maintien d’habitats de 

qualité et donc au développement de la faune et de la flore. 

 

PREVENTION DES ACCIDENTS ET DES POLLUTIONS 

Généralités 

E.3.1.1 Entretien des locaux 

Les différents locaux de l’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois seront maintenus propres et 

régulièrement nettoyés, notamment de manière à éviter les amas de matières dangereuses ou 

polluantes et de poussières. Les voiries et les stockages de déchets seront nettoyés à sec (balayage, 

raclage). 

 

Une entreprise spécialisée dans la lutte contre les nuisibles mettra en place toutes dispositions pour 

empêcher l'introduction et la pullulation des insectes et des nuisibles, ainsi que pour en assurer la 

destruction. 
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E.3.1.2 Localisation des risques et classement en zone à risque d’explosion 

 Introduction à la réglementation ATEX 

Généralités 

Une ATEX est un mélange avec l’air, dans les conditions atmosphériques, de substances 

inflammables sous forme de gaz, vapeurs, brouillards ou poussières, dans lequel la combustion se 

propage à l’ensemble du mélange non brulé après inflammation. 

 

La réglementation ATEX (ATmosphères EXplosives) a été introduite par la CEE pour entrer en vigueur 

le 1er  juillet 2003. Elle impose de classer les emplacements où des ATEX dangereuses sont susceptibles 

de se former. Elle a pour but d’empêcher l’inflammation des ATEX. 

 

En principe, les zones doivent être identifiées et dimensionnées sur la base d’une évaluation des 

risques propres à chaque site. Cependant, étant donné l’importance de l’application de cette 

réglementation pour la prévention du risque majeur sur ce type d’installation, il a paru préférable 

selon l’INERIS de préconiser un classement des zones à risque d’explosion « générique ». Le zonage 

ATEX s’appuie sur ces préconisations. 

 

Zones ATEX1 

Deux types de zones sont distingués : 

- les zones « poussières » : où les mélanges explosifs se forment à partir de poussières ; 

- les zones « gaz/vapeurs » : où les mélanges explosifs se forment à partir de gaz ou de vapeurs. 

 

Tableau n°21.  Zones ATEX définies par la réglementation 

Atmosphère explosive Zone gaz/vapeur Zone poussière 

Permanente en fonctionnement normal 0 20 

Occasionnelle en fonctionnement normal 1 21 

Accidentelle en cas de dysfonctionnement 2 22 

 

Seules les zones suivantes sont rencontrées sur les installations de l’unité de méthanisation : 

- zone 1 : emplacement où une atmosphère explosive consistant en un mélange avec l’air de 

substances inflammables sous forme de gaz, de vapeurs ou de brouillard est présente en 

permanence, pendant de longues périodes ou fréquemment ; 

- zone 2 : emplacement où une atmosphère explosive consistant en un mélange avec l’air de 

substances inflammables sous forme de gaz, de vapeurs ou de brouillard n’est pas 

susceptible de se présenter en fonctionnement normal ou n’est que de courte durée, s’il 

advient qu’elle se présente néanmoins. 

 

Les zones ATEX pour les équipements de l’unité de méthanisation sont définies dans les parties 

suivantes. 

 Localisation des zones ATEX du site de méthanisation de la SAS MéthaTernois 

Les différentes zones ATEX sur le site de la SAS MéthaTernois se trouvent en Annexe 7. 

 

 Equipements en zone ATEX 

Digesteur / Post-digesteurs / Fosse de stockage avec gazomètre 

A l’intérieur du digesteur, du post-digesteur et de la fosse de stockage de digestat F3, la zone est 

classée Zone 2 dans le ciel gazeux, lorsqu’il y a présence d’air, comme lors des phases de 

démarrage, de vidange et d’arrêt du digesteur. 

 

A l’extérieur de ces cuves, une Zone 2 (enveloppe de 3 mètres de rayon) a été définie autour des 

ouvertures (hublot, trou d’homme, passage du brasseur, etc.). 

                                                      
1 Source : Mise en œuvre de la réglementation relative aux atmosphères explosives – Guide méthodologique, INRS, 2011 
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Soupapes du digesteur et du post-digesteur 

Au niveau des soupapes de sécurité sur le digesteur et le post-digesteur, les zones ATEX sphériques 

sont centrées sur le point d’émission : Zone 2 de 3 mètres de rayon intégrant une Zone 1 de 1 mètre 

de rayon (Surpression interne provoquant un dégagement de gaz vers l’extérieur). 

 

Les schémas suivants expliquent les zonages développés ci-dessus. 

 

Figure 10.  Zonage ATEX autour du digesteur, du post-digesteur et du stockage de digestat F3 

 
 

Local de cogénération 

L’intérieur des locaux de cogénération n’est pas classé en ATEX s’il y a respect des règles de sécurité 

relatives à la ventilation et la détection. 

 

Canalisations biogaz 

Les portions de canalisations de biogaz à l’air libre sont classées en zone 1. 

 

Synthèse des zones ATEX recensées sur l’unité de méthanisation 

Le tableau suivant récapitule l’ensemble des zones ATEX définies pour l’unité de méthanisation. 

 

Tableau n°22. Récapitulatif des équipements et de leur zonage ATEX 

Equipements Zone ATEX 

Digesteur / Post-digesteur / Fosse de stockage de digestat avec gazomètre 2 

Soupape 1 et 2 

Canalisations 1 

Local de cogénération - 

 

E.3.1.3 Localisation des produits à risque 

Les seuls produits inflammables stockés sur site seront le biogaz et l’huile pour les moteurs. Il n’y aura 

pas de stockage de GNR sur site.  
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Le biogaz sera stocké dans le post-digesteur (D2) et la fosse de stockage de digestat avec 

gazomètre (F3) hermétiquement couverts par une double membrane. Les huiles neuves et usagées 

seront stockées sur bac de rétention dans le local de stockage du bureau B1.  

 

Les fiches de données de sécurité des produits utilisés sur le site de méthanisation seront présentes 

sur le site d’exploitation et à disposition de l’inspecteur des installations classées. La législation relative 

à l’étiquetage sera respectée. 

 

Les dispositions prises par la SAS MéthaTernois permettront donc de limiter tout risque d’accident ou 

de pollution 

 

E.3.1.4 Caractérisation des sols 

Tous les sols des bâtiments seront bétonnés, imperméables et maintenus en parfait état d’étanchéité. 

 

Au niveau des hangars de stockage des produits entrants, un dispositif de récupération des eaux de 

lavage et des matières répandues accidentellement sera mis en place. Les matières répandues 

accidentellement seront récupérées et réincorporées dans le digesteur. 

 

Le stockage des effluents liquides sera réalisé dans des fosses en béton banché. 

 

Canalisations de fluides et stockages de biogaz 

E.3.2.1 Les canalisations de biogaz 

Les canalisations de biogaz permettent sa récupération au niveau du digesteur D1, du post-digesteur 

D2 et de la fosse de stockage de digestat F3 et son transfert vers les locaux de cogénération en 

fonctionnement normal, ou en cas de surproduction de gaz, vers une chaudière située sur le site, 

comme indiqué sur le Plan 2. 

 

Sur l’installation, les canalisations en contact avec le biogaz seront insensibles à la corrosion par les 

produits soufrés et résisteront aux pressions atteintes lors de l’exploitation du site de méthanisation. 

Les raccords des tuyauteries de biogaz seront soudés. 

 

En ce qui concerne le système de chauffage du digesteur et du post-digesteur, celui-ci sera assuré 

via un réseau de tuyaux implanté dans la paroi des fosses. Cette installation permet de protéger la 

tuyauterie des attaques acides de la matière à l’intérieur du digesteur et du post-digesteur. 

 

E.3.2.2 Stockage du biogaz : La membrane double peau du post-digesteur/stockeur 

 Rôle de la membrane 

Afin d’assurer la protection du gazomètre et le maintien du biogaz dans ce dernier, le système de 

double peau a été retenu par le constructeur. 

 

Ce système est composé de trois éléments principaux : 

- La membrane de protection face aux intempéries ; 

- La membrane de stockage du biogaz ; 

- La structure de soutien placée en-dessous. 

 

L’illustration ci-dessous permet de visualiser la structure de la double membrane du post-

digesteur/stockeur. 
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Figure 11.  Schéma résumant la structure double-peau 

 
 

 Nature de la membrane double-peau 

La membrane de protection est composée d’une toile en Polyvinyle de chlorure (P.V.C.). La 

membrane de stockage est composée de PELD, ce qui signifie Polyéthylène Basse Densité. Le PELD 

est un polyéthylène fortement ramifié d’où sa basse densité ce qui lui confère une très bonne 

flexibilité. Sa résistance chimique aux agressions est bonne. 

 

La particularité de ce système est aussi la suivante : entre les deux membranes, il y a insufflation d’air 

pour maintenir la membrane de protection aux intempéries maintenue rigide en permanence. Cela 

rend ce système stable et protège fortement le stockage du biogaz.  
 

Les caractéristiques techniques de la membrane de stockage du biogaz sont : 

- Matériaux : Membrane en PELD, polyéthylène basse densité ; 

- Epaisseur : 0,8 mm ; 

- Résistance à la traction : 650 N/5cm ; 

- Résistance de fuite de la surface :< 3.109 ohms ; 

- Limites de températures : -30°C à +70°C ; 

- Poids : 750 g/m² ; 

- Perméation du méthane: 260 cm3/m²*d*1bar ; 

- Résistante aux UV, aux intempéries et au lisier. 
 

Les caractéristiques techniques de la membrane de protection face aux intempéries sont : 

- Matériaux : Toile en de polyester dotée d’un revêtement en Polyvinyle de chlorure 

(P.V.C.) sur les deux faces ; 

- Résistance à la traction : 4000 (en N/5cm) ; 

- Résistance de fuite de la surface :< 3.109 ohms ; 

- Limites de températures : -30°C à +70°C ; 

- Poids : environ 920 g/m² ; 

- Perméation du méthane: 225 cm3/m²*d*1bar ; 

- Résistante aux U et aux intempéries. 

 

 Système de fixation de la membrane double-peau 

La double membrane est fixée au niveau des cuves béton par un profilé en forme de « U » et une 

chambre à air. Ce dispositif permet d’assurer l’étanchéité des doubles membranes. 
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Comportement au feu des locaux 

Conformément à l’article 15 de l’arrêté du 12/08/2010, les caractéristiques de résistance au feu sont 

applicables uniquement pour les équipements situés dans des bâtiments, ce qui n’est pas le cas sur 

le site de la SAS MéthaTernois. En effet, les équipements de méthanisation (digesteur, post-digesteur, 

etc.) seront situés en extérieur. 

 

Le bâtiment contenant la chaudière est situé à l’extérieur. Il ne communique avec aucun local et 

n’abrite pas de poste de travail. 

 

Les deux locaux de cogénération présenteront les caractéristiques de comportement au feu 

suivantes : 

- parois, couverture et plancher haut : coupe-feu de degré 2 heures ; 

- portes et fermeture coupe-feu de degré 2 heure et munies d'un ferme-porte ou d'un dispositif 

assurant leur fermeture automatique. 

 

Pour les stockages de matières entrantes et les fosses de digestat liquide, il n’existe pas de disposition 

particulière concernant la résistance au feu. 

 

Pour limiter les risques de propagation d’incendie, les stockages de biogaz bénéficient d’un 

périmètre de 10 mètres autour d’eux sans aucune construction. Il en est de même pour le local de 

cogénération. 

 

Disposition de sécurité 

E.3.4.1 Accessibilité en cas de sinistre 

Le site de méthanisation de la SAS MéthaTernois est desservi par un accès, route de Pernes, à 

VALHUON. L’accessibilité au site est décrite sur le Plan 2. Les accès seront entretenus en bon état.  

 

Les voies de circulation sur le site respecteront les caractéristiques suivantes :  

- Largeur utile ≥ 3 mètres ; 

- Hauteur libre ≥ 3.5 mètres ; 

- Pente < 15 % ; 

- Dans les virages de rayon intérieur inférieur à 50 mètres, un rayon intérieur R minimal de 11 

mètres est maintenu et une surlargeur de S = 15/R mètres est ajoutée ; 

- La voie résiste à la force portante calculée pour un véhicule de 160 kN avec un maximum 

de 90 kN par essieu, ceux-ci étant distants de 3,6 mètres au maximum ; 

- Chaque point du périmètre de l'installation est à une distance maximale de 60 mètres de 

cette voie. 

 

E.3.4.2 Installation électrique 

Les installations électriques seront conformes aux dispositions du décret n°88-1056 du 14 novembre 

1988, pris pour exécution des dispositions du livre II du Code du Travail (titre III hygiène, sécurité et 

conditions de travail), en ce qui concerne la protection des travailleurs dans les établissements qui 

produisent des courants électriques. 

 

Les installations électriques feront l’objet d’un contrôle annuel par un organisme habilité. 

 

Aucune armoire électrique ne sera implantée dans ces zones. Les installations électriques dans ces 

zones seront réduites au strict nécessaire et constituées de matériels utilisables dans les atmosphères 

explosives. Les armoires électriques sont identifiées sur le Plan 2. 

 

Les équipements métalliques seront tous mis à la terre. 

 

Le chauffage du digesteur et du post-digesteur sera assuré par la récupération d’une partie de la 

chaleur produite par la chaudière biogaz. Il sera effectué via un réseau de tube implanté dans la 

paroi interne des fosses. Le passage d’eau chaude permettra alors de maintenir le digesteur, le post-
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digesteur et le post-digesteur/stockeur à la température adéquate pour l’activité biologique du 

processus de méthanisation. 

 

E.3.4.3 Systèmes de détection et d’extinction automatiques 

Des détecteurs de fumée et des détecteurs de gaz sont installés dans les locaux de cogénération et 

dans le local pompe comme indiqué sur le plan de localisation des équipements de sécurité et de 

contrôle en Annexe 8. 

 

Des extincteurs sont mis en place sur l’installation (cf. plan de localisation des équipements de 

sécurité et de contrôle en Annexe 8). 

 

Les détecteurs de fumée et de gaz ainsi que les extincteurs seront contrôlés annuellement par un 

organisme habilité avec délivrance du certificat de conformité. 

 

E.3.4.4 Moyens d’alerte et de lutte contre l’incendie 

 Alarmes et alertes 

Des détecteurs de fumées et des alarmes sonores seront mis en place dans les locaux de 

cogénération et le local pompe. 

 

Un détecteur incendie et une alarme (sonore et visuelle) seront mis en place dans les locaux 

administratif (bureau et salle de réunion). 

 

En cas d’absence de l’agent opérateur un dispositif de télégestion permettra d’alerter à distance la 

personne d’astreinte par téléphone et par e-mail. 

 

 Moyens de lutte 

La future unité de méthanisation sera équipée de moyens d’intervention dont les caractéristiques 

dépendront de la nature des feux ou des produits à éteindre ainsi que des éléments à protéger 

pouvant se trouver à proximité. 

 

Extincteurs 

Des extincteurs portatifs seront mis en place aux endroits stratégiques. Des extincteurs à CO2 et à 

eau seront mis en place : 

- A proximité du digesteur D1 ; 

- A proximité du post-digesteur/stockeur F3 ; 

- Dans le local pompe P ; 

- Dans les locaux de cogénération Lco1 et Lco2; 

- Dans le local chaudière Lch; 

- Dans le local hygiénisation Hy ; 

- Dans les bureaux B1 et B2. 

 

Les extincteurs sont localisés sur le plan de localisation des équipements de sécurité et de contrôle 

en Annexe 8. 

 

Réserve incendie 

L’unité de méthanisation est équipée d’une réserve incendie propre d’une capacité de 240 m3 

pourvue de poteaux incendie aux normes. L’implantation respecte la réglementation en vigueur, à 

savoir une distance de moins de 100 mètres des équipements à défendre et un débit minimal de 60 

m³/h pendant au moins deux heures. 

 

Le dimensionnement selon la circulaire D9 de la réserve incendie est disponible en Annexe 10. 
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Une aire avec un revêtement stabilisé est présente à proximité pour permettre le stationnement des 

véhicules de secours. 

 

Moyens humains 

Les moyens humains en cas d’incendie ou de sinistres reposeront sur : 

- L’agent opérateur présent sur le site de méthanisation, qui se chargera d’avertir les secours 

ou d’intervenir dans la mesure du possible ; 

- Les pompiers en cas de sinistres important. 

 

Les consignes de sécurité et les coordonnées téléphoniques des secours seront affichées à proximité 

du téléphone situé dans le bureau. Les moyens de secours publics locaux pouvant être contactés 

en cas d’accident sont les suivants : 

- Samu : 15 ; 

- Pompiers : 18 ; 

- Gendarmerie : 17 ; 

- Secours à partir d’un téléphone mobile : 112. 

  

Le centre de secours le plus proche est situé à PERNES à 7 km au Nord-Est du site de méthanisation. 

 

E.3.4.5 Analyse du risque foudre 

Une analyse du risque foudre a été réalisée. L’étude détaillée se trouve en Annexe 9. 

 

Les conclusions principales sont reprises dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°23. Conclusions de l’analyse du risque foudre selon la méthode probabiliste (Source : 

BCM Foudre) 

 
 

Selon la méthode déterministe, il sera nécessaire d’assurer l’équipotentialité des parties métalliques 

des unités suivantes :  

- Silos de stockage intrants hygiénisés ; 

- 2 ponts-bascule ; 

- Containers de cogénération ; 

- Traitement charbon actif. 

 

Les centrales de détection gaz sont à protéger par parafoudres adaptés. 

 

A des fins de prévention, il est prescrit la mise en place d’un système de prévention de situation 

orageuse à intégrer dans les procédures d’exploitation du site (interdire en période orageuse le 

travail en toiture des unités, la proximité des installations paratonnerres et l’intervention sur le réseau 

électrique). 
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Exploitation 

E.3.5.1 Travaux 

Afin de prévenir tout risque d’incendie ou d’explosion au sein de l’unité de méthanisation, la SAS 

MéthaTernois appliquera la procédure de « permis de feu ». 

 

Ce permis de feu du Centre National de Prévention et de Protection(CNPP) sera établi pour tous 

travaux en point chaud sur l’ensemble du site et plus particulièrement au droit des installations avec 

présence de biogaz ou de biométhane (digesteur et post-digesteur, etc.) en raison des zones 

classées ATEX. 

 

Il sera interdit d’apporter du feu sur le site de méthanisation de la SAS MéthaTernois sauf en cas de 

travaux ayant fait l’objet d’un « permis feu ». 

 

Après la fin des travaux et avant la reprise de l’activité, une vérification des installations sera 

effectuée par l’exploitant de l’unité de méthanisation. 

 

E.3.5.2 Consigne d’exploitation de la méthanisation 

Les consignes d’exploitation sont affichées dans le bureau (B1). Ces consignes indiqueront 

notamment : 

- l'interdiction d'apporter du feu sous une forme quelconque, notamment l'interdiction de 

fumer, dans les zones présentant des risques d'incendie ou d'explosion, sauf délivrance 

préalable d'un permis de feu ; 

- l'interdiction de tout brûlage à l'air libre ; 

- l'obligation du « permis d'intervention » pour les parties concernées de l'installation ; 

- les procédures d'arrêt d'urgence et de mise en sécurité de l'installation (électricité, réseaux 

de fluides) ainsi que les conditions de destruction ou de relargage du biogaz ; 

- les mesures à prendre en cas de fuite sur un récipient ou une tuyauterie contenant des 

substances dangereuses, et notamment du biogaz ; 

- les modalités de mise en œuvre des dispositifs d'isolement du réseau de collecte, prévues à 

l'article 39 ; 

- les moyens d'extinction à utiliser en cas d'incendie ; 

- la procédure d'alerte avec les numéros de téléphone du responsable d'intervention de 

l'établissement, des services d'incendie et de secours, etc. ; 

- les modes opératoires ; 

- la fréquence de vérification des dispositifs de sécurité et de limitation ou de traitement des 

pollutions et nuisances générées ; 

- les instructions de maintenance et de nettoyage ; 

- l'obligation d'informer l'inspection des installations classées en cas d'accident. 

 

E.3.5.3 Consigne d’exploitation de la cogénération 

Les consignes d’exploitation sont affichées dans le bureau (B1). Ces consignes indiqueront 

notamment : 

- l’interdiction d’apporter du feu sous une forme quelconque, notamment l’interdiction de 

fumer dans les zones présentant des risques d’incendie ou d’explosion ; 

- l’interdiction de tout brûlage à l’air libre ; 

- l’obligation du « permis d’intervention » ou du « permis de feu » pour les parties concernées 

de l’installation ; 

- les conditions de conservation et de stockage des produits, notamment les précautions à 

prendre pour l’emploi et le stockage de produits incompatibles ; 

- les procédures d’arrêt d’urgence et de mise en sécurité de l’installation (électricité, réseaux 

de fluide) ; 

- les mesures à prendre en cas de fuite sur un récipient ou une tuyauterie contenant des 

substances dangereuses ; 
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- les modalités de mise en œuvre des dispositifs d’isolement du réseau de collecte, prévues à 

l’article 220 ; 

- les moyens d’extinction à utiliser en cas d’incendie ; 

- la procédure d’alerte avec les numéros de téléphone du responsable d’intervention de 

l’établissement, des services d’incendie et de secours, etc. ; 

- l’obligation d’informer l’inspection des installations classées en cas d’accident ; 

- les modes opératoires ; 

- la fréquence de vérification des dispositifs de sécurité et de limitation ou de traitement des 

pollutions et nuisances générées ; 

- les instructions de maintenance et de nettoyage, la périodicité de ces opérations et les 

consignations nécessaires avant de réaliser ces travaux ; 

- les conditions de stockage des produits ; 

- la fréquence de contrôles de l’étanchéité et de l’attachement des réservoirs et de 

vérification des dispositifs de rétention ; 

- les modalités d’entretien, de contrôle et d’utilisation des équipements de régulation et des 

dispositifs de sécurité. 

 

Ces consignes seront régulièrement mises à jour et tenues à disposition du personnel. 

 

Equipements de méthanisation 

E.3.6.1 Dispositifs de rétention 

Les produits susceptibles de générer des pollutions accidentelles seront tous stockés en cuve double 

paroi ou sur bac de rétention. Les rétentions seront en matériau étanche, accessibles et dont 

l’étanchéité pourra être vérifiée à tout moment. En cas de fuite, les produits récupérés seront soit 

réutilisés soit éliminés en tant que déchets. Un bordereau accompagnera, dans ce dernier cas, 

l’évacuation de ceux-ci. 

 

Un dispositif de rétention permettant d’éviter toute propagation de matière à l’extérieur du site en 

cas de rupture de cuve est réalisé par talutage. Cette zone de rétention en merlon aura un volume 

supérieur ou équivalent au volume de la cuve de stockage du digestat liquide de 7 630 m³, plus 

grosse cuve située à l’intérieur du merlon. Ce dispositif permettra de retenir l’ensemble du volume 

contenu dans les cuves conformément à l’article 30 de l’arrêté du 12 août 2010. Le digesteur, les 

post-digesteurs et la fosse de stockage du digestat liquide sont réalisés dans des réservoirs maçonnés. 

 

E.3.6.2 Cuves de méthanisation et limitation des conséquences d’une surpression brutale 

La membrane permettant de stocker le biogaz se gonfle en fonction de la quantité de biogaz 

produite. Il s’agit d’un stockage à pression constante et à volume variable. La pression du biogaz est 

donc régulée par la production de biogaz.  

 

Le dispositif de limitation des conséquences d’une surpression brutale mis en place sur les cuves de 

méthanisation est constitué de soupapes de sécurité, permettant une évacuation d’un trop-plein 

de la cuve de stockage vers l’extérieur.  

 

Les soupapes de surpression constituent un point de sortie depuis la cuve, fermé par un bouchon 

hydraulique en fonctionnement normal (pression normale à l’intérieur de la membrane de stockage) 

et ouvert en cas de surpression. Elles sont protégées du gel et se déclenchent à une surpression de 

3,5 mbar. L’installation est équipée de 3 soupapes qui sont disposées sur les ouvrages de stockage 

de biogaz (digesteur et post-digesteurs). Ces soupapes sont contrôlées régulièrement pour en assurer 

le bon état et l’étanchéité. 

E.3.6.3 Destruction du biogaz 

 En fonctionnement normal : les moteurs de cogénération 

En fonctionnement normal, le biogaz produit dans le digesteur et les post-digesteurs sera valorisé 

dans deux moteurs de cogénération biogaz. Le tableau suivant présente les caractéristiques des 

moteurs de cogénération. 
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Tableau n°24. Caractéristique des moteurs de cogénération (Sources : Schnell Motoren, MTU Onsite 

Energy) 

Paramètres Moteur SCHNELL M6R20.1 existant Moteur MTU 8V4000 GS 

Cylindrée 11,7 Litres 38,1 dm³ 

Régime 1 500 tr / min-1 1 500 tr / min-1 

Puissance électrique 200 kW 800 kW 

Puissance thermique 232 kW 401 kW 

 

La combustion du biogaz permet la production d’énergie électrique grâce à un moteur entraînant 

une génératrice de courant et la production d’énergie thermique sous forme d’eau chaude, grâce 

au échangeurs à chaleur situés au niveau du système de refroidissement du moteur et des gaz 

d’échappement. 

 

Cette installation est dimensionnée pour un fonctionnement continu et régulier au cours de l’année. 

En considérant un éventuel dysfonctionnement de l’installation au cours de l’année, les moteurs 

devraient fonctionnaient entre 8300 et 8400 heures par an. 

 

 En fonctionnement dégradé : la chaudière biogaz 

La destruction du biogaz non consommé dans le module de cogénération se fait par la chaudière 

biogaz dont les caractéristiques sont décrites ci-dessous : 

- Puissance : 55-275 kW ; 

- Pression d’alimentation : min. 15 mbar max. 500mbar ; 

- Régulation automatique gérée par ordinateur. 

 

La chaudière est un équipement de brûlage du biogaz en cas de dysfonctionnement ou de 

maintenance du moteur de cogénération. Le but de cet équipement sera d’éviter une 

accumulation de biogaz dans le digesteur et les post–digesteurs. 

 

 En cas d’indisponibilité : la torchère 

En cas d’indisponibilité prolongée des moteurs de cogénération ou de la chaudière biogaz ou en 

cas de surproduction de biogaz, une torchère de sécurité à déclenchement manuel est mise en 

fonctionnement afin de brûler l’excédent de biogaz. 

 

En cas de surpression, la torchère se met en fonctionnement avant l’ouverture de la soupape de 

sécurité, qui constitue le moyen ultime de réguler la pression dans le gazomètre. 

 

E.3.6.4 Stockage du digestat 

L’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois produira après projet  28 136 m3 de digestat brut 

liquide. 

 

Les ouvrages de stockage présents sur le site de la SAS MéthaTernois servant à stocker le digestat 

brut sous forme liquide sont un post-digesteur de 1 815 m3 (D2), un post-digesteur/stockeur de 7 630 

m3 (F3) et une fosse de 2 945 m3 (F2), soit une capacité totale de 12 390 m3, ce qui correspond à 5,28 

mois de capacité de stockage. 

 

Le plan de masse en Annexe 3 permet de localiser les bâtiments de stockage du digestat produit. 

 

Le digestat brut liquide sera épandu selon les modalités (période d’épandage, matériel, quantité, 

parcellaire) du plan d’épandage détaillé au Chapitre H du présent dossier. 
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EMISSIONS DANS L’EAU ET DANS LES SOLS 

Compatibilité avec les SDAGE et SAGE 

E.4.1.1 Principes généraux : dispositions réglementaires applicables au projet 

Le site et l’ensemble des terres d’épandage sont localisés en zone vulnérable au titre de la Directive 

Nitrates. 

 

La dernière définition de ce zonage a été publiée dans l’arrêté du 18 novembre 2016 et complété 

par l’arrêté du 23 décembre 2016 portant sur la délimitation des zones vulnérables aux pollutions par 

les nitrates d’origine agricole dans le bassin Artois-Picardie. 

 

D’autre part, en application de la Directive Cadre sur l’Eau du 23 octobre 2000, et de la Loi sur l’Eau 

du 3 janvier 1992, divers outils opposables juridiquement sont applicables sur le territoire des 

communes concernées par le rayon d’affichage et le plan d’épandage. 

 

Le site de la SAS MéthaTernois et les parcelles destinées à l’épandage sont concernés par le SDAGE 

et les SAGE suivants : 

- Le Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SDAGE) du bassin Artois 

Picardie ; 

- Le Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SAGE) du bassin versant de la Lys ; 

- Le Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux du bassin versant de la Canche.  

 

Tableau n°25. Localisation du site et des parcelles d’épandage au regard du SDAGE et des SAGE 

Exploitations 
SDAGE bassin Artois 

Picardie 
SAGE de la Lys 

SAGE de la 

Canche 

Site de méthanisation de la SAS MéthaTernois En totalité En totalité Non 

Parcellaire d’épandage 100% du parcellaire 
29 % du 

parcellaire 

71 % du 

parcellaire 

 

Les Schémas Directeurs visent, à différentes échelles, à atteindre le bon état des eaux superficielles, 

souterraines et côtières, en fixant les objectifs et les programmes de mesures qui s’y rapportent. Ces 

objectifs doivent être conciliables avec l’activité anthropique et les capacités économiques des 

territoires concernés. 

 

Tableau n°26. Récapitulatif des documents de planification de la ressource en eau 

Document de 

planification 

Date 

d’approbation 
Echelle territoriale Prise en compte 

SDAGE bassin 

Artois Picardie 
16 octobre 2015 

Ensemble du bassin versant Artois 

Picardie, comprenant l’ensemble des 

communes concernées par le site de 

méthanisation et du plan 

d’épandage 

Prise en compte des 

prescriptions du SDAGE pour 

le site et tous les îlots du plan 

d’épandage 

SAGE de la Lys 6 août 2010 

Le SAGE de la Lys couvre 220 

communes réparties sur 2 

départements de la région Hauts-de-

France. 

Prise en compte des 

prescriptions du SAGE pour 

le site et tous les îlots situés 

dans le périmètre du SAGE 

SAGE de la 

Canche 

3 octobre 2011et 

4 juillet 2014 

Le SAGE de la Canche couvre 203 

communes réparties sur le 

département du Pas-de-Calais. 

Prise en compte des 

prescriptions du SAGE pour 

tous les îlots situés dans le 

périmètre du SAGE 

 

La carte suivante présente la localisation du site de méthanisation et du parcellaire d’épandage 

par rapport à ces schémas. 
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Cartographie n°7.  Localisation du site de la SAS MéthaTernois et des parcelles d’épandage au 

regard des SDAGE et SAGE (Source : Studéis) 

 
 

Les paragraphes qui suivent présentent les mesures prévues par le SDAGE Artois-Picardie, le SAGE de 

la Lys et le SAGE de la Canche. 

 

E.4.1.2 SDAGE du bassin Artois-Picardie  

Le SDAGE du bassin Artois Picardie est un document de planification qui fixe, de 2016 à 2021, les 

orientations fondamentales d’une gestion équilibrée et durable de la ressource en eau et les 

objectifs de qualité et de quantité.  

 

Le SDAGE 2016-2021 du bassin Artois-Picardie compte 5 enjeux : 

- Enjeu A : Maintenir et améliorer la biodiversité des milieux aquatiques ; 

- Enjeu B : Garantir une eau potable en qualité et en quantité satisfaisante ; 

- Enjeu C : S’appuyer sur le fonctionnement naturel des milieux pour prévenir et limiter les effets 

négatifs des inondations ; 

- Enjeu D : Protéger le milieu marin ; 

- Enjeu E : Mettre en œuvre des politiques publiques cohérentes avec le domaine de l’eau. 

 

Pour répondre à ces enjeux, le SDAGE Artois-Picardie a fixé des dispositions que toute installation 

soumise à autorisation doit respecter, considérées également par extrapolation comme devant être 

respectées par les installations soumises à enregistrement. Le tableau suivant présente les dispositions 

applicables à l’activité de la SAS MéthaTernois. 
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Tableau n°27. Dispositions du SDAGE 2016-2021 du bassin Artois Picardie applicables au projet de la 

SAS MéthaTernois 

Disposition Détail 

A-1.1 

Adapter les rejets à 

l’objectif de bon 

état 

Adapter les conditions de rejet pour préserver les milieux récepteurs 

particulièrement sensibles aux pollutions. 

S’il ne permet pas de respecter l’objectif général de non dégradation et 

des objectifs physico-chimiques spécifiques assignés aux masses d’eau, 

étudier la possibilité d’autres solutions au rejet direct dans le cours d’eau 

(stockage temporaire, réutilisation,...). 

A-2.1 
Gérer les eaux 

pluviales 

L‘option d’utiliser les techniques limitant le ruissellement et favorisant le 

stockage et ou l’infiltration sera obligatoirement étudiée par le pétitionnaire 

et la solution proposée sera argumentée face à cette option de « 

techniques alternatives ». 

A-9.3 

Préciser la consigne 

« éviter, réduire, 

compenser » sur les 

dossiers zones 

humides au sens de 

la police de l’eau. 

Dans le cadre des procédures administratives, le pétitionnaire devra 

prouver que son projet n’est pas situé en zone humide au sens de la police 

de l’eau, à défaut, il devra par ordre de priorité : 

1. Éviter d’impacter les zones humides en recherchant une alternative à la 

destruction de zones humides ; 

2. Réduire l’impact de son projet sur les zones humides en cas d’absence 

d’alternative avérée à la destruction ou dégradation de celles-ci et sous 

réserve de justifier de l’importance du projet au regard de l’intérêt général 

des zones humides détruites ou dégradées ; 

3. Compenser l’impact résiduel de son projet sur les zones humides en 

prévoyant par ordre de priorité : 

- la restauration de zones humides équivalentes sur le plan fonctionnel, à 

hauteur de 150 % minimum de la surface perdue ; 

- la création de zones humides équivalentes sur le plan fonctionnel, à 

hauteur de 100 % minimum de la surface perdue ; 

- et justifier de l’importance du projet au regard de l’intérêt général des 

zones humides détruites ou dégradées. Les mesures compensatoires 

devront se faire, dans la mesure du possible, sur le même territoire de SAGE 

que la destruction. La gestion et l’entretien de ces zones humides doivent 

être garantis à long terme. Pour prendre en compte les aspects positifs de 

l’élevage en zone humide, le service instructeur peut adapter ou déroger 

à cette disposition pour les bâtiments liés à l’élevage. 

A-11.3 
Eviter d’utiliser des 

produits toxiques 

Les prescripteurs et utilisateurs de produits et de matériaux sont invités à 

utiliser les produits les moins toxiques et écotoxiques et les moins rémanents, 

que ce soit pour les produits industriels, agricoles ou de consommation 

courante. 

Des actions de formation et d’information sont encouragées afin de 

remédier à la source, et de manière préventive, aux rejets, émissions et 

pertes de substances dangereuses que ce soit sur le choix et les conditions 

de mise en œuvre appropriées ou sur le devenir des emballages et des 

déchets. 

B-3.1 

Adopter des 

ressources 

alternatives à l’eau 

potable quand cela 

est possible 

Pour économiser la ressource en eau potable, les utilisateurs d’eau seront 

incités à adopter des ressources alternatives de qualité inférieure (eau 

pluviale, eau épurée...) ou des techniques économes (recyclage...) pour 

des usages ne nécessitant pas une eau potable (arrosage, lavage, 

refroidissement...). 

C-2.1 

Ne pas aggraver les 

risques 

d’inondations 

Les autorisations et déclarations au titre du code de l’environnement (loi sur 

l’eau) veilleront à ne pas aggraver les risques d’inondations notamment à 

l’aval, en limitant l’imperméabilisation, en privilégiant l’infiltration, ou à 

défaut, la rétention des eaux pluviales et en facilitant le recours aux 

techniques alternatives et au maintien, éventuellement par identification, 

des éléments de paysage (haies...) en application de l'article L 123-1-5 III 2° 

du code de l'urbanisme. 

 

E.4.1.3 Compatibilité du projet de la SAS MéthaTernois avec le SDAGE du bassin Artois Picardie 

Le tableau suivant présente les dispositions applicables à l’activité la SAS MéthaTernois, ainsi que la 

compatibilité de chaque disposition avec les opérations prévues dans le projet. 
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Tableau n°28. Respect des prescriptions du SDAGE 2016-2021 du bassin Artois Picardie  

Disposition Compatibilité avec le projet 

A-1.1 
Adapter les rejets à l’objectif 

de bon état 

Une partie des eaux pluviales des toitures, non souillées, sera 

collectée par des gouttières et acheminées vers des tranchées 

d’infiltration. 

Les eaux pluviales souillées, seront quant à elles collectées et 

acheminées vers la fosse de récupération des eaux de 

ruissellement, puis réutilisées dans le procédé de méthanisation. 

L’épandage des digestats se fera dans le respect du plan 

d’épandage de manière à minimiser le risque de transfert des 

polluants vers l’eau. L’unité de méthanisation n’est pas concernée 

par des rejets directs vers les cours d’eau. 

A-2.1 Gérer les eaux pluviales 

Les eaux pluviales sont collectées séparément, donc non 

mélangées aux eaux usées du site. 

Les eaux pluviales des toitures seront infiltrées dans le sol grâce à 

deux tranchées d’infiltration. 

A-9.3 

Préciser la consigne « éviter, 

réduire, compenser » sur les 

dossiers zones humides au 

sens de la police de l’eau. 

La compatibilité est assurée par la preuve de non présence de 

zone humide au droit des futurs bâtiments – Cf. sondages 

pédologiques réalisés le 8 juillet 2019, à la suite du tableau. 

A-11.3 
Eviter d’utiliser des produits 

toxiques 

Les quantités de produits chimiques utilisées sur site sont faibles. 

Leur stockage est sur rétention. Les locaux de cogénération 

possèdent également un système de rétention pour contenir toute 

fuite d’huile le cas échéant. 

La SAS MéthaTernois veillera dans la mesure du possible à utiliser 

des produits les moins toxiques et écotoxiques et les moins 

rémanents. 

B-3.1 

Adopter des ressources 

alternatives à l’eau potable 

quand cela est possible 

La majeure partie de l’eau utilisée sert à la production de spiruline 

et provient du forage appartenant à la SAS MéthaTernois. 

Par ailleurs, la SAS MéthaTernois n’est pas localisée dans une Zone 

de Répartition des Eaux dans lesquelles des dispositions 

particulières s’appliquent pour les prélèvements en eau.  

C-2.1 
Ne pas aggraver les risques 

d’inondations 
Les mesures sont les mêmes que pour les dispositions A-1.1 et A-2.1. 

 

Afin de déterminer si le projet est situé en zones humides au titre de la police de l'eau, deux sondages 

pédologiques ont été réalisés le 8 juillet 2019, conformément à la méthodologie décrite dans l'arrêté 

du 24 juin 2018. Selon cette méthodologie, les sols caractérisant la présence d’une zone humide sont 

les sols de classe IV d, V a-b-c-d, VI c-d et H. 

 

Les sondages ont été réalisés au futur emplacement de la fosse F3 et de la plateforme S6, dans la 

zone d’agrandissement du site de méthanisation. La réalisation de deux sondages se justifie par la 

localisation du projet sur une zone attenante à des bâtiments existants, par l’absence de cours d’eau 

et par l’absence de signes évoquant une modification de nature de sol dans le rayon associé au 

projet. 

 

Les résultats des sondages, réalisés à la tarière à main sur une profondeur de 1,20 mètre, sont 

présentés dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°29. Résultat des sondages pédologiques au droit du futur agrandissement de l’unité de 

méthanisation – 8 juillet 2019 

Sondage 
Profondeur (cm) – traces d’hydromorphie relevées Classe de sol 

(GEPPA) 

Conclusion sur la 

présence de zone humide 0-25 25-50 50-80 80-120 

ZH1 - - - - I Absence de zone humide 

ZH2 - - - - I Absence de zone humide 

 

La figure et les photographies suivantes localisent les sondages réalisés. 
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Cartographie n°8.  Localisation des sondages réalisés (Source : Studéis) 

 
 

Figure 12.  Sondage ZH1 réalisé sur l’extension de la SAS MéthaTernois (Source : Studéis) 

           
 

Le projet de la SAS MéthaTernois est donc compatible avec le SDAGE Artois Picardie. 
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E.4.1.4 SAGE de la Lys 

Le SAGE de la Lys est un outil de planification, institué par la loi sur l'eau de 1992, visant la gestion 

équilibrée et durable de la ressource en eau. Son périmètre, validé par arrêté préfectoral le 6 août 

2010, couvre 1 834 km². 

 

Les objectifs du SAGE de la Lys se déclinent autour de quatre enjeux majeurs : 

- Gestion qualitative des eaux ; 

- Gestion quantitative de la ressource en eau ; 

- Préservation et gestion des milieux aquatiques ; 

- Gestion des risques. 

 

Le tableau suivant présente les dispositions applicables à l’activité de la SAS MéthaTernois. 

 

Tableau n°30. Dispositions du SAGE de la Lys applicables au projet de la SAS MéthaTernois 

Enjeu Thème Orientation 

Gestion 

qualitative 

des eaux 

Thème 6 : 

Gestion des 

effluents 

organiques 

produits sur le 

territoire 

O6.1 : Pérenniser la valorisation des effluents organiques en agriculture, sous 

réserve que soient démontrés leur innocuité et leur intérêt agronomique. 

O6.2 : Appliquer la charte de qualité portant sur le recyclage des effluents 

agricoles, urbains et industriels en agriculture. 

O6.5 : Limiter les risques de pollution des nappes phréatiques et des eaux de 

surface par la sécurisation du stockage et une meilleure gestion des 

épandages. 

Gestion  

des  

risques 

Thème 20 : 

Maîtrise des 

écoulements 

en milieu rural 

O20.1 : Maîtriser les écoulements pluviaux agricoles en maintenant des 

bandes enherbées en bordure de cours d’eau et/ou en créant des dispositifs 

enherbés adaptés en bordure des fossés ainsi qu’en fond de thalweg. 

O20.2 : Créer et entretenir des aménagements diffus permettant de limiter le 

ruissellement (haies sur talus perpendiculaires aux pentes,...) et inciter à 

l’inscription dans les documents d’urbanisme de tout élément du paysage 

jugé déterminant dans 

la maîtrise des écoulements. 

 

E.4.1.5 Compatibilité du projet de la SAS MéthaTernois avec le SAGE de la Lys 

Le tableau suivant présente les dispositions applicables à l’activité de la SAS MéthaTernois, ainsi que 

la compatibilité de chaque disposition avec les opérations prévues dans le projet. 

 

Tableau n°31. Respect du SAGE de la Lys par le projet de la SAS MéthaTernois  

Orientations de gestion Compatibilité avec le projet de la SAS MéthaTernois 

O6.1 : Pérenniser la valorisation des effluents 

organiques en agriculture, sous réserve que soient 

démontrés leur innocuité et leur intérêt 

agronomique. 

O6.2 : Appliquer la charte de qualité portant sur le 

recyclage des effluents agricoles, urbains et 

industriels en agriculture. 

O6.5 : Limiter les risques de pollution des nappes 

phréatiques et des eaux de surface par la 

sécurisation du stockage et une meilleure gestion 

des épandages. 

La SAS MéthaTernois produit un digestat dont 

l’innocuité et l’intérêt agronomique a été démontrée. 

Des analyses seront effectuées avant épandage. 

Le plan d’épandage présenté dans ce dossier 

respecte les prescriptions agronomiques et 

réglementaires. 

O20.1 : Maîtriser les écoulements pluviaux agricoles 

en maintenant des bandes enherbées en bordure 

de cours d’eau et/ou en créant des dispositifs 

enherbés adaptés en bordure des fossés ainsi 

qu’en fond de thalweg. 

O20.2 : Créer et entretenir des aménagements 

diffus permettant de limiter le ruissellement (haies 

sur talus perpendiculaires aux pentes,...) et inciter 

à l’inscription dans les documents d’urbanisme de 

tout élément du paysage jugé déterminant dans 

la maîtrise des écoulements. 

La SAS MéthaTernois, située en milieu rural, engendre 

de nouvelles surfaces imperméables (bâtiments et 

aires bétonnées), bien que limitées au maximum (mise 

en place d’aires enherbées au maximum). 

Les eaux pluviales des toitures, non souillées, seront 

collectées par des gouttières et acheminées vers des 

tranchées d’infiltration. 

Les eaux pluviales souillées, seront quant à elles 

collectées dans une fosse de récupération puis 

envoyées vers le  process de méthanisation. 

→ Compatibilité entre le SAGE et le projet 
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Le SAGE de la Lys comporte également un règlement qui définit les mesures nécessaires à la 

restauration et à la préservation de la qualité de l’eau et des milieux aquatiques en édictant des 

règles particulières de l’utilisation de la ressource en eau. Les règles applicables à la SAS 

MéthaTernois, ainsi que la compatibilité de cette exploitation à ces règles sont décrites dans le 

tableau ci-après. 

 

Tableau n°32. Mesures du règlement du SAGE de la Lys et compatibilité avec le projet de la SAS 

MéthaTernois (Source : SAGE de la Lys) 

Règle Compatibilité avec le projet 

Règle n°1 : Les ICPE soumises à déclaration ou autorisation, ne 

peuvent entraîner la mise en péril, la destruction partielle ou totale 

des « Zones Humides d’Intérêt Environnemental Particulier ». 

Sont considérées comme constitutives d’une mise en péril ou 

comme une destruction partielle ou totale des Zones Humides 

d’Intérêt Environnemental Particulier :  

•Les opérations susceptibles de modifier la topographie, la 

pédologie et les caractéristiques hydrologiques et 

hydrogéologiques de la zone  dans  un objectif autre que celui de 

sa restauration ou de l’amélioration de sa fonctionnalité ;  

•Les opérations susceptibles de détruire la faune et la flore à 

l’origine de l’identification et du classement de la zone en ZHIEP. 

Le projet d’extension a lieu sur une 

parcelle agricole appartenant à l’un 

des associés de la SAS MéthaTernois 

qui ne porte pas de zones humides. 

Aucun rejet direct d’eau souillée n’est 

par ailleurs fait sur site ou à proximité. 

Les activités d’épandage sont 

réalisées sur des parcelles qui ne sont 

pas situées dans une Zone Humide 

d’Intérêt Environnemental Particulier. 

 

→ Pas d’incompatibilité entre le SAGE 

et le projet 

Règle n°2 : Les ICPE soumises à déclaration ou autorisation, ne 

peuvent entraîner la mise en péril, la destruction partielle ou totale 

des « Zones Stratégiques pour la Gestion de l’Eau ». Sont considérées 

comme constitutives d’une mise en péril ou comme une destruction 

partielle ou totale des Zones Stratégiques pour la Gestion de l’Eau :  

• Les opérations susceptibles de modifier la topographie, la 

pédologie et les caractéristiques hydrologiques et 

hydrogéologiques de la Zone Stratégique pour la Gestion de l’Eau 

dans  un objectif autre que celui  de sa restauration ou de 

l’amélioration de sa fonctionnalité ;  

•Les opérations susceptibles de détruire la faune et la flore à 

l’origine de l’identification et du classement 

de la zone en Zone Stratégique pour la Gestion de l’Eau ; 

•Les opérations induisant une modification de l’occupation des sols. 

Le site de méthanisation et les 

parcelles d’épandage ne sont pas 

situés dans une Zone Stratégiques 

pour la Gestion de l’Eau. 

→ Pas d’incompatibilité entre le SAGE 

et le projet  

Règle n°3 : Les ICPE soumises à déclaration ou autorisation ne 

peuvent entraîner la mise en péril, la destruction partielle ou totale 

des champs naturels d’expansion de crues.  

Sont considérées comme constitutives d’une mise en péril ou 

comme une destruction partielle ou totale des champs naturels 

d’expansion de crues les opérations susceptibles de modifier la 

topographie, la pédologie et les caractéristiques hydrologiques et 

hydrogéologiques des champs naturels d’expansion de crues dans 

un objectif autre que celui de leur restauration ou de l’amélioration 

de leur fonctionnalité. 

Le projet d’extension et les activités 

d’épandage n’entraînent pas la 

destruction de champ naturel 

d’expansion de crue. Le site est en 

effet assez éloigné du cours d’eau le 

plus proche. 

→ Pas d’incompatibilité entre le SAGE 

et le projet 

 

Le projet de la SAS MéthaTernois est donc compatible avec le SAGE de la Lys. 

 

E.4.1.6 SAGE de la Canche 

Le SAGE de la Canche est un outil de planification, institué par la loi sur l'eau de 1992, visant la gestion 

équilibrée et durable de la ressource en eau. Son périmètre, validé par arrêté préfectoral le 3 

octobre 2011, couvre 1 284 km². 

 

Son Plan d’Aménagement et de Gestion Durable (PAGD) de la ressource en eau et de milieux 

aquatiques défini 4 enjeux majeurs : 

- Sauvegarder et protéger la ressource en eau souterraine ; 

- Reconquérir la qualité des eaux superficielles et des milieux aquatiques ; 

- Maîtriser et prévenir les risques à l’échelle des bassins versants ruraux et urbains ; 

- Protéger et mettre en valeur l’estuaire et la zone littorale. 
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Le tableau suivant présente les thèmes applicables à l’activité de la SAS MéthaTernois. 

 

Tableau n°33. Thèmes du SAGE de la Canche applicables au projet de la SAS MéthaTernois 

Enjeu majeur Objectif Thème 

Sauvegarder et 

protéger la 

ressource en eau 

souterraine 

1. Mieux connaître et prévenir 

la pollution des eaux 

souterraines par la maîtrise des 

pollutions ponctuelles et 

diffuses 

Thème 1 : Prévenir et réduire les pollutions générées 

par les produits phytosanitaires et les nitrates 

Thème 2 : Prévenir et réduire les risques de pollutions 

lors du recyclage de matières organiques sur sols 

agricoles 

Maîtriser et 

prévenir les risques 

à l’échelle des 

bassins versants 

ruraux et urbains 

9. Maîtriser les écoulements et 

ruissellements en vue de 

réduire les risques d’inondation 

et décontamination par les 

pollutions diffuses 

Thème 15 : Maîtriser et prévenir les ruissellements en 

milieu rural 

 

E.4.1.7 Compatibilité du projet de la SAS MéthaTernois avec le SAGE de la Canche 

Le tableau suivant présente les thèmes applicables à l’activité de la SAS MéthaTernois, ainsi que la 

compatibilité de chaque thème avec les opérations prévues dans le projet. 

 

Tableau n°34. Respect des orientations du SAGE de la Canche par le projet de la SAS MéthaTernois 

(Source : PAGD du SAGE de la Canche) 

Thème Orientation de gestion 
Compatibilité avec le projet 

de la SAS MéthaTernois 

Thème 1 : Prévenir et 

réduire les pollutions 

générées par les 

produits 

phytosanitaires et les 

nitrates 

Les agriculteurs sont invités à disposer des bandes 

enherbées le long des cours d’eau, dans les zones 

sensibles à l’érosion ou au ruissellement et dans les 

zones d’alimentation des captages, et ce en 

complément des prescriptions du 4e programme 

d’actions zones vulnérables reprenant les cours 

d’eau BCAE (bonnes conditions agri-

environnementales). 

La SAS MéthaTernois ne 

réalise pas de productions 

végétales et n’est donc pas 

amenée à traiter des cultures 

ou à implanter des bandes 

enherbées. Les collectivités territoriales et leurs groupements, 

les gestionnaires d’espace ainsi que les exploitants 

agricoles sont incités à traiter les effluents des 

produits phytosanitaires (eaux de lavage souillées). 

Thème 2 : Prévenir et 

réduire les risques de 

pollutions lors du 

recyclage de 

matières organiques 

sur sols agricoles 

Les exploitants agricoles utilisateurs et les 

producteurs pérennisent la pratique du recyclage 

des effluents organiques (élevage, urbain et 

industriel) dans le respect de la réglementation en 

appliquant la charte de qualité sur le recyclage 

des effluents agricoles, urbains et industriels du 

bassin Artois-Picardie (sous la conduite de la 

conférence permanente des épandages créée le 

20 mars 2000 par arrêté préfectoral) et en 

établissant les conventions prévues par les 

partenaires de la filière. 

Tous les effluents organiques 

produits par la SAS 

MéthaTernois seront épandus 

sur le parcellaire mis à 

disposition par les associés en 

respectant la réglementation, 

le plan d’épandage et les 

conventions d’épandage. 

L’épandage de digestat 

permettra de réduire 

l’utilisation d’engrais azoté 

chimique 

Thème 15 : Maîtriser 

et prévenir les 

ruissellements en 

milieu rural 

Les exploitants agricoles veillent à appliquer les 

bonnes pratiques agronomiques (couverts 

hivernaux, travail simplifié…) selon le code des 

bonnes pratiques agricoles (arrêté du 22 

novembre 1993). 

La SAS MéthaTernois ne 

réalise pas de productions 

végétales. 

 

Le SAGE de la Canche comporte également un règlement qui définit les mesures nécessaires à la 

restauration et à la préservation de la qualité de l’eau et des milieux aquatiques en édictant des 

règles particulières de l’utilisation de la ressource en eau. Les règles applicables à la SAS 

MéthaTernois, ainsi que la compatibilité de cette exploitation à ces règles sont décrites dans le 

tableau ci-après. 
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Tableau n°35. Mesures du règlement du SAGE de la Canche et compatibilité avec le projet de la 

SAS MéthaTernois (Source : SAGE de la Canche) 

Règles Compatibilité avec le projet 

R1. Les nouveaux rejets issus des installations, ouvrages, travaux 

ou activités, visés à l’article L. 214-1 du code de 

l’environnement soumis à déclaration ou autorisation au titre 

de l’article L. 214-2 du même code, ou des installations classées 

pour la protection de l’environnement, visées aux articles L. 

512-1 du code de l’environnement et L. 512-8 du code de 

l’environnement à l’exclusion des épandages agricoles, ne 

peuvent être déversés au sein d’un périmètre de protection 

rapproché d’un captage pour l’alimentation en eau potable 

sauf s’ils revêtent un caractère d’intérêt général comme défini 

par l’article R. 121-3 du code de l’urbanisme ou de l’article L. 

211-7 du code de l’environnement. 

Le site de la SAS MéthaTernois n’est pas 

concerné par le SAGE de la Canche. 

Seules certaines parcelles du plan 

d’épandage sont concernées. 

 

→ Pas d’incompatibilité entre le SAGE et le 

projet 
 

R2. Tout projet de rejet soumis à autorisation ou à déclaration 

au titre des ICPE ou loi sur l’eau en application des articles L. 

214-1 et suivants et L. 511-1 suivant du code de l’environnement 

doit être compatible avec les enjeux liés à la protection des 

eaux souterraines et notamment la limitation des pressions de 

pollutions pour les paramètres nitrates et phytosanitaires. 

Les activités d’épandage sont encadrées 

par un plan d’épandage conforme aux 

prescriptions en zone vulnérable nitrates 

pour limiter les pressions azotées. La SAS 

MéthaTernois n’utilise pas de produits 

phytosanitaires sur son exploitation.  

 

→ Compatibilité entre le SAGE et le projet 

R3. Les  rejets  issus  des  installations,  ouvrages,  travaux  ou  

activités,  visés  à  l’article  L.  214-1  du  code  de 

l’environnement soumis à déclaration ou autorisation au titre 

de l’article L. 214-2 du même code, ou des installations classées 

pour la protection de l’environnement, visées aux articles L. 

512-1 du code de l’environnement et L. 512-8 du code de 

l’environnement, doivent être compatibles avec l’objectif de 

qualité fixé par le SDAGE pour la Canche et ses affluents sur la 

base d’un calcul de dilution calé sur le débit d’étiage 

quinquennal (QMNA5 : débit moyen mensuel sec de 

récurrence 5 ans). 

Le site de la SAS MéthaTernois n’est pas 

concerné par le SAGE de la Canche. 

Néanmoins, les impacts attendus de 

l’unité de méthanisation-cogénération ne 

comprennent pas d’atteinte à la qualité 

de la ressource en eau. 

Le plan d’épandage prévu pour le 

digestat liquide produit intègre le respect 

des réglementations, notamment Directive 

Nitrates, des bonnes pratiques de 

fertilisation. 

 

Le projet de la SAS MéthaTernois ne 

devrait donc pas porter atteinte à la 

qualité des ressources en eau, souterraines 

et superficielles, pour lesquelles un objectif 

de résultat a été fixé par le SDAGE. 

 

→ Compatibilité entre le SAGE et le projet 
R11. Les installations classées pour la protection de 

l’environnement ne doivent pas aggraver le risque inondation. 

Elles doivent permettre une gestion des eaux pluviales pour une 

pluie de temps de retour 20 ans. Les surfaces imperméabilisées 

doivent être limitées et à défaut des mesures compensatoires 

doivent être prévues. Dans ce sens, un recours à des 

techniques alternatives sera privilégié pour gérer les eaux sur 

les zones nouvellement aménagées. En cas d’infiltration, les 

projets susvisés doivent être compatibles avec les enjeux de 

protection qualitative des eaux souterraines et avec la 

capacité d’infiltration des terrains et prévoient un traitement 

préalable des eaux pluviales infiltrées. 

Le site de la SAS MéthaTernois n’est pas 

concerné par le SAGE de la Canche. 

Seules certaines parcelles du plan 

d’épandage sont concernées. 

 

→ Pas d’incompatibilité entre le SAGE et le 

projet 

 

Le projet de la SAS MéthaTernois est donc compatible avec le SAGE de la Canche. 
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Prélèvements et consommation d’eau 

E.4.2.1 Prélèvements d’eau 

Le processus de méthanisation ne nécessite pas d’apport d’eau pour fonctionner. La consommation 

d’eau sur le site est donc liée aux postes suivants : 

- Opération de lavage et d’entretien ; 

- Eaux domestiques (lavabos, toilettes) ; 

- Production de spiruline. 

 

L’approvisionnement en eau est assuré par un forage (Fo) réalisé lors de la construction de l’unité en 

2013 implanté à plus de 35 mètres des ouvrages. Afin d’éviter toute contamination, un dispositif de 

déconnexion (clapet anti-retour) est installé. 

 

Après-projet, l’approvisionnement en eau ne sera pas modifié. 

 

La consommation d’eau du site dans sa configuration avant-projet s’élève à 300 m3 par an. La 

consommation prévisionnelle en eau est estimée par les exploitants à 400 m3 par an. 

 

E.4.2.2 Collecte des eaux pluviales, des écoulements pollués et des incendies 

 Eaux pluviales 

Eaux pluviales non souillées 

Les eaux pluviales provenant des toitures ne seront par souillées par des effluents ou d’autres 

polluants de type hydrocarbure. Elles seront collectées via des gouttières présentes sur les bâtiments 

et rejetées vers deux tranchées d’infiltration localisées à l’Ouest et au Sud de l’unité de méthanisation 

(Cf. Plan 2). 

 

Les tranchées d’infiltration sont dimensionnées dans le tableau suivant.  

 

Tableau n°36.  Dimensionnement des tranchées d’infiltration  

Paramètre 
Valeur 

Unité 
Tranchée Est Tranchée Sud 

Surface de toiture 632 729 m2 

Surface active (Sa) 600,4 692,55 m2 

Période de retour de pluie 20 20 ans 

Perméabilité (K) 0,0000036 0,0000036 m/s 

Surface au sol souhaitée de la tranchée (s) 24 30 m2 

Débit de fuite (Q = K x s) 0,0000864 0,000108 m3/s 

Hauteur équivalente 

[q = 360 x Q / (Sa / 10 000)] 
0,51805463 0,561403509 mm/h 

Hauteur spécifique de stockage (h) 

(issue de l’abaque de l’instruction technique de 1977, en utilisant la 

hauteur équivalente q) 

47 45 mm 

Volume 28,2 31,1 m3 

 

Les deux tranchées d’infiltration devront donc avoir un de volume de : 

- 28 m3 (24 m² x 1,2 m) pour la tranchée située à l’Ouest du site de méthanisation ; 

- 31 m³ (30 m² x 1,1m) pour la tranchée située au Sud du site. 

 

Les eaux pluviales tombant sur les aires stabilisées (non bétonnées) seront infiltrées directement sur 

site. 

 



SAS METHATERNOIS – Dossier de demande d’enregistrement      

 

Page 84 sur 162 

Eaux pluviales souillées 

Les eaux pluviales issue du ruissellement sur les aires bétonnées et pouvant être souillées par des 

hydrocarbures ou des intrants seront collectées et acheminées à la fosse de stockage des eaux de 

ruissellement F4 pour être réutilisées dans le procédé de méthanisation. 

 

 Eaux d’incendie 

Les eaux d’extinction d’un sinistre seront collectées et contenues au niveau de l’unité de 

méthanisation grâce au merlon végétalisé qui entoure les fosses de stockage et les cuves du 

digesteur et des post-digesteurs.  

 

 Eaux de lavage 

Les eaux de lavage des installations et des camions seront collectées et acheminées vers la fosse de 

de récupération des eaux de ruissellement (F4) pour être traitées par le process de méthanisation. 

 

 Eaux domestiques 

Les locaux B1 contiennent un local sanitaire (Cf. Plan 2) avec toilettes, douche et lavabos produisant 

des eaux usées. Celles-ci stockées dans une cuve enterrée puis traitée par un prestataire extérieur. 

 

Conclusions 

La consommation en eau liée à l’activité de méthanisation sera raisonnée et adaptée aux besoins 

techniques. 

 

La récupération des eaux pluviales des aires imperméabilisées du site permettra d’éviter tout 

ruissellement susceptible d’entraîner des polluants vers les eaux superficielles, ainsi que d’engendrer 

ou d’aggraver les phénomènes d’inondation. 

 

Les eaux usées de l’exploitation seront stockées dans une fosse puis envoyées vers une filière 

spécialisée. 

 

Le digestat brut liquide sera stocké dans une cuve avant d’être épandu. 

 

L’épandage du digestat ne sera effectué ni à proximité des cours d’eau ni sur sol gelé ou détrempé.  

 

Par les mesures mises en place et l’organisation du site, aucun rejet direct d’effluent ne pourra 

s’effectuer vers les eaux souterraines. Par ailleurs, le projet de la SAS MéthaTernois est compatible 

avec le SDAGE du bassin Artois Picardie (Cf. § E.4.1.3). 

 

Le projet n’aura donc pas d’incidence significative sur les eaux superficielles ou souterraines. 

  



SAS METHATERNOIS – Dossier de demande d’enregistrement      

 

Page 85 sur 162 

EMISSIONS DANS L’AIR 

Mesures générales mises en place pour réduire les émissions 

E.5.1.1 Emissions liées aux phases de production et de valorisation du biogaz 

Lors de processus de méthanisation, le biogaz qui est stocké dans les gazomètres au-dessus du 

digesteur et des post-digesteurs est désulfurisé. Un traitement au charbon actif est réalisé en 

complément. Il n’y a pas d’émission permanente de biogaz dans l’air. 

 

La faible teneur en hydrogène sulfuré du biogaz est garant de la bonne tenue dans le temps des 

installations mises en place et de l’absence de nuisances olfactives auprès des tiers.  

 

Ces dispositifs permettent de limiter la teneur en H2S du biogaz et de la maintenir en dessous de 300 

ppm.  

 

Un analyseur Sewerin installé sur le digesteur, les post-digesteurs et le circuit de gaz avant le 

traitement de charbon actif analysera en continu les teneurs en CH4 et en H2S du biogaz. Les résultats 

seront visibles en temps réel sur l’écran de contrôle de l’automate de gestion du processus de 

méthanisation. 

 

En cas de surpression au niveau des digesteurs, des soupapes de sécurité permettent de relâcher 

du biogaz dans l’air. Ces émissions sont courtes et des mesures correctives sont mises en place 

comme l’arrêt de l’alimentation du digesteur ou la réparation rapide des équipements.  

 

En cas d’indisponibilité prolongée du système cogénération ou de surproduction de biogaz dans le 

gazomètre, le biogaz est envoyé vers la torchère pour être brûlé. 

 

E.5.1.2 Emissions liées à la combustion du biogaz 

Les émissions atmosphériques liées aux gaz de combustion issus de la chaudière biogaz et des 

moteurs de cogénération ne dépasseront pas une concentration en CH4 de 1 %. 

 

E.5.1.3 Emissions liées au transport des intrants 

Le trafic lié au fonctionnement de l’unité de méthanisation sera généré par le transport des matières 

entrantes et sortantes et leur manutention sur le site. Le tableau suivant reprend l’ensemble du trafic 

qui sera à la source d’émissions dans l’air. 

 

Tableau n°37. Emissions liées aux véhicules de transport autour et sur le site de la SAS MéthaTernois 

Poste Type de véhicule Nombre de passages effectués (par an) 

Livraisons 

(méthanisation) 
Matières premières Camion 1 230 

Départs Digestat  Tracteur 1 280 

Personnel Main d’œuvre exploitation Voiture 365 

 

Les voies de circulation des véhicules seront bétonnées ce qui limitera tout envol significatif de 

poussière lors du passage des véhicules. De plus elles seront nettoyées régulièrement afin d’éviter 

toute accumulation de poussières. 
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E.5.1.4 Emissions liées à l’épandage du digestat 

Lors de l’épandage, l’enfouissement des digestats liquides est immédiat par l’utilisation de rampes à 

pendillards ou d’enfouisseurs. 

 

Par ailleurs, l’utilisation du matériel s’accompagnera du respect de règles d’épandages, 

notamment : 

- Epandre en conditions climatiques favorables ; 

- Interventions à des périodes adaptées aux cultures en place. 

 

Emissions de poussières 

La SAS MéthaTernois adoptera les dispositions suivantes, nécessaires pour prévenir les envols de 

poussières et matières diverses : 

- les voies de circulation et aires de stationnement des véhicules sont aménagées et 

convenablement nettoyées ; 

- les véhicules sortant de l’installation n’entraînent pas de dépôts de poussières ou de boues 

excessifs sur les voies publiques de circulation ; 

- seules les voies d’accès seront bétonnées ou stablisées. Les autres zones seront, dans la 

mesure du possible, enherbées ou végétalisées. 

 

Emissions d’odeurs 

Le procédé de valorisation par cogénération n’entraîne pas de nuisance olfactive particulière. En 

effet, le biogaz est désulfurisé et ne présente ainsi pas d’odeurs. Les paragraphes suivants listent les 

mesures déjà mises en place par la SAS MéthaTernois pour limiter les odeurs. 

 

Les sources d’odeurs liées à l’activité de méthanisation sont les suivantes : 

- Le transport et le stockage des intrants ; 

- Le stockage du digestat ; 

- L’épandage du digestat. 

 

E.5.3.1 Mesures prises lors du transport et du stockage des intrants 

Les intrants sont transportés par : 

- des camions citernes pour les intrants liquides ; 

- des camions à bennes fermées pour les solides potentiellement odorants ; 

- des camions à bennes ouvertes pour les solides non odorants. 

 

Le stockage des matières entrantes sera de courte durée et les matières liquides seront stockées 

dans des cuves fermées. Les matières entrantes solides stockées sur site (déchets végétaux, agro-

oléagineux) ne seront pas malodorantes. Les matières entrantes solides pouvant être source de 

nuisance olfactive ne seront pas stockées sur site mais directement incorporées au digesteur. 

 

E.5.3.2 Mesures prises pour le stockage des digestats 

Le digestat brut liquide produit et stockée sur site est stabilisé et par conséquent, il n’est pas 

malodorant. 

 

E.5.3.3 Mesures prises lors de l’épandage des digestats 

L’épandage des digestats est interdit à moins de 50 mètres des habitations. Les effluents sont enfouis 

rapidement après passage des engins à l’aide de rampes à pendillards ou d’enfouisseurs, ce qui 

permet de limiter les odeurs dues aux émissions ammoniacales au champ. 

 

De plus, il sera tenu compte de l’orientation des vents pour épandre et limiter la diffusion d’odeurs 

vers les riverains. Aucun épandage ne sera réalisé pendant les week-ends, les veilles de fêtes et les 

jours fériés. 



SAS METHATERNOIS – Dossier de demande d’enregistrement      

 

Page 87 sur 162 

Les émissions de composés odorants lors de l’épandage de digestat seront inférieures à celles 

observées pour les mêmes déchets non méthanisés car la matière organique, source de ces 

émissions, est dégradée lors du processus de méthanisation. 

 

Le risque de nuisance olfactive est faible et la SAS MéthaTernois prend les dispositions nécessaires 

afin de le limiter. 

 

BRUIT 

Cadre réglementaire  

E.6.1.1 Textes réglementaires 

Le site de la SAS MéthaTernois, installation classée soumise à enregistrement, génère des 

bruits/vibrations.  

 

Or, les bruits émis par les installations de méthanisation soumises à enregistrement sont réglementés 

par l’arrêté du 12 août 2010 relatif aux prescriptions générales applicables aux installations classées 

de méthanisation relevant du régime de l’enregistrement au titre de la rubrique n° 2781 de la 

nomenclature des installations classées pour la protection de l’environnement et l’arrêté du 23 

janvier 1997 modifié, relatif à la limitation des bruits émis dans l’environnement par les installations 

classées pour la protection de l’environnement. 

  

E.6.1.2 Valeurs limites de bruit en zone à émergence réglementée 

Ces textes fixent les prescriptions suivantes, relatives à l’émergence1 aux abords immédiats des 

habitations riveraines, reprises dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°38. Exigences de l’arrêté du 12 août 2010 

Niveau de bruit ambiant  
(incluant le bruit de 

l’installation) 

Emergence admissible  
Pour la période allant de 7 heures à 22 

heures, sauf dimanche et jours fériés 

Emergence admissible  
Pour la période allant de 22 heures à 7 

heures ainsi que les dimanches et jours fériés 

Supérieur à 35 et inférieur 

ou égal à 45 dB (A) 
6 dB (A) 4 dB (A) 

Supérieur à 45 dB (A) 5 dB (A) 3 dB (A) 

 

E.6.1.3 Valeurs limites de bruit en limite de propriété 

Par ailleurs, le niveau de bruit en limite de propriété de l’installation ne doit pas dépasser, lorsqu’elle 

est en fonctionnement, 70 dB (A) pour la période de jour et 60 dB (A) pour la période de nuit, sauf si 

le bruit résiduel pour la période considérée est supérieur à cette limite. 

 

E.6.1.4 Cas particulier des véhicules et engins de chantier 

Les véhicules de transport, les matériels de manutention et les engins de chantier utilisés à l’intérieur 

de l’installation doivent être conformes aux dispositions en vigueur en matière de limitation de leurs 

émissions sonores. 

 

L’usage de tous appareils de communication par voie acoustique (sirènes, avertisseurs, haut-

parleurs, etc.), gênant pour le voisinage, est interdit, sauf si leur emploi est exceptionnel et réservé à 

la prévention et au signalement d’incidents graves ou d’accidents. 
 

E.6.1.5 Vibrations 

L’installation est construite, équipée et exploitée afin que son fonctionnement ne soit pas à l’origine 

de vibrations dans les constructions avoisinantes susceptibles de compromettre la santé ou la 

sécurité du voisinage ou de constituer une nuisance pour celui-ci.  

                                                      
1 L’émergence est définie par la différence entre le niveau de bruit ambiant lorsque l’installation fonctionne et celui du bruit 

résiduel lorsque l’installation n’est pas en fonctionnement. 
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E.6.1.6 Surveillance par l’exploitant des émissions sonores 

L’exploitant doit mettre en place une surveillance des émissions sonores de l’installation permettant 

d’estimer la valeur de l’émergence générée dans les zones à émergence réglementée. Les mesures 

sont effectuées selon la méthode définie en annexe de l’arrêté du 23 janvier 1997 modifié. 

 

Ces mesures sont effectuées dans des conditions représentatives du fonctionnement de l’installation 

sur une durée d’une demi-heure au moins.  

 

Une mesure du niveau de bruit et de l’émergence doit être effectuée au moins tous les trois ans par 

une personne ou un organisme qualifiés, la première mesure étant effectuée dans l’année qui suit le 

démarrage de l’installation. 

 

Sources sonores sur le site de la SAS MéthaTernois 

Le tableau suivant présente les différentes sources sonores pouvant être générées par le site de la 

SAS MéthaTernois après projet. Elles sont identiques, en termes de nature, que les sources existantes. 

 

Tableau n°39. Liste des nuisances sonores pour le site de la SAS MéthaTernois après projet 

Source de bruit Etat Période Durée Fréquence 

Livraison de matières premières Fixe/mobile Diurne 20 minutes ≤ T < 45 minutes 2 fois par jour 

Manutention des matières 

premières 
Fixe/mobile Diurne T <= 2 heures Quotidien 

Nettoyage des bâtiments Mobile Diurne T <= 2 heures Hebdomadaire 

Chaudière Fixe 
Diurne et 

nocturne 
T ≥ 4 heures Quotidien 

Moteurs de cogénération Fixe 
Diurne et 

nocturne 
T ≥ 4 heures Quotidien 

Transport de digestat Fixe/mobile Diurne T ≥ 4 heures 4 fois par an 

 

Par ailleurs, la SAS MéthaTernois va générer des perturbations sonores ponctuelles du fait de passage 

de camions et tracteurs pour les différentes activités du site. Ces éléments sont répertoriés dans le 

tableau suivant. 

 

Tableau n°40. Liste des nuisances sonores ponctuelles sur le site de la SAS MéthaTernois 

Poste Type de véhicule Nombre de passages effectués (par an) 

Livraisons 

(méthanisation) 
Matières premières Camion 1 230 

Départs Digestat  Tracteur 1 280 

Personnel Main d’œuvre exploitation Voiture 365 

 

Mesures prises par la SAS MéthaTernois pour limiter les nuisances sonores 

Les mesures suivantes seront prévues dans le cadre du projet pour limiter les nuisances sonores : 

- Le projet sera construit, équipé et exploité de façon que son fonctionnement ne soit pas à 

l’origine de bruits transmis par voies aériennes susceptibles de compromettre la santé ou la 

sécurité du voisinage ou de constituer une nuisance pour celle-ci ; 

- La nuisance sonore générée par l’installation classée sera d’autant plus négligeable vis-à-vis 

du voisinage que les habitations des tiers les plus proches sont situées à plus 350 mètres de 

l’unité de méthanisation ; 

- Les activités du site ainsi que les livraisons/réception des matières premières seront 

uniquement effectuées en période de jour ; 

- Seuls quelques équipements sources de bruit (chaudière et moteurs de cogénération) 

fonctionneront la nuit ; 

- Les véhicules transitant sur le site seront contrôlés régulièrement par un organisme agréé et 

sont conformes aux dispositions en vigueur les concernant en matière de limitation de leurs 
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émissions sonores : ils seront conformes à la réglementation en vigueur (Arrêté du 18 mars 

2002 susvisé) ; 

- L’usage d’appareils de communication par voie acoustique gênants pour le voisinage sera 

réservé à la prévention ou au signalement d’incidents graves ou d’accidents ; 

- Les expéditions d’effluents seront uniquement effectuées en période de jour 

 

L’impact lié au bruit du projet peut être considéré comme faible et permettra de respecter les limites 

réglementaires d’émergence. 

 

GESTION DES DECHETS 

La SAS MéthaTernois recevra 82 T/jour de matières entrantes générant ainsi des déchets, qui sont 

détaillés dans les paragraphes suivants. 

 

Mesures générales 

La SAS MéthaTernois prendra toutes les dispositions nécessaires dans la conception et l’exploitation 

de ses installations pour assurer une bonne gestion des déchets de son exploitation, incluant 

notamment : 

- La limitation à la source de la quantité et de la toxicité de ses déchets ; 

- Le tri, le recyclage et/ou la valorisation de ses déchets ; 

- La réalisation, pour les déchets ultimes dont le volume est strictement limité d’un stockage 

dans les meilleures conditions possibles. 

 

Les déchets de l’exploitation, notamment les emballages, seront stockés dans des conditions ne 

présentant pas de risques pour les populations avoisinantes humaines et animales ainsi que pour 

l’environnement. Aucun déchet ne sera abandonné, enfoui ou brûlé. Ainsi, ces déchets ne 

constituent pas des agents dangereux pour les populations. 

 

Mesures particulières à chaque déchet 

Le tableau suivant dresse la liste des déchets susceptibles d’être présents sur le site, ainsi que la 

gestion de leur collecte prévue par la SAS MéthaTernois. 

 

Tableau n°41. Liste des déchets susceptibles d’être produits sur la SAS MéthaTernois 

Description 
Nomenclature 

européenne 

Déchet 

dangereux 
Gestion 

Digestat 

liquide 
19.06.05 Non 

Stockage : Le digestat brut liquide est stocké dans les fosses de 

stockage  de digestat liquide (F2 et F3) (Cf. Annexe 3). 

Elimination : Epandage sur le parcellaire agricole. 

Justificatif : Plan d’épandage de la SAS MéthaTernois. 

Huiles 

usagées 
13.02.08* Oui 

Stockage : En fûts de 200 litres avec un bac de rétention, 

entreposé à l’abri dans le local de stockage du bureau B1. 

Elimination : Les huiles usagées seront récupérées par 

l’entreprise spécialisée CHIMIREC. 

Justificatif : Déchets consignés dans le registre des sorties. 

Chiffons 

souillés et 

filtre à huile 

usagé 

15.02.02 Oui 

Stockage : Le stockage des chiffons et filtres souillés sera 

effectué dans les locaux de cogénération. 

Elimination : Ces déchets seront éliminés via une filière 

spécialisée. 

Justificatif : Un bordereau de remise sera rempli à cette 

occasion. 

Charbon 

actif 
06.13.02* Oui 

Stockage : 400 kg stockés en sacs individuel de 25 kg et 

entreposés à l’abri dans le local de stockage du bureau B1. 

Elimination : La collecte sera effectuée par une société de 

recyclage spécialisée dans le procédé de régénération des 

charbons actifs. 

Justificatif : Déchets consignés dans le registre des sorties. 
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Chapitre F.  Etude 

d’incidence 

DESCRIPTION DU PROJET 

Caractérisation physique du projet 

Pour rappel, le projet de la SAS MéthaTernois prévoit l’augmentation de sa production d’électricité 

à 1 MW par le biais  de la construction de nouvelles infrastructures, de l’augmentation de la quantité 

de matières entrantes, et donc du biogaz produit en sortie. La description de l’unité de 

méthanisation et des modalités de fonctionnement est donnée dans le Chapitre D. 

 

Le site de méthanisation est implanté le long de la route D916 sur la commune de VALHUON. 

L’habitation ou le local habituellement occupé par des tiers le plus proche des nouveaux bâtiments 

se situe à 350 mètres au Sud-Ouest du site de méthanisation. 

 

Le projet prévoit l’épandage du digestat brut sur le parcellaire des associés de la SAS MéthaTernois 

(1 197,69 ha) qui s’étend sur les 34 communes suivantes : 
- BAJUS 

- BERMICOURT 

- BOURS 

- BRIAS 

- CONTEVILLE-EN-TERNOIS 

- CROIX-EN-TERNOIS 

- DIEVAL 

- FEBVIN-PALFART 

- FIEFS 

- FREVENT 

- HERNICOURT 

- HESTRUS 

- HEUCHIN 

- HEZECQUES 

- HUCLIER 

- LA THIEULOYE 

- LIGNY-SAINT-FLOCHEL 

- MAGNICOURT-EN-COMTE 

- MAISNIL 

- MAIZIERES 

- MATRINGHEM 

- MONCHY-BRETON 

- NEDONCHEL 

- OSTREVILLE 

- PRESSY 

- ROELLECOURT 

- SACHIN 

- SAINS-LES-PERNES 

- SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE 

- SAINT-POL-SUR-TERNOISE 

- TANGRY 

- TROISVAUX 

- VALHUON 

- VINCLY

Sensibilité environnementale des zones géographiques susceptibles d’être affectées 

Le tableau ci-après regroupe les éléments environnementaux liés au projet et distingue ceux qui sont 

susceptibles d’être significativement affectés par le projet des autres. 

 

Tableau n°42. Détermination des éléments environnementaux pouvant être significativement 

affectés par le projet 

Eléments 

environnementaux 
Site Parcellaire 

Affecté 

notablement 

Habitations tierces 350 mètres 70 îlots < 50 mètres Non 

SDAGE Artois Picardie Artois Picardie Non 

SAGE 
SAGE de la Lys SAGE de la Lys Non 

SAGE de la Canche SAGE de la Canche Non 

Faune / Flore 
ZNIEFF (> 2 km) 

Site Natura 2000 (>19 km) 
Cf. § F.2.1.1.2 et §  F.2.1.2 Possible 

Nuisances sonores   Non 

Nuisances olfactives   Non 

Nuisances lumineuses   Non 

Climat Cf. § F.3.3  Cf. § F.2.3 et § F.3.3  Possible 

Ressources naturelles   Non 
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DESCRIPTION DES ELEMENTS DE L’ENVIRONNEMENT SUSCEPTIBLES D’ETRE AFFECTES 

DE MANIERE NOTABLE PAR LE PROJET 

Périmètres de protection des espaces naturels 

F.2.1.1 Sites Natura 2000 

Les sites écologiques désignés comme appartenant au réseau Natura 2000 ont pour base 

réglementaire deux directives européennes : 

- La directive « Habitat Faune Flore » de 1992 ; 

- La directive « Oiseaux » de 1979. 

 

Le cadre général de la désignation et de la gestion des sites Natura 2000 est précisé en France par 

les articles L.414-1 à L.414-7 du Code de l’environnement. 

 

À ce titre, des sites marins ou terrestres sont désignés comme : 

- « Zones Spéciales de Conservation (ZSC) ». Ces sites comportent des habitats et/ou des 

espèces rares ou menacés de disparition ; 

- « Zones de Protection Spéciale (ZPS) ». Ces sites sont à protéger en raison de la présence 

d’espèces d’oiseaux particulièrement vulnérables ou constituants une zone privilégiée pour 

la vie d’autres espèces d’oiseaux (aires de reproduction, de migration, d’hivernage 

majeures). 

 

Les Zones Spéciales de Conservation et les Zones de Protection Spéciale forment le maillage des sites 

Natura 2000 à l’échelle française. Chaque site fait l’objet de mesures propres aux habitats ou 

espèces qui ont justifié sa délimitation afin de : 

- Conserver ou rétablir des habitats ou des populations d’espèces de faune et de flore 

vulnérables ; 

- Prévenir la détérioration des habitats et toute perturbation propre à affecter les espèces 

vulnérables du site. 

 

Les Sites d’Importance Communautaire (SIC) sont des sites sélectionnés, sur la base des propositions 

des États membres, par la Commission Européenne pour intégrer le réseau Natura 2000. La liste 

nominative de ces sites est arrêtée par la Commission Européenne pour chaque région 

biogéographique. Ces sites sont ensuite désignés en ZSC par arrêtés ministériels. 

 

Ces mesures, définies de concert avec les collectivités territoriales, les représentants des 

propriétaires, les exploitants et les autres utilisateurs de l’espace du site, tiennent compte, entre 

autres, des exigences économiques, sociales et culturelles du territoire.  

 

Elles sont adaptées aux menaces spécifiques qui pèsent sur les habitats ou les espèces.  

 

Ces mesures n’interdisent pas les activités humaines dès lors que ces activités n’ont pas d’effet 

significatif sur le maintien ou la conservation des habitants et des espèces ayant justifié la création 

du site Natura 2000. 

 

La méthode utilisée pour déterminer l’incidence du projet de la SAS MéthaTernois sur les sites Natura 

2000 est décrite dans le « mode d’emploi pour la rédaction d’un dossier d’évaluation des incidences 

Natura 2000 ». 

 

 Phase 1 : Analyse du projet vis-à-vis de la réglementation 

Afin de déterminer l’incidence du projet de la SAS MéthaTernois sur les sites Natura 2000, la 

démarche suivante a été appliquée : 

- Détermination des sites Natura 2000 situés dans un périmètre de 20 km autour du projet (site 

et parcelles d’épandage) ; 

- Localisation du projet (site et parcelles d’épandage) par rapport aux aires d’évaluation 

spécifiques : 
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o Pour les habitats ; 

o Pour les espèces végétales ; 

o Pour les espèces animales. 

 

Sur la base de cette démarche, sept sites Natura 2000 ont été retenus. Le tableau suivant recense 

les sept sites Natura 2000 dans un périmètre de 20 km autour du site de méthanisation et du 

parcellaire d’épandage de la SAS MéthaTernois. 

 

Tableau n°43. Description des zones Natura 2000 à moins de 20 km du site de méthanisation et du 

parcellaire d’épandage (source : INPN) 

Type Code Nom Surface (ha) 

ZSC FR2200348 Vallée de l’Authie 739,60 

ZSC FR2200350 Massif forestier de Lucheux 275,44 

ZSC FR2200352 Réseau de coteaux calcaires du Ponthieu oriental 93,39 

ZSC FR3100487 
Pelouses, bois acides à neutro-calcicoles, landes nord-atlantiques du 

plateau d’Helfaut et système alluvial de la moyenne vallée de l’Aa 
389,05 

ZSC FR3100488 Coteau de la Montagne d’Acquin et pelouses du Val de Lumbres 67,96 

ZSC FR3100489 
Pelouses, bois, forêts neutrocalcicoles et système alluvial de la moyenne 

vallée de l’Authie 
114,98 

ZSC FR3102001 Marais de la Grenouillère (62) 16,62 

 

La SAS MéthaTernois et les parcelles d’épandage ne sont pas localisées dans un site Natura 2000.  

 

La localisation des sites Natura 2000 dans un rayon de 20 km autour du site de méthanisation et des 

parcelles d’épandage est présentée dans la cartographie suivante. Elle est également disponible 

en format A3 en Annexe 12. 
 

Cartographie n°9.  Localisation des zones Natura 2000 dans un rayon de 20 km autour des parcelles 

d’épandage et du site de la SAS MéthaTernois 

 
 

Les éléments de synthèse relatifs aux sites sont présentés dans le tableau ci-après.  
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Tableau n°44. Sites Natura 2000 recensés 

Type de zone 

Localisation du site Natura 2000 par rapport 

au projet 
Analyse par rapport aux aires d’évaluation spécifiques 

Site Parcelles d’épandage Site Parcelles d’épandage 

FR2200348 - Vallée de l’Authie 

Zone Spéciale de 

Conservation 

(Directive Habitats) 

27,2 km au Sud-

Ouest du site 

6,4 km au Sud-Ouest 

de l’îlot SC12 

Habitats naturels 

Analyse : 

- Site situé hors de la zone influençant des habitats de type 

« Prés salés » du site Natura 2000 ; 

- Site situé hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

- Site distant de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

 

Analyse : 

- Îlots situés hors de la zone influençant des habitats de type 

« Prés salés » du site Natura 2000 ; 

- Îlots situés hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

- Ilots distants de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des habitats du site Natura 2000. 

 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des habitats du site Natura 2000. 

 

Espèces végétales 

Analyse : 

- Site situé hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats des espèces végétales 

du site Natura 2000. 

 

Analyse : 

- Îlots situés hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats des espèces végétales 

du site Natura 2000. 

 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000. 

 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces végétales du site Natura 2000. 

 

Espèces animales 

Analyse : 

Chiroptères :  

- Site distant de plus de 5 km des gites de parturition ; 

- Site distant de plus de 10 km des sites d’hibernation. 

Poissons :  

- Site situé hors de l’estuaire, du bassin versant et de la 

nappe phréatique liée aux habitats des espèces de 

poisson. 

Invertébrés (Mollusques) :  

- Site situé hors du bassin versant et de la nappe phréatique 

liée aux habitats des espèces invertébrées. 

 

Analyse : 

Chiroptères :  

- Îlots distants de plus de 5 km des gites de parturition ; 

- Les sites d’hibernation ne sont pas cartographiés. 

Poissons : 

- Ilots situés hors de l’estuaire, du bassin versant et de la 

nappe phréatique liée aux habitats des espèces de 

poisson. 

Invertébrés (Mollusques) :  

- Îlots situés hors du bassin versant et de la nappe 

phréatique liée aux habitats des espèces invertébrées. 

 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces animales du site Natura 2000. 

Conclusion : Le parcellaire d’épandage est considéré 

comme situé dans l’aire d’évaluation spécifique des 

chiroptères pour les sites d’hibernation (moins de 10 km) 

par défaut de données. 
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Type de zone 

Localisation du site Natura 2000 par rapport 

au projet 
Analyse par rapport aux aires d’évaluation spécifiques 

Site Parcelles d’épandage Site Parcelles d’épandage 

FR2200350 - Massif forestier de Lucheux 

Zone Spéciale de 

Conservation 

(Directive Habitats) 

23,2 km au Sud du 

site 

8,6 km au Sud-Est de 

l’îlot SC12 

Habitats naturels 

Analyse : 

- Site situé hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

- Site distant de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Analyse : 

- Îlots situés hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

- Ilots distants de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des habitats du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des habitats du site Natura 2000. 

Espèces végétales 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces végétales du site Natura 2000 

Espèces animales 

Analyse : 

Absence d’espèce animale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Analyse : 

Absence d’espèce animale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces animales du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces animales du site Natura 2000. 

FR2200352 - Réseau de coteaux calcaires du Ponthieu oriental 

Zone Spéciale de 

Conservation 

(Directive Habitats) 

33,2 km au Sud-

Ouest du site 

12,4 km Sud-Ouest de 

l’îlot SC12 

Habitats naturels 

Analyse : 

- Site situé hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

- Site distant de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Analyse : 

- Îlots situés hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

- Ilots distants de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des habitats du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des habitats du site Natura 2000. 

Espèces végétales 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000 

Espèces animales 

Analyse : 

Absence d’espèce animale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Analyse : 

Absence d’espèce animale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 
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Type de zone 

Localisation du site Natura 2000 par rapport 

au projet 
Analyse par rapport aux aires d’évaluation spécifiques 

Site Parcelles d’épandage Site Parcelles d’épandage 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces animales du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces animales du site Natura 2000. 

FR3100487 - Pelouses, bois acides à neutro-calcicoles, landes nord-atlantiques du plateau d’Helfaut et système alluvial de la moyenne vallée de l’Aa 

Zone Spéciale de 

Conservation 

(Directive Habitats) 

25,6 km au Sud-

Ouest du site 

5,5 km au Sud-Ouest 

de l’îlot SC12 

Habitats naturels 

Analyse : 

- Site situé hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorable aux habitats « humides » du site Natura 

2000 ; 

- Site distant de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Analyse : 

- Îlots situés hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorable aux habitats « humides » du site Natura 

2000 ; 

- Ilots distants de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des habitats du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des habitats du site Natura 2000. 

Espèces végétales 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces végétales du site Natura 2000 

Espèces animales 

Analyse : 

Chiroptères :  

- Site distant de plus de 5 km des gites de parturition ; 

- Site distant de plus de 10 km des sites d’hibernation. 

Amphibiens :  

- Site distant de plus de 1 km des sites de reproduction et 

des domaines vitaux. 

Poissons :  

- Site situé hors de l’estuaire, du bassin versant et de la 

nappe phréatique liée aux habitats des espèces de 

poisson. 

Invertébrés (Mollusques) :  

- Site situé hors du bassin versant et de la nappe phréatique 

liée aux habitats des espèces invertébrées ; 

- Site distant de plus de 1 km des sites de reproduction et 

des domaines vitaux. 

Analyse : 

Chiroptères :  

- Îlots distants de plus de 5 km des gites de parturition ; 

- Îlots distants de moins de 10 km des sites d’hibernation. 

Amphibiens :  

- Îlots distants de plus de 1 km des sites de reproduction et 

des domaines vitaux. 

Poissons : 

- Ilots situés hors de l’estuaire, du bassin versant et de la 

nappe phréatique liée aux habitats des espèces de 

poisson. 

Invertébrés (Mollusques) :  

- Îlots situés hors du bassin versant et de la nappe 

phréatique liée aux habitats des espèces invertébrées ; 

- Îlots distants de plus de 1 km des sites de reproduction et 

des domaines vitaux. 

 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces animales du site Natura 2000. 

 

Conclusions : Ilots potentiellement situés dans une aire 

d’évaluation spécifique des chiroptères pour les sites 

d’hibernation (moins de 10 km) du site Natura 2000. 
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Type de zone 

Localisation du site Natura 2000 par rapport 

au projet 
Analyse par rapport aux aires d’évaluation spécifiques 

Site Parcelles d’épandage Site Parcelles d’épandage 

FR3100488 - Coteau de la Montagne d’Acquin et pelouses du Val de Lumbres 

Zone Spéciale de 

Conservation 

(Directive Habitats) 

34,6 km au Nord du 

site 

18,6 km au Nord de 

l’îlot GL44 

Habitats naturels 

Analyse : 
Site distant de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Analyse : 
- Ilots distants de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des habitats du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des habitats du site Natura 2000. 

Espèces végétales 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000 

Conclusion : Ilots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces végétales du site Natura 2000 

Espèces animales 

Analyse : 

Chiroptères :  

- Site distant de plus de 5 km des gites de parturition ; 

- Site distant de plus de 10 km des sites d’hibernation. 

Analyse : 

Chiroptères :  

- Îlots distants de plus de 5 km des gites de parturition ; 

- Îlots distants de moins de 10 km des sites d’hibernation. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces animales du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces animales du site Natura 2000. 

FR3100489 - Pelouses, bois, forêts neutrocalcicoles et système alluvial de la moyenne vallée de l’Authie 

Zone Spéciale de 

Conservation 

(Directive Habitats) 

24,8 km au Nord du 

site 

14,9 km au Nord de 

l’îlot GL44 

Habitats naturels 

Analyse : 

- Site situé hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

- Site distant de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Analyse : 

- Îlots situés hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

- Ilots distants de plus de 3 km des habitats « secs » du site 

Natura 2000. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des habitats du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des habitats du site Natura 2000. 

Espèces végétales 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000 

Espèces animales 
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Type de zone 

Localisation du site Natura 2000 par rapport 

au projet 
Analyse par rapport aux aires d’évaluation spécifiques 

Site Parcelles d’épandage Site Parcelles d’épandage 

Analyse : 

Chiroptères :  

- Site distant de plus de 5 km des gites de parturition ; 

- Site distant de plus de 10 km des sites d’hibernation. 

Poissons :  

- Site situé hors de l’estuaire, du bassin versant et de la 

nappe phréatique liée aux habitats des espèces de 

poisson. 

Analyse : 

Chiroptères :  

- Îlots distants de plus de 5 km des gites de parturition ; 

- Îlots distants de plus de 10 km des sites d’hibernation. 

Poissons : 

- Ilots situés hors de l’estuaire, du bassin versant et de la 

nappe phréatique liée aux habitats des espèces de 

poisson. 

Conclusions : Site situé hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces animales du site Natura 2000. 

Conclusions : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces animales du site Natura 2000. 

FR3102001 - Marais de la Grenouillère 

Zone Spéciale de 

Conservation 

(Directive Habitats) 

19,1 km à l’Ouest du 

site 

7,3 km à l’Ouest de 

l’îlot GG112 

Habitats naturels 

Analyse : 

- Site situé hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

Analyse : 

- Îlots situés hors de la zone influençant les conditions 

hydriques favorables aux habitats « humides » du site 

Natura 2000 ; 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des habitats du site Natura 2000. 

Conclusion : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des habitats du site Natura 2000. 

Espèces végétales 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Analyse : 

Absence d’espèce végétale présentant une aire 

d’évaluation spécifique. 

Conclusion : Site situé hors de l’aire d’évaluation spécifique 

des espèces végétales du site Natura 2000 

Conclusion : Ilots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces végétales du site Natura 2000 

Espèces animales 

Analyse : 

Invertébrés (Mollusques) :  

- Site situé hors du bassin versant ou de la nappe phréatique 

liée aux habitats des espèces invertébrées. 

Analyse : 

Invertébrés (Mollusques) :  

- Îlots situés hors du bassin versant ou de la nappe 

phréatique liée aux habitats des espèces invertébrées. 

Conclusions : Site situé hors d’une aire d’évaluation 

spécifique des espèces animales du site Natura 2000. 

Conclusions : Îlots situés hors de l’aire d’évaluation 

spécifique des espèces animales du site Natura 2000. 
 

 

Le projet de la SAS MéthaTernois se trouve dans des aires d’évaluation spécifique de deux sites Natura 2000 : 

 - FR2200348 - Vallée de l’Authie ; 

 - FR3100487 - Pelouses, bois acides à neutro-calcicoles, landes nord-atlantiques du plateau d’Helfaut et système alluvial de la moyenne vallée de l’Aa. 

 

Une évaluation préliminaire des incidences est réalisée au paragraphe suivant. 
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 Phase 2 : Evaluation préliminaire des incidences 

Une présentation succincte des sites Natura 2000 identifiés au paragraphe précédent est réalisée ci-

après. 

 

Vallée de l’Authie – FR2200348 

Le Site Natura 2000 FR2200348 a été proposé comme Site d’Importance Communautaire le 

31/03/1999 puis désigné comme tel le 07/12/2004 au titre de la directive « Habitat Faune Flore ». 

L’arrêté ministériel du 27/10/2015 a désigné le site Zone Spéciale de Conservation.  

 

Le document d’objectif (DOCOB) a été élaboré en avril 2010.  

 

- Localisation du site 

La cartographie suivante permet de rendre compte de la localisation du site au regard des parcelles 

concernées par le plan d’épandage et le site d’implantation du projet de la SAS MéthaTernois.  

 

Cartographie n°10.  Localisation du site Natura 2000 FR2200348 – Vallée de l’Authie par rapport au 

projet de la SAS MéthaTernois 

  
 

- Caractéristiques générales du site 

La vallée de l’Authie est l’une des plus préservées du bassin Artois Picardie. Son bassin versant, 

partagé entre deux départements, est un territoire très rural où 85 % de la surface est consacrée à 

l’agriculture. Le bassin versant de l’Authie compte 156 communes. 

 

L’Authie est un fleuve côtier de première catégorie piscicole et un couloir fluviatile majeur du Nord-

Ouest de la France pour ses grands migrateurs (saumon atlantique, truite de mer, anguille). 

Le tableau suivant présente la liste des habitats d’intérêt communautaire répertoriés sur le site. 
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Tableau n°45. Habitats d’intérêt communautaire présents sur le site de la Vallée de l’Authie 

Type d’habitats inscrits à l’annexe I 

Forme 

prioritaire de 

l’habitat 

Superficie (ha) 

(% de couverture) 

État de 

conservation 

1330 - Prés-salés atlantiques (Glauco-Puccinellietalia 

maritimae) 
 0,4 ha (0,05 %) ND 

3130 - Eaux stagnantes, oligotrophes à mésotrophes 

avec végétation des Littorelletea uniflorae et/ou 

des Isoeto-Nanojuncetea 

 0,02 ha (0 %) Moyen / réduit 

3140 - Eaux oligomésotrophes calcaires avec 

végétation benthique à Chara spp 
 0,05 ha (0,01 %) Moyen / réduit 

3150 - Lacs eutrophes naturels avec végétation du 

Magnopotamion ou de l’Hydrocharition 
 16,2 ha (2,2 %) Moyen / réduit 

3260 - Rivières des étages planitiaire à montagnard 

avec végétation du Ranunculion fluitantis et du 

Callitricho-Batrachion 

 1,5 ha (0,2 %) Bon 

5130 - Formations à Juniperus communis sur landes 

ou pelouses calcaires 
 0,2 ha (0,03 %) Bon 

6210 - Pelouses sèches semi-naturelles et faciès 

d’embuissonnement sur calcaires (Festuco-

Brometalia) (* sites d’orchidées remarquables) 

 10,3 ha (1,4 %) Bon 

6430 - Mégaphorbiaies hygrophiles d’ourlets 

planitiaires et des étages montagnard à alpin 
 50,4 ha (6,84 %) Bon 

6510 - Prairies maigres de fauche de basse altitude 

(Alopecurus pratensis, Sanguisorba officinalis) 
 7,2 ha (0,98 %) Moyen / réduit 

7140 - Tourbières de transition et tremblantes  4,3 ha (0,58 %) Moyen / réduit 

7230 - Tourbières basses alcalines  0,81 ha (0,11 %) Moyen / réduit 

91E0 - Forêts alluviales à Alnus glutinosa et Fraxinus 

excelsior (Alno-Padion, Alnion incanae, Salicion 

albae) 

 23,6 ha (3,2 %) Bon 

9130 - Hêtraies de l’Asperulo-Fagetum  42,9 ha (5,82 %) Bon 

9180 - Forêts de pentes, éboulis ou ravins du Tilio-

Acerion 
 0,08 ha (0,01 %) Moyen / réduit 

 

- Espèces végétales et animales d’intérêt communautaire présentes sur le site (prise en 

compte des habitats et espèces inclus dans la proposition de réactualisation du 

Formulaire Standard de données du site) 

Le site de la Vallée de l’Authie présente une très grande diversité floristique, de nombreuses plantes 

rares et menacées, une diversité et une typicité du cortège aquatique alcalin, cortège turficole et 

oligotrophe des prés tourbeux et des dépressions inondables, également exceptionnel pour les 

plaines du Nord-Ouest de l’Europe. Les intérêts faunistiques sont également majeurs, notamment 

ornithologiques et batrachologiques. Les vallées sèches, avec leurs caractéristiques sud-artésiennes 

sont des mosaïques d’habitats calcicoles solidaires et complémentaires proposant un réseau 

exemplaire de pelouses calcicoles originales et typiques. 

 

Le tableau suivant liste les espèces d’intérêt communautaire recensées sur le site Natura 2000 de la 

Vallée de l’Authie. 

 

Tableau n°46. Liste des espèces d’intérêt communautaire présent sur le site Natura 2000 FR2200348 

Espèces d’intérêt communautaire Code européen 

Natura 2000 Nom vernaculaire Nom scientifique 

Vertigo de Des Moulins Vertigo moulinsiana 1016 

Lamproie marine Petromyzon marinus 1095 

Lamproie de rivière Lampetra planeri 1096 

Saumon de l’Atlantique Salmo salar 1106 

Chabot commun Cottus Gobio 1163 

Petit rhinolophe Rhinolophus hipposideros 1303 

Murin à oreilles échancrées Myotis emarginatus 1321 

Ache rampante Helosciadium repens 1614 
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En ce qui concerne les espèces de chiroptères, du fait de la présence d’individus sur d’autres sites 

Natura 2000 situés à proximité de la Vallée de l’Authie, il est fort probable que certains individus 

viennent chasser dans le périmètre du site. Néanmoins, aucun n’individu n’a été répertorié au cours 

des différentes campagnes de recherche réalisées sur le site Natura 2000 de la Vallée de l’Authie. 

 

Pelouses, bois acides à neutro-calcicoles, landes nord-atlantiques du plateau d’Helfaut et système 

alluvial de la moyenne vallée de l’Aa - FR3100487 

Le site Natura 2000 FR3100487 a été proposé comme Site d’Importance Communautaire le 

31/03/1999 puis désigné comme tel le 07/12/2004 au titre de la directive « Habitat Faune Flore ». 

L’arrêté ministériel du 16/11/2015 a désigné le site Zone Spéciale de Conservation. 

 

Le document d’objectif (DOCOB) a été élaboré en février 2014.  

 

- Localisation du site 

La cartographie suivante permet de rendre compte de la localisation du site Natura 2000 au regard 

des parcelles concernées par le plan d’épandage et du site de méthanisation du projet de la SAS 

MéthaTernois. 

 

Cartographie n°11.  Localisation du site Natura 2000 FR3100487– Pelouses, bois acides à neutro-

calcicoles, landes nord-atlantiques du plateau d’Helfaut et système alluvial de 

la moyenne vallée de l’Aa par rapport au projet de la SAS MéthaTernois 

 
 

- Caractéristiques générales du site 

Le site est complexe géologiquement et géomorphologiquement avec ses buttes sablo-argileuses 

relictuelles du tertiaire, son relief dissymétrique avec ses versants crayeux abrupts surplombant le 

cours d’eau, la présence de terrasses fluviatiles fossiles sur le plateau d’Helfaut, les nappes 

superficielles perchées isolées du contexte hydrologique général.  
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Tableau n°47. Habitats d’intérêt communautaire présents sur le FR3100487 

Type d’habitats inscrits à l’annexe I 

Forme 

prioritaire de 

l’habitat 

Superficie (ha) 

(% de couverture) 

État de 

conservation 

3110 - Eaux oligotrophes très peu minéralisées des 

plaines sablonneuses (Littorelletalia uniflorae 
 0,67 ha (0,17 %) Bon 

3130 - Eaux stagnantes, oligotrophes à mésotrophes 

avec végétation des Littorelletea uniflorae et/ou 

des Isoeto-Nanojuncetea 

 50,52 ha (13,19 %) Bon 

3140 - Eaux oligomésotrophes calcaires avec 

végétation benthique à Chara spp 
 0 ha (0 %) N/D 

3150 - Lacs eutrophes naturels avec végétation du 

Magnopotamion ou de l’Hydrocharition 
 0,16 ha (0,04 %) Bon 

3260 - Rivières des étages planitiaire à montagnard 

avec végétation du Ranunculion fluitantis et du 

Callitricho-Batrachion 

 1,23 ha (0,26 %) Bon 

4010 - Landes humides atlantiques septentrionales à 

Erica tetralix 
 0,26 ha (0,07 %) Bon 

4030 - Landes sèches européennes   3,37 ha (0,88 %) Bon 

5130 - Formations à Juniperus communis sur landes 

ou pelouses calcaires 
 3,03 ha (0,79 %) Excellent 

6210 - Pelouses sèches semi-naturelles et faciès 

d’embuissonnement sur calcaires (Festuco-

Brometalia) (* sites d’orchidées remarquables) 

 50,52 ha (13,19 %) Bon 

6230 - Formations herbeuses à Nardus, riches en 

espèces, sur substrats siliceux des zones 

montagnardes (et des zones submontagnardes de 

l’Europe continentale) 

17 2,81 ha (0,73 %) Bon 

6410 - Prairies à Molinia sur sols calcaires, tourbeux 

ou argilo-limoneux (Molinion caeruleae) 
 2,87 ha (0,75 %) Bon 

6430 - Mégaphorbiaies hygrophiles d’ourlets 

planitiaires et des étages montagnard à alpin 
 11,65 ha (3,04 %) Bon 

6510 - Prairies maigres de fauche de basse altitude 

(Alopecurus pratensis, Sanguisorba officinalis) 
 0,82 ha (1 %) Moyen / réduit 

8160 - Eboulis médio-européens calcaires des 

étages collinéen à montagnard 
 0,35 ha (0,09 %) Moyen / réduit 

8310 - Grottes non exploitées par le tourisme  0 ha (0 %) Bon 

91D0 - Tourbières boisées  0,06 ha (0,02 %) N/D 

91E0 - Forêts alluviales à Alnus glutinosa et Fraxinus 

excelsior (Alno-Padion, Alnion incanae, Salicion 

albae) 

 2,03 ha (0,53 %) Bon 

9130 - Hêtraies de l’Asperulo-Fagetum  49,61 ha (12,95 %) Bon 

9190 - Vieilles chênaies acidophiles des plaines 

sablonneuses à Quercus robur 
 25,31 ha (6,61 %) Bon 

 

- Espèces végétales et animales d’intérêt communautaire présentes sur le site (prise en 

compte des habitats et espèces inclus dans la proposition de réactualisation du 

Formulaire Standard de données du site) 

Ce site rassemble des séquences exceptionnelles de végétations extrêmement diversifiées, au sein 

de systèmes landicoles et pelousaires relictuels dont la mosaïque et l’agencement spatial 

concourent au maintien de paysages uniques pour le Nord de la France. Les intérêts spécifiques sont 

également très importants pour les plaines du Nord-Ouest de l’Europe : intérêt mammalogique 

majeur avec huit espèces de Chiroptères et intérêt batrachologique avec pratiquement tous les 

amphibiens régionaux potentiels dont le Triton crêté. 

 

Le tableau suivant liste les espèces d’intérêt communautaire recensées sur le site Natura 2000 des 

Pelouses, bois acides à neutro-calcicoles, landes nord-atlantiques du plateau d’Helfaut et système 

alluvial de la moyenne vallée de l’Aa. 
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Tableau n°48. Liste des espèces d’intérêt communautaire présent sur le site Natura 2000 FR3100487 

Espèces d’intérêt communautaire Code européen 

Natura 2000 Nom vernaculaire Nom scientifique 

Vertigo de Des Moulins Vertigo moulinsiana 1016 

Damier de la Succise Euphydryas aurini 1065 

Lamproie de rivière Lampetra planeri 1096 

Chabot commun Cottus gobio 1163 

Triton crêté Triturus cristatus 1166 

Grand rhinolophe Rhinolophus ferrumequinum   1304 

Murin des marais Myotis dasycneme 1318 

Murin à oreilles échancrées Myotis emarginatus 1321 

Grand Murin Myotis myotis 1324 

 

F.2.1.2 ZNIEFF 

Une Zone Naturelle d’Intérêt Ecologique Faunistique et Floristique (ZNIEFF) est un milieu naturel ou 

terrestre qui présente un intérêt patrimonial remarquable à travers les habitats et espèces qu’il 

contient.  

 

Deux types de ZNIEFF existent en France : 

- ZNIEFF de type I : Secteur d’une superficie en général limitée caractérisé par la présence 

d’espèces ou de milieux rares, remarquables ou caractéristiques du patrimoine naturel 

régional ; 

- ZNIEFF de type II : Grands ensembles naturels riches offrant des potentialités biologiques 

importantes. 

 

Une ZNIEFF ne constitue pas une mesure de protection réglementaire. 

 

Quatorze ZNIEFF de type I et cinq ZNIEFF de type II sont présentes dans un rayon de 5 km autour du 

futur site de méthanisation ou des parcelles d’épandage. Les caractéristiques des ZNIEFF sont 

données dans le tableau suivant.  

 

Tableau n°49. Description des ZNIEFF à proximité du site de méthanisation et du parcellaire 

d’épandage (Source : INPN) 

Type Code Nom Surface (ha) 

I 310013281 Vallon de Berguenesse à Fiefs 929 

I 310013297 Le Fond de Croisette 629 

I 310013685 Mont de Boffles 168 

I 310013686 Pelouses et bois de la Comté et du Mont d’Anzin 53 

I 310013723 Coteau et bois de Teneur, Crépy et Tilly-Capelle 444 

I 310014123 Haute vallée de la Canche en amont de Conchy-sur-Canche 715 

I 310014124 La Haute Lys et ses végétations alluviales en amont de Thérouanne 1048 

I 310030036 
Vallée du Vivier à Bouret-sur-Canche et bois de Gargantua à Rebreuve-

sur-Canche 
72 

I 310030038 Coteau de Vieil-Eps à Boyaval 27 

I 310030039 Réservoir biologique de la Ternoise 2 

I 310030044 Bois Louis et Bois d’Epenin à Beugin 121 

I 310030047 Bois de Saint-Michel-sur-Ternoise 194 

I 310030049 Coteau et bois de Pernes 170 

I 310030050 Les Coteaux et bois d’Ourton 169 

II 220320032 Vallée de l’Authie 6 063 

II 310007267 
La haute Vallée de la Canche et ses versants en amont de Sainte 

Austreberthe 
8 908 

II 310007268 
La Vallée de la Ternoise et ses versants de St-Pol à Hesdin et le vallon de 

Bergueneuse 
9 502 

II 310007270 La haute Vallée de la Lys et ses versants en amont de Thérouanne 8 886 

II 310013733 
La moyenne vallée de l’Authie et ses versants entre Beauvoir-Wavans et 

Raye-sur-Authie 
9 549 
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La localisation des ZNIEFF de type I et de type II est présentée dans la cartographie suivante. Elle est 

également disponible en format A3 en Annexe 12.  

 

Cartographie n°12.  Localisation des ZNIEFF dans les 5 km autour des parcelles d’épandage et du 

site de la SAS MéthaTernois 

 
  

Le tableau suivant présente les plus petites distances entre le parcellaire d’épandage et les ZNIEFF 

dans la limite des 5 km. 

 

Tableau n°50. Distance entre les ZNIEFF et le de méthanisation et le parcellaire d’épandage 

ZNIEFF 

Localisation par rapport aux ZNIEFF - Distance la 

plus courte du site ou des parcelles (km) 

Site Parcelles d’épandage 

Vallon de Berguenesse à Fiefs 6,6 0 

Le Fond de Croisette 24,5 3,7 

Mont de Boffles 23,5 4 

Pelouses et bois de la Comté et du Mont d’Anzin 8,8 2,4 

Coteau et bois de Teneur, Crépy et Tilly-Capelle 11,1 2,4 

Haute vallée de la Canche en amont de Conchy-sur-

Canche 
16,2 0,7 

La Haute Lys et ses végétations alluviales en amont de 

Thérouanne 
12,6 0,1 

Vallée du Vivier à Bouret-sur-Canche et bois de 

Gargantua à Rebreuve-sur-Canche 
17,8 2 

Coteau de Vieil-Eps à Boyaval 5,2 1,2 

Réservoir biologique de la Ternoise 11,9 3,4 

Bois Louis et Bois d’Epenin à Beugin 7,9 3 

Bois de Saint-Michel-sur-Ternoise 4,7 0 

Coteau et bois de Pernes 4,5 1,5 

Les Coteaux et bois d’Ourton 6,2 1,9 

Vallée de l’Authie 25,4 4,9 



SAS METHATERNOIS – Dossier de demande d’enregistrement      

 

Page 104 sur 162 

ZNIEFF 

Localisation par rapport aux ZNIEFF - Distance la 

plus courte du site ou des parcelles (km) 

Site Parcelles d’épandage 

La haute Vallée de la Canche et ses versants en amont 

de Sainte Austreberthe 
14,9 0 

La Vallée de la Ternoise et ses versants de St-Pol à Hesdin 

et le vallon de Bergueneuse 
2,3 0 

La haute Vallée de la Lys et ses versants en amont de 

Thérouanne 
11,5 0 

La moyenne vallée de l’Authie et ses versants entre 

Beauvoir-Wavans et Raye-sur-Authie 
23,5 3,3 

 

F.2.1.3 Autres périmètres de protection de la faune et de la flore 

  Parcs Naturels Régionaux et Nationaux 

Le projet de la SAS MéthaTernois se trouve en dehors de tout Parc Naturel Régional (PNR) ou Parc 

Naturel National (PNN). Le PNR le plus proche est le PNR Caps et marais d’Opale et se trouve 6,6 à 

km du premier îlot d’épandage et à 24 km au Nord du site de méthanisation. 

 

 Réserves Naturelles Nationales et Réserves Naturelles Régionales 

Le site de méthanisation de la SAS MéthaTernois et le parcellaire d’épandage se trouve hors de toute 

réserve naturelle. 

 

La Réserve Naturelle Nationale la plus proche est la réserve de Grotte et pelouses d’Acquin-

Westbécourt et coteaux de Wavrans-sur-l’Aa et se trouve à 15 km du premier îlot d’épandage et à 

31 km au Nord-Ouest du site de méthanisation de la SAS MéthaTernois. 

 

La Réserve Naturelle Régionale la plus proche se trouve à 7 km du premier îlot d’épandage et à 19 

km à l’Ouest du site de la SAS MéthaTernois et correspond à la réserve du Marais de la Grenouillère. 

 

 Arrêtés Préfectoraux de Protection de Biotope 

Aucun site concerné par un Arrêté Préfectoral de Protection de Biotope (APPB) n’est situé à moins 

de 15 km du projet de la SAS MéthaTernois (site de méthanisation et parcellaire d’épandage). Le 

site concerné par un Arrêté Préfectoral de Protection de Biotope le plus proche est le site des Landes 

du plateau d’Helfaut et se trouve à 16 km du premier îlot d’épandage et à 26 km au Nord du site de 

la SAS MéthaTernois. 

 

 Zone RAMSAR 

Le projet de la SAS MéthaTernois se trouve en dehors de toute zone RAMSAR. La zone RAMSAR la 

plus proche est le Marais audomarois et se trouve à 22 km du premier îlot d’épandage et 33 km au 

Nord du site de méthanisation de la SAS MéthaTernois. 

 

Eau 

F.2.2.1 Contexte géologique 

Un extrait de la carte géologique au 1/50 000 est fourni dans la cartographie ci-après. Le site de 

méthanisation s’étend sur une seule formation géologique : du limon pléistocène. 
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Cartographie n°13.  Contexte géologique 1/50 000 du site de méthanisation de la SAS MéthaTernois 

(Source : BRGM) 

 
 

F.2.2.2 Contexte hydrographique 

Le site d’implantation du projet de la SAS MéthaTernois ainsi que les parcelles d’épandage sont 

localisés sur les masses d’eau souterraine de la « Craie de l’Artois et de la vallée de la Lys », n°AG004 

et « Craie de la vallée de la Canche amont », n°AG008. 

 

La masse d’eau « Craie de la vallée de la Canche amont » est à dominante sédimentaire et à 

écoulement libre. Elle affleure sur l’ensemble de sa surface, soit 714 km². Elle affiche un bon état 

quantitatif au sens de la Directive Cadre sur l’Eau (DCE) européenne et un état chimique global jugé 

mauvais. Les analyses de qualité se basent sur les relevés piézométriques des trois stations disponibles 

sur cette masse d’eau. 

 

La masse d’eau « Craie de l’Artois et de la vallée de la Lys » est également à dominante 

sédimentaire. L’écoulement est libre et captif, avec une majorité pour le premier type. Elle affleure 

sur 751 km² pour une surface totale de 1 120 km². Elle présente également un bon état quantitatif au 

sens de la Directive Cadre sur l’Eau (DCE) européenne et un état chimique global jugé mauvais. Les 

analyses de qualité se basent sur les relevés piézométriques des trois stations disponibles sur cette 

masse d’eau. 
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Cartographie n°14.  Délimitation des masses d’eau souterraine pour le bassin Artois Picardie (Source : 

Agence de l’Eau Artois Picardie, 2014) 

 
 

F.2.2.3 Dispositions réglementaires applicables au projet 

Le site et l’ensemble des terres d’épandage sont localisés en zone vulnérable au titre de la Directive 

Nitrates. La dernière définition de ce zonage a été publiée dans l’arrêté du 23 décembre 2016 

portant délimitation des zones vulnérables à la pollution par les nitrates d’origine agricole dans le 

bassin Artois Picardie. 

 

D’autre part, en application de la Directive Cadre sur l’Eau du 23 octobre 2000, et de la Loi sur l’Eau 

du 3 janvier 1992, divers outils opposables juridiquement sont applicables sur le territoire des 

communes concernées par le rayon d’affichage et le plan d’épandage. 

 

Le site de la SAS MéthaTernois à VALHUON et les parcelles destinées à l’épandage sont concernés 

par : 

- le Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SDAGE) du bassin Artois-

Picardie ; 

- le Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SAGE) de la Lys ; 

- le Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux de la Canche. 

 

Les Schémas Directeurs visent, à différentes échelles, à atteindre le bon état des eaux superficielles, 

souterraines et côtières, en fixant les objectifs et les programmes de mesures qui s’y rapportent. Ces 

objectifs doivent être conciliables avec l’activité anthropique et les capacités économiques des 

territoires concernés.  

  

Localisation du 

site et des îlots 

d’épandage 
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Climat 

F.2.3.1 Introduction 

Le milieu agricole a, comme la plupart des activités humaines, une influence sur le climat.  

Il comporte des sources de Gaz à Effet de Serre (GES) (par exemple la digestion des ruminants) et 

des puits de gaz (la production de biomasse qui absorbe du carbone). 

 

Chaque GES a un effet différent sur le réchauffement global. En effet, leur pouvoir de réchauffement 

et leur durée de vie sont variables. Afin de calculer la contribution à l’effet de serre de chaque gaz, 

une unité de base est utilisée : l’effet radiatif du CO2 à 100 ans.  

 

Le Pouvoir de Réchauffement Global (PRG) est exprimé en équivalent CO2 (noté eqCO2), du fait 

que l’effet de serre du CO2 est fixé à 1 et celui des autres substances est fixé relativement au CO2. 

 

F.2.3.2 Production de Gaz à Effet de Serre à l’échelle nationale 

Le Centre Interprofessionnel Technique d’Etudes de la Pollution Atmosphérique (CITEPA) réalise 

chaque année un inventaire des émissions de polluants atmosphériques et de gaz à effet de serre 

en France, selon les entités économiques traditionnelles (industrie, tertiaire, agriculture…). 

L’inventaire des émissions de polluants atmosphériques en France, mis à jour en Avril 2017 en 

présente les résultats.  

 

Le potentiel de réchauffement global des gaz à effet de serre produits en milieu agricole représente 

20 % du PRG de la France métropolitaine en 2016. Il est réparti de la manière suivante : 41 % pour les 

cultures, 46 % pour l’élevage, 1 % pour la sylviculture et 13 % pour les autres sources. Entre 1990 et 

2013, le PRG (hors CO2 biomasse) du secteur agricole a diminué de 2,6 %. 

 

Les détails des émissions de GES produits pour le secteur de l’agriculture sont donnés dans le tableau 

suivant.  

 

Tableau n°51. Caractéristiques des principaux GES émis par l’agriculture (Source : CITEPA /Format 

SECTEN – mise à jour Avril 2017) 

Gaz à Effet de 

Serre 

PRG  

(éq CO2) 

PRG du GES par 

rapport au PRG 

total France 2015 

Production de GES 

du secteur agricole 

en 2015 

(kilotonnes) 

Emissions en GES du secteur 

agricole par rapport aux 

émissions totales en France en 

2015 

Dioxyde de 

carbone CO2 
1 70 % 12 097 4 % 

Méthane CH4 25 14 % 1 624 71 % 

Protoxyde 

d’azote N2O 
298 11 % 122 88 % 

 

F.2.3.3 État actuel des émissions de GES du site de la SAS MéthaTernois  

L’activité de méthanisation de la SAS MéthaTernois est impliquée dans le dégagement de Gaz à 

Effet De Serre (GES). En effet, elle comprend une installation de combustion de gaz via des moteurs 

de cogénération. 

 

La combustion est susceptible d’émettre des gaz polluants suivants : les monoxydes d’azote (NOx), 

les poussières, des composés organiques volatils (COV) et le monoxyde de carbone (CO).  

 

Afin d’estimer les rejets atmosphériques de l’unité de méthanisation avant-projet, l’outil DIGES (pour 

Digestion anaérobie et Gaz à Effet de Serre) du Cemagref a été utilisé. Cet outil de simulation 

consiste en un fichier Excel pour lequel l’utilisateur renseigne les informations relatives à l’activité de 

méthanisation : type d’intrants, tonnage, distance des fournisseurs d’intrants au site de méthanisation 

et du site aux parcelles d’épandage, énergie totale valorisée et mode de valorisation. Une fois les 

différentes catégories renseignées, l’outil calcule une estimation des rejets atmosphériques en gaz à 

effet de serre pour l’ensemble de l’activité. 
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Les résultats de l’outil DIGES pour les émissions actuelles de l’unité de méthanisation sont les suivants. 

 

Tableau n°52. Emissions de gaz à effet de serre estimées de l’unité de méthanisation en l’état actuel 

Source d’émissions 
Gaz à effet de 

serre (GES) 

Quantité de gaz généré 

(tonnes éq.CO2) 

Emissions générées 

Par l’unité de digestion N2O, CH4 178,2 

Par le transport des substrats vers le méthaniseur CO2 12,7 

Total généré 190,9 

Emissions évitées 

Par la substitution au traitement des déchets N2O, CH4 398,1 

Par la substitution du transport pour le traitement de 

référence 
CO2 9,6 

Par la substitution d’énergie - 93,80 

Par la substitution d’engrais liée à l’épandage du digestat - 42,3 

Total évité 543,80 

Emissions nettes - 352,90 

 

L’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois permet de limiter les émissions de gaz à effet de 

serre et ainsi participe à la lutte contre le changement climatique. Les émissions nettes évitées sont 

de l’ordre de 352,9 tonnes éq.CO2 sur une année de fonctionnement. 

 

F.2.3.4 Production de GES par le matériel des bâtiments et les engins agricoles 

Des opérations telles que l’épandage, l’incorporation des digestats, le transport des produits 

agricoles, les opérations sur les cultures… consomment de l’énergie, sous forme électrique, de 

carburant ou de combustibles fossiles. 

 

La consommation de ressources énergétiques conduit à deux types de sources de GES :  

- Des sources indirectes par l’émission de GES lors des phases de production et de mise à 

disposition des ressources ; 

- Des sources directes, lors de la combustion des carburants et combustibles. 

 

Toutefois, l’activité de la SAS MéthaTernois participe à une réduction des émissions de gaz à effet de 

serre grâce au procédé de la méthanisation. En particulier, cette installation permettra de valoriser 

des déchets qui seraient autrement éliminés par des processus polluants en termes de rejets 

atmosphériques. D’autre part, l’utilisation du digestat sur le parcellaire par valorisation agronomique 

permettra de diminuer les apports en fertilisants et ainsi de rendre les pratiques agricoles plus 

vertueuses sur ces parcelles. 

 

De plus, les matières acheminées à l’unité de méthanisation proviendront d’entreprises locales et 

l’utilisation des camions sera optimisée, ce qui limitera la production de gaz à effet de serre dû au 

transport d’intrants. De même, la majorité du parcellaire d’épandage de la SAS MéthaTernois se 

situe à moins de 10 km de la zone de production, réduisant ainsi les transports des digestats et de fait 

les émissions de GES. Dus au transport des digestats. 
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DESCRIPTION DES EFFETS NOTABLES QUE LE PROJET EST SUSCEPTIBLE D’AVOIR SUR 

L’ENVIRONNEMENT 

Faune / Flore : Evaluation des impacts potentiels de l’exploitation de la SAS MéthaTernois sur les 

habitats ou espèces des sites Natura 2000 

Lors de la phase 1, au paragraphe F.2.1.1, deux sites Natura 2000 ont été identifiés comme étant 

potentiellement impactés par le projet de la SAS MéthaTernois du fait de leur proximité au regard 

des différentes aires d’évaluation spécifique. 

 

En phase 2, au paragraphe F.2.1.1, ces sites ont été présentés. 

 

Les effets que le projet est susceptible d’avoir sur les sites Natura 2000 sont présentés dans les 

paragraphes suivants.  

 

F.3.1.1 Liste des incidences potentielles du projet de la SAS MéthaTernois 

Le projet de construction ne nouvelles infrastructures ainsi que l’augmentation du plan d’épandage 

peut présenter les impacts listés ci-dessous. 

 

Tableau n°53. Incidences potentielles en fonction de la nature du projet de la SAS MéthaTernois ou 

du type d’activité 

Nature du projet ou 

type d’activité 
Impacts potentiels 

Liste nationale 

Travaux et projets 

devant faire l’objet 

d’une étude ou d’une 

notice d’impact 

Altération des habitats naturels et des habitats d’espèces. 

Perturbations dues aux effets indirects du projet (pollution des eaux de surface et 

souterraines, bruit, lumière, changement de régime hydraulique, poussières…) 

Risques d’empoisonnement direct ou via le réseau trophique (lutte contre les 

rongeurs…) 

Liste locale 

Lutte chimique contre 

les nuisibles 

Destruction directe d’espèces animales d’intérêt communautaire de manière 

directe ou indirectement via le réseau trophique. 

Installations classées 

pour la protection de 

l’environnement 

soumises à déclaration 

ou à enregistrement dès 

lors qu’elles ont un rejet 

d’eaux (hors eaux 

pluviales et eaux usées 

domestiques) direct 

dans le milieu naturel 

et/ou qu’elles prévoient 

un plan d’épandage 

Destruction directe d’habitats, d’espèces animales et/ou végétales d’intérêt 

communautaire 

Altération des habitats naturels et des habitats d’espèces. 

Perturbations dues aux effets indirects du projet (pollution des eaux de surface et 

souterraines, bruit, lumière, changement de régime hydraulique, poussières…) 

Fragmentation de l’habitat, effet de coupure, isolement des populations… 

(incidence sur la perméabilité des biocorridors) 

Risque d’introduction d’espèces végétales exogènes (espèces horticoles 

envahissantes…) 

 

F.3.1.2 Evaluation des impacts potentiels du projet de la SAS MéthaTernois 

Pour rappel, ni le site de méthanisation de la SAS MéthaTernois ni les îlots destinés à l’épandage ne 

sont situés dans l’enceinte d’un site Natura 2000.  

 

Le tableau suivant évalue les interactions entre le site identifié et le projet de la SAS MéthaTernois. 
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Tableau n°54. Interactions entre le site Natura 2000 recensé et le projet de la SAS MéthaTernois 

Habitats et/ou 

espèces susceptibles 

d’être impactés 

Activité agricole1 

ayant potentiellement 

un impact négatif sur 

l’habitat ou l’espèce 

Impacts potentiels de l’activité de l’exploitation de la SAS 

MéthaTernois 

FR2200348 - Vallée de l’Authie 

Espèces animales 

Petit rhinolophe 

Fertilisation 

La fertilisation des parcelles du plan d’épandage de la 

SAS MéthaTernois ne concerne pas de parcelles à 

l’intérieur du site, ni à proximité immédiate. Il s’agit de 

parcelles recevant déjà des effluents organiques. 

De plus, le plan d’épandage respectera l’équilibre de la 

fertilisation. 

 

La SAS MéthaTernois ne possède pas de terres et ne 

réalise donc pas de traitements phytosanitaires. 

 

→ Absence d’impact de l’exploitation de la SAS 

MéthaTernois pour ces espèces. 

Murin à oreilles 

échancrées 

FR3100487 - Pelouses, bois acides à neutro-calcicoles, landes nord-atlantiques du plateau d’Helfaut et 

système alluvial de la moyenne vallée de l’Aa  

Espèces animales 

Grand rhinolophe 

Fertilisation 

La fertilisation des parcelles du plan d’épandage de la 

SAS MéthaTernois ne concerne pas de parcelles à 

l’intérieur du site, ni à proximité immédiate. Il s’agit de 

parcelles recevant déjà des effluents organiques. 

De plus, le plan d’épandage respectera l’équilibre de la 

fertilisation. 

 

La SAS MéthaTernois ne possède pas de terres et ne 

réalise donc pas de traitements phytosanitaires. 

 

→ Absence d’impact de l’exploitation de la SAS 

MéthaTernois pour ces espèces. 

Murin des marais 

Murin à oreilles 

échancrées 

Grand murin 

 

A l’issue de cette étude préliminaire des incidences, il est possible de conclure que le projet de la 

SAS MéthaTernois n’aura donc aucun impact significatif sur la faune et la flore.  

 

Eau 

L’impact qualitatif et quantitatif du projet sur la ressource en eau est abordé au paragraphe E.4. 

 

Emissions 

L’impact de l’activité de la SAS MéthaTernois avant réalisation du projet a été évalué au paragraphe 

F.2.3. 

 

Les paragraphes ci-après abordent l’impact direct de l’activité future du site sur le climat, sans 

inclure les entrées et sorties de produits ou d’intrants. 

 

F.3.3.1 État projeté des émissions de GES du site de la SAS MéthaTernois  

Après projet, les rejets atmosphériques de l’unité de méthanisation ont été estimés par l’outil DIGES 

du Cemagref. 

 

Les résultats des émissions estimées de GES après-projet sont présentés dans le tableau suivant. 

 

  

                                                      
1 Cf. DOCOB : seuls les impacts négatifs ont été retenus ici. Certains impacts potentiellement positifs ont été relevés pour 

l’activité agricole. 
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Tableau n°55. Emissions de gaz à effet de serre estimées de l’unité de méthanisation après-projet 

Source d’émissions Gaz à effet de serre (GES) 
Quantité de gaz généré 

(tonnes éq.CO2) 

Emissions générées 

Par l’unité de digestion N2O, CH4 460,3 

Par le transport des substrats vers le 

méthaniseur 
CO2 53,1 

Total généré 513,4 

Emissions évitées 

Par la substitution au traitement des 

déchets 
N2O, CH4 1 058,9 

Par la substitution du transport pour le 

traitement de référence 
CO2 46,9 

Par la substitution d’énergie - 552,0 

Par la substitution d’engrais liée à 

l’épandage du digestat 
- 265,3 

Total évité 1 923,1 

Emissions nettes -1 409,8 

 

Le projet de la SAS MéthaTernois permet de diminuer les émissions de gaz à effet de serre par rapport 

à l’avant-projet. Ainsi ce projet participe à la lutte contre le changement climatique. Les émissions 

nettes évitées sont de l’ordre de 1 409 tonnes éq.CO2 par an. 

 

F.3.3.2 Émissions par combustion d’énergies fossiles 

Les émissions de GES par la combustion d’énergies fossiles proviennent :  

- Des consommations de GNR pour les engins agricoles ; 

- Des consommations d’électricité pour les bâtiments de l’unité de méthanisation. 

 

Aucun stockage de GNR n’est présent sur le site de méthanisation.  

 

L’utilisation d’engins agricoles sur le site de méthanisation aura pour conséquence la combustion 

d’énergie fossile et la production de gaz à effet de serre.  

 

La consommation électrique avant-projet est de 365 Mwh. Nous ne pouvons pas estimer la 

consommation électrique après projet. Si besoin, les associés pourront rendre compte à 

l’administration de la consommation d’électricité de l’unité de méthanisation. 
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Chapitre G.   Autres pièces  

Référence : article R. 512-46-4 du Code de l’Environnement 
 

CONDITIONS DE REMISE EN ETAT DU SITE 

Implantation sur un nouveau site 

Dans le cadre de l’implantation d’un projet sur un site nouveau, l’avis du propriétaire, lorsqu’il n’est 

pas le pétitionnaire, ainsi que celui du maire est requis sur la remise en état du site lors de l’arrêt 

définitif de l’installation, et ce, conformément à l’article R. 512-46-4 du Code de l’environnement. 

Ces avis sont réputés émis si les personnes consultées ne se sont pas prononcées dans un délai de 

quarante-cinq jours suivant leur saisine par le pétitionnaire. 

 

Le présent projet est mené sur un site existant. Aucun avis n’est donc requis. 

 

Conditions de remise en état du site après exploitation 

En cas de mise à l’arrêt définitive de l’activité de méthanisation soumise à enregistrement, les 

exploitants informeront le préfet au moins trois mois avant l’arrêt définitif de l’unité de méthanisation 

conformément à l’article R512-46-25 du Code de l’Environnement.  

 

De plus, la notification devra être précisée les mesures prises ou prévues pour assurer, dès l’arrêt de 

l’exploitation, la mise en sécurité du site. Ces mesures comportent, notamment : 

- L’évacuation des produits dangereux et, pour les installations autres que les installations de 

stockage de déchets, la gestion des déchets présents sur le site ;  

- Des interdictions ou limitations d’accès au site ;  

- La suppression des risques d’incendie et d’explosion ;  

- La surveillance des effets de l’installation sur son environnement.  

 

Le tableau ci-dessous présente les dispositions qui seront prises en cas de mise à l’arrêt définitif du 

site, afin d’assurer la protection de l’environnement et la sécurité du site. 

 

Tableau n°56. Conditions de remise en état du site de la SAS MéthaTernois 

Ouvrages Vidange et inertage 
Démantèlement et/ou 

revente 

Bâtiments de 

réception des 

intrants 

Fosses et plateformes de stockage  

Canalisations 

Evacuation des matières organiques restantes 

Pompe et canalisation  

Vis des systèmes 

d’alimentation des cuves 

Méthanisation 
Digesteur et post digesteur  

Valorisation des eaux de rinçage en épandage 

Doubles membranes 

Agitateurs  

Pompe et canalisation 

Valorisation du 

biogaz 

Chaudière 

Evacuation en centre spécialisé des huiles et carburants 

Chaudière 

Réservoir de combustibles 

Stockage du 

digestat 

Fosses de stockage 

Valorisation des eaux de rinçage en épandage 

Séparateur de phase 

Pompe et canalisation 

Local technique 
Pompe et canalisation 

Ballon d’eau chaude 

Pompe et canalisation 

Ballon d’eau chaude 

Armoires 

électriques 

Mise hors tension de tous les circuits électriques 

Coupure de l’arrivée générale 

Vidange et traitement en site spécialisé des éventuels 

produits conducteurs 

Armoires électriques 

Transformateur 
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De plus, les opérations générales suivantes seront réalisées : 

- Coupure de l’alimentation en eau et en électricité ; 

- Nettoyage du séparateur d’hydrocarbures ; 

- Evacuation des véhicules ; 

- Fermeture des locaux et de l’accès au site. 

 

Le site ne devra pas porter atteinte aux intérêts mentionnés à l’article L.511-1 du Code de 

l’environnement et permettre un usage futur déterminé selon les dispositions des articles R.512-46-26 

et R.512-46-27. 

 

CARTES ET PLANS 

Conformément à l’article R512-46-4 du Code de l’environnement, les cartes et plans suivants sont, 

en annexe de la présente demande :  

- Annexe 1-1 : Carte au 1/25 000e sur laquelle est indiqué l'emplacement de l'installation 

projetée ; 

- Annexe 1-2 : Plan, à l'échelle de 1/2 500e, des abords de l'installation jusqu'à une distance 

supérieure à 100 mètres ; 

- Annexe 3: Plans d'ensemble, indiquant les dispositions projetées de l'installation ainsi que, 

jusqu'à 35 mètres au moins de celle-ci, l'affectation des constructions et terrains avoisinants, 

le tracé des réseaux enterrés existants, les canaux, plans d'eau et cours d'eau : 

o Plan 1 : avant-projet, à l'échelle de 1/500e, 

o Plan 2 : après projet, à l'échelle de 1/500e. 

 

CAPACITES TECHNIQUES ET FINANCIERES DU DEMANDEUR 

Capacités techniques 

Parmi les 13 associés de la SAS MéthaTernois, seuls M. Denis HERNU, M. Xavier LOUCHET et M. Benoît 

BOUDAILLIEZ travaillent et travailleront sur  l’unité de méthanisation. 

 

Ces trois associés ont donc déjà une expérience importante dans la gestion d’une unité de 

méthanisation. En mai 2015, ils ont tous les trois réalisé une formation encadrée par Biogaz Ingénierie 

sur les « Bases sécurité et biologie sur un site d’exploitation de méthanisation agricole ». M. LOUCHET 

a également réalisé une formation sur l’évaluation des risques professionnels en février 2016 (Annexe 

13). 

 

La SAS MéthaTernois emploie un salarié pour la gestion des serres et de la production de spiruline. M. 

Loïc ANSELIN est ingénieur agricole, diplômé de l’Institut Supérieur d’Agriculture de Lille en novembre 

2013. Il a suivi une formation sur l’initiation à la culture de la spiruline en juin 2015 (Annexe 13). Il 

occupe ce poste depuis novembre 2015. 

 

Par ailleurs, la SAS MéthaTernois est accompagnée par la société AES DANA qui assure conseils et 

assistance relatifs l’unité de méthanisation. 

 

Capacités financières 

G.3.2.1 Structuration de la SAS MéthaTernois 

La SAS MéthaTernois est une société composée de 13 associés avec un capital total de 140 000 €.  

 

Le capital est réparti de la façon suivante : 

- Jean-Sébastien CHAMILLARD, représentant la SCEA CHAMILLARD (SAINT-MICHEL-SUR-

TERNOISE) : 20 000€ 

- Gérard CLAY, représentant l’EARL CLAY CANNESSON et l’EARL TERRASOLA (BRIAS) : 20 000€ 

- Benoît BOUDAILLIEZ, représentant l’EARL DU CLOCHER (VALHUON) : 20 000€ 
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- Omer ROGEZ, représentant le GAEC DU VILLAGE (VALHUON) : 5 000€ 

- Antoine VASSEUR : 5 000€ 

- Bertrand HERNU : 5 000€ 

- Denis HERNU : 5 000€ 

- Xavier LOUCHET, représentant le GAEC DE GROSSART (BRIAS) : 10 000€ 

- Cédric DEMOULIN : 10 000€ 

- Karel LESAFFRE, représentant le GAEC LESAFFRE (FIEFS) : 10 000€ 

- Armel LESAFFRE : 10 000€ 

- AES DANA : 10 000€ 

- SA BTP : 10 000€ 

 

Aucune autre société partenaire ne détient une part du capital de la société. 

 

G.3.2.2 Besoins financiers du projet 

Le montant global du projet s’élève à environ 3 481 333 € Hors Taxes (HT). 

 

Les détails des coûts pour l’extension de l’unité de méthanisation de la SAS MéthaTernois sont 

détaillés dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°57. Postes de dépenses liés au projet la SAS MéthaTernois 

Entité Montant (€ HT) 

Achat terrain 15 000 

Arpentage  3 000 

Etude de sol 12 000 

VRD 217 800 

Digesteur 664 900 

Moteur 620 000 

Process 1 050 000 

Hygiénisation 863 633 

Etude ICPE, permis de construire et autres démarches 35 000 

Total 3 481 333 

 

G.3.2.3 Capacité financière de la SAS MéthaTernois – viabilité de la SAS MéthaTernois 

La SAS MéthaTernois est existante et dispose donc de bilans comptables pour les années 

précédentes, justifiant de sa viabilité. Le compte de résultat ainsi que le résultat d’exploitation pour 

l’année 2018, caractérisant la rentabilité de la SAS MéthaTernois, sont résumés dans le tableau 

suivant. 

 

Tableau n°58. Compte de résultat de la SAS MéthaTernois pour l’année 2018 (Source : Liasse fiscale 

2018 de la SAS MéthaTernois) 

Catégorie Année 2018 

Produits d’exploitation 867 724 

Charges d’exploitation 807 014 

Résultat d’exploitation 60 710 

Produits financiers 462 

Charges financières 55 996 

Résultats financiers -55 534 

Produits exceptionnels 41 194 

Résultat courant avant impôts 46 370 

 

Les résultats des années précédentes sont sensiblement les mêmes, ce qui s’explique par une stabilité 

de l’activité de l’exploitation en termes de chiffre d’affaires et de charges. 
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G.3.2.4 Financement du projet 

La SAS MéthaTernois a la capacité de lever un financement de 3,5 millions d’euros dans le cadre de 

son projet de développement de son activité de méthanisation. L’attestation bancaire est 

disponible en Annexe 14.  

 

Cet apport permet de couvrir le coût total du projet. 

 

Aucune caution solidaire n’est apportée pour le financement du projet. 

 

Le tableau suivant synthétise l’étude de rentabilité réalisée par la SAS MéthaTernois dans le cadre 

du projet d’augmentation de l’activité de méthanisation. L’étude détaillée est présente en Annexe 

14. 

 

L’évolution de l’activité de méthanisation a été analysée sur les 7 années suivant la mise en œuvre 

du projet. La rentabilité a été calculée en prenant en compte la vente d’électricité et la vente de 

spiruline. 

 

Tableau n°59. Evolution de l’activité de méthanisation après projet (Source : SAS MéthaTernois) 

Catégorie 2020 2021 2022 2023 2024 2025 2026 

Produits d’exploitation 795 000 1 215 000 1 215 000 1 215 000 1 215 000 1 215 000 1 215 000 

Charges d’exploitation 409 500 530 000 600 000 600 000 600 000 600 000 600 000 

Produits - Charges sans intérêt 

ni amortissements  
385 500 685 000 615 000 615 000 615 000 615 000 615 000 

Intérêt 30 000 42 000 42 000 42 000 42 000 42 000 42 000 

Amortissement Méthanisation 

+ spiruline (2015) 
283 900 256 384 187 731 135 954 135 954 135 954 135 954 

Amortissement nouveau projet 

(2020) 
0 200 000 200 000 200 000 200 000 200 000 200 000 

Résultat avant IS 71 600 186 616 185 269 237 046 237 046 237 046 237 046 

 

Les charges sont principalement liées à l’achat des matières entrantes, l’épandage des digestats et 

la maintenance du moteur. 

 

Le résultat est positif et important : 237 046 € quatre ans après projet. Il permettra de rembourser les 

emprunts et de dégager des revenus pour les exploitants. 

 

L’étude de rentabilité réalisée sur l’augmentation de l’activité de la SAS MéthaTernois montre que le 

projet est rentable et se justifie donc du point de vue financier. 
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COMPATIBILITE DU PROJET AVEC LES DISPOSITIONS D’URBANISME 

Réglementations applicables au projet 

Le tableau ci-dessous précise les documents d’urbanisme pour lesquels l’analyse de la compatibilité 

avec le projet de la SAS MéthaTernois doit être menée (article R512-46-4). 

 

Tableau n°60. Description des documents d’urbanisme susceptibles d’être retenus pour l’analyse de 

compatibilité avec le projet de la SAS MéthaTernois 

Documents Présentation Cas du projet  

1 
Carte 

communale 

Remplace le PLU dans les petites communes qui en seraient 

dépourvues. 

Elle présente les secteurs constructibles en précisant les modalités 

d’application des règles générales d’urbanisme. 

Absence 

d’une carte 

communale 

2 

Plan local 

d’urbanisme 

(PLU) 

A remplacé le plan d’occupation des sols (POS). 

Il présente, à l’échelle de la commune, son projet en matière 

d’aménagement, d’espaces publics, de paysage et 

d’environnement. Il fixe les règles générales et 

les servitudes d’utilisation des sols. 

Absence de 

PLU pour la 

commune de 

VALHUON 

 

Le projet de construction ne concerne que la commune de VALHUON, qui ne dispose ni d’une carte 

communale ni d’un PLU. Le choix de l’analyse de la compatibilité s’est donc porté sur le respect du 

RNU (Règlement National d’Urbanisme). 

 

Analyse de la compatibilité du projet de la SAS MéthaTernois avec le RNU 

Le projet d’extension se situe en dehors des parties actuellement urbanisées. 

 

En dehors des parties actuellement urbanisées de la commune (article L. 111-4 du Code de 

l’urbanisme), seules peuvent être autorisées : 

- L’adaptation, le changement de destination, la réfection ou l’extension des constructions 

existantes ou la construction de bâtiments nouveaux à usage d’habitation à l’intérieur du 

périmètre regroupant les bâtiments d’une ancienne exploitation agricole, dans le respect 

des traditions architecturales locales ; 

- Les constructions et installations nécessaires à l’exploitation agricole, à des équipements 

collectifs dès lors qu’elles ne sont pas incompatibles avec l’exercice d’une activité agricole, 

pastorale ou forestière sur le terrain sur lequel elles sont implantées, à la réalisation d’aires 

d’accueil ou de terrains de passage des gens du voyage, à la mise en valeur des ressources 

naturelles et à la réalisation d’opérations d’intérêt national ; 

- Les constructions et installations nécessaires à la transformation, au conditionnement et à la 

commercialisation des produits agricoles, lorsque ces activités constituent le prolongement 

de l’acte de production et dès lors qu’elles ne sont pas incompatibles avec l’exercice d’une 

activité agricole, pastorale ou forestière sur le terrain sur lequel elles sont implantées. Ces 

constructions et installations ne peuvent pas être autorisées dans les zones naturelles ni porter 

atteinte à la sauvegarde des espaces naturels et des paysages. L’autorisation d’urbanisme 

est soumise pour avis à la commission départementale de la préservation des espaces 

naturels, agricoles et forestiers ; 

- Les constructions et installations incompatibles avec le voisinage des zones habitées et 

l’extension mesurée des constructions et installations existantes. 

- Les constructions ou installations, sur délibération motivée du conseil municipal, si celui-ci 

considère que l’intérêt de la commune, en particulier pour éviter une diminution de la 

population communale, le justifie, dès lors qu’elles ne portent pas atteinte à la sauvegarde 

des espaces naturels et des paysages, à la salubrité et à la sécurité publique, qu’elles 

n’entraînent pas un surcroît important de dépenses publiques et que le projet n’est pas 

contraire aux objectifs visés à l’article L. 110-2 et aux dispositions des chapitres I et II du titre II 

du livre Ier ou aux directives territoriales d’aménagement précisant leurs modalités 

d’application. 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Servitude
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Ainsi, les constructions et installations incompatibles avec le voisinage des zones habitées et leur 

extension mesurée sont autorisées en dehors des parties actuellement urbanisées. Le projet de la SAS 

MéthaTernois est donc compatible avec le règlement national d’urbanisme. 

 

COMPATIBILITE DU PROJET AVEC CERTAINS PLANS, SCHEMAS ET PROGRAMMES 

Conformément à l’article R122-46-4 du Code de l’environnement, le rapport comprend une analyse 

des interactions du projet avec certains plans et programmes (PP) visés à l’article R.122-17 du Code 

de l’environnement et avec les documents d’urbanisme. 

 

Justification de la retenue des plans et programmes pour l’analyse de la cohérence 

La réflexion conduite ici doit permettre de s’assurer que le projet de la SAS MéthaTernois a été mené 

en cohérence avec les orientations et objectifs des autres plans et programmes (PP). 

 

L’ensemble des plans et programmes visés par l’article R512-46-4 pour lesquels l’analyse de 

l’articulation avec le projet de la SAS MéthaTernois pourrait être réalisée a été analysé.  

 

Seuls certains d’entre eux ont été retenus dans l’analyse. Pour les choisir, les principes suivants ont 

été retenus :  

- Les plans et programmes dont la thématique est soit en lien avec le projet de la SAS 

MéthaTernois, soit avec la protection de la ressource en eau et, à minima, de 

l’environnement ; 

- Les plans et programmes approuvés à la date de rédaction du présent document. 

https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=4D060E66916D2AB2C6766A24B3EC970C.tplgfr43s_2?idArticle=LEGIARTI000036996173&cidTexte=LEGITEXT000006074220&categorieLien=id&dateTexte=
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Tableau n°61. Liste des plans, schémas, programmes et autres documents de planification visés par l’article R.122-17 et à traiter dans la demande 

d’enregistrement - Analyse de la compatibilité avec le projet de la SAS MéthaTernois 

Plans, schémas, programmes, document 

de planification 

Echelle 

d’application 
Porteur / auteur Description 

Analyse compatibilité 

avec le projet de la SAS 

MéthaTernois 

4 

Schéma directeur 

d’aménagement et de gestion 

des eaux prévu par les articles L. 

212-1 et L. 212-2 du Code de 

l’environnement 

Bassin 

hydrographiq

ue 

Comité de Bassin 

Outil de planification concertée de la politique de l’eau : 

1) Protéger les milieux aquatiques 

2) Lutter contre les pollutions 

3) Maîtriser la ressource en eau 

4) Gérer le risque inondation 

5) Gouverner, coordonner, informer 

Oui 

(Cf. § E.4.1.2) 

5 

Schéma d’aménagement et de 

gestion des eaux prévu par les 

articles L. 212-3 à L. 212-6 du Code 

de l’environnement 

Sous- bassin 

Commission 

Locale 

de l’Eau (CLE) 

Outil de planification politique, il fixe les objectifs généraux d’utilisation 

de mise en valeur et de protection quantitative et qualitative des 

ressources en eau superficielle et souterraine et des écosystèmes 

aquatiques ainsi que la préservation des zones humides 

Oui 

(cf. § E.4.1.4 et E.4.1.6) 

17 

Schéma mentionné à l’article L. 

515-3 du Code de 

l’environnement 

Département 
Préfet de 

département 

Le schéma départemental des carrières définit les conditions générales 

d’implantation des carrières dans le département 
Non 

Thématique sans 

lien avec le 

projet 

18 

Plan national de prévention des 

déchets prévu par l’article L. 541-

11 du Code de l’environnement 

Nation 

Formation 

d’autorité 

environnementale 

du Conseil général 

de 

l’environnement et 

du 

développement 

durable 

Le Plan national de prévention de la production de déchets, prévu par la 

directive-cadre 2008/98/CE, sera élaboré d’ici la fin de l’année 2013. 

Oui 

(Cf. § E.7) 

19 

Plan national de prévention et de 

gestion de certaines catégories de 

déchets prévu par l’article L. 541-

11-1 du Code de l’environnement 

Nation 

Des plans nationaux de prévention et de gestion doivent être établis, par 

le ministre chargé de l’environnement, pour certaines catégories de 

déchets dont la liste est établie par décret en Conseil d’Etat, à raison de 

leur degré de nocivité ou de leurs particularités de gestion. 

Non 

Thématique sans 

lien avec le 

projet 

20 

Plan régional de prévention et de 

gestion des déchets prévu par 

l’article L. 541-13 du code de 

l’environnement 

Région Préfet de région 

Le plan comprend : 

1° Un état des lieux de la prévention et de la gestion des déchets selon 

leur origine, leur nature, leur composition et les modalités de leur 

transport : 

2° Une prospective à terme de six ans et de douze ans de l’évolution 

tendancielle des quantités de déchets à traiter ; 

3° Des objectifs en matière de prévention, de recyclage et de valorisation 

des déchets, déclinant les objectifs nationaux de manière adaptée aux 

particularités territoriales ainsi que les priorités à retenir pour atteindre ces 

objectifs ; 

4° Une planification de la prévention et de la gestion des déchets à 

termes de six ans et de douze ans, comportant notamment la mention 

des installations qu’il apparaît nécessaire de créer ou d’adapter afin 

d’atteindre les objectifs fixés au 3° du présent II, dans le respect de la limite 
mentionnée au IV ; 

5° Un plan régional d’action en faveur de l’économie circulaire. 

Oui 

(Cf. § E.7) 
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Plans, schémas, programmes, document 

de planification 

Echelle 

d’application 
Porteur / auteur Description 

Analyse compatibilité 

avec le projet de la SAS 

MéthaTernois 

23 

Programme d’actions national 

pour la protection des eaux contre 

la pollution par les nitrates 

d’origine agricole prévu par le IV 

de l’article R. 211-80 du code de 

l’environnement 

Nation 

Formation 

d’autorité 

environnementale 

du Conseil général 

de 

l’environnement et 

du 

développement 

durable 

Issue de la Directive « Nitrates », l’application nationale de cette directive 

se concrétise par la désignation de zones dites « zones vulnérables » qui 

contribuent à la pollution des eaux par le rejet de nitrates d’origine 

agricole.  

 

Dans ces secteurs, les eaux présentent une teneur en nitrate approchant 

ou dépassant le seuil de 50 mg/l et/ou ont tendance à l’eutrophisation. 

Dans chaque zone vulnérable, un programme d’actions est défini.  

 

Il constitue le principal outil réglementaire disponible pour maîtriser la 

pollution des eaux par les nitrates. 

Oui 

(cf. Chapitre H. Plan 

d’épandage) 

24 

Programme d’actions régional 

pour la protection des eaux contre 

la pollution par les nitrates 

d’origine agricole prévu par le IV 

de l’article R. 211-80 du code de 

l’environnement 

Région Préfet de région 

Doivent renforcer et peuvent adapter pour partie le programme 

d’actions national aux particularités propres à leurs territoires, en 

particulier pour les mesures concernant les périodes d’interdiction 

d’épandage, les modalités d’évaluation d’équilibre de la fertilisation 

azotée, la couverture des sols nus en période pluvieuse et la mise en place 

de bandes végétales permanentes le long de certains cours d’eau ou 

plans d’eau. Ces programmes d’actions régionaux peuvent également 

introduire des exigences relatives à une gestion adaptée des terres, des 

actions dans des zones spécifiques, et toute autre mesure utile. 

Oui 

(cf. Chapitre H. Plan 

d’épandage) 
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Conclusion 

Sur base de ces principes, les plans et programmes, visés par l’article R 122-17, retenus pour l’analyse 

sont les suivants : 

- Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SDAGE) : Cf. § E.4.1.2 ; 

- Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SAGE) : Cf. § E.4.1.4 et § E.4.1.6 ; 

- Plan national de prévention des déchets : Cf. § E.7 ; 

- Plan régional de prévention et de gestion des déchets : Cf. § E.7 ; 

- Programme d’actions National (PAN) et programme d’actions Régional (PAR) Directive 

Nitrates : Cf. Chapitre H. Plan d’épandage. 

 

DEMANDE DE PERMIS DE CONSTRUIRE 

Une demande de permis de construire pour les nouveaux bâtiments sera déposée en mairie de 

VALHUON consécutivement au dépôt du présent dossier d’enregistrement en préfecture (cf. 

Récépissé de dépôt de permis de construire en Annexe 5). 
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Chapitre H.   

Plan d’épandage 

Conformément à l’arrêté du 12 août 2010 modifié relatif aux prescriptions générales applicables 

aux installations classées de méthanisation relevant du régime de l'enregistrement au titre de la 

rubrique n° 2781 de la nomenclature des installations classées pour la protection de 

l'environnement, le plan d'épandage est constitué des pièces suivantes : 

- Une étude préalable d'épandage comprenant : 

o la caractérisation des digestats à épandre : état physique (liquide, pâteux ou solide), 

traitements préalables (déshydratation, pressage, chaulage...), quantités 

prévisionnelles, rythme de production, valeur agronomique au regard des paramètres 

définis à l'annexe II, 

o  l'indication des doses de digestats à épandre selon les différents types de culture à 

fertiliser et les rendements prévisionnels des cultures, 

o  la localisation, le volume et les caractéristiques des ouvrages d'entreposage, 

o  la description des caractéristiques des sols, notamment au regard des paramètres 

définis à l'annexe II, au vu d'analyses datant de moins de trois ans pour les paramètres 

autres que l'azote et de moins d'un an pour l'azote, 

o  la description des modalités techniques de réalisation de l'épandage comprenant 

notamment le mode de mesure des quantités apportées à chaque parcelle, 

o  la démonstration de l'adéquation entre les surfaces agricoles maîtrisées par les 

exploitants ou mises à sa disposition par des prêteurs de terre et les flux de digestats à 

épandre (productions, doses à l'hectare et temps de retour sur une même parcelle), 

- Une carte au 1/25 000 des parcelles concernées ; 

- La liste des prêteurs de terres ; 

- La liste et les références des parcelles concernées. 

 

Le tableau suivant précise la localisation des pièces demandées par l’arrêté du 12 août 2010. 

 

Tableau n°62. Pièces du plan d’épandage attendues par l’arrêté du 12 août 2010 

Thématique Partie associée 

Etude préalable d'épandage Chapitre H 

Caractérisation des digestats à épandre § H.1 

Doses de digestats à épandre selon les différents types de culture à fertiliser et rendements 

prévisionnels des cultures 
§ H.5.3 et H.4 

Localisation, volume et caractéristiques des ouvrages d'entreposage § H.2 

Description des caractéristiques des sols § H.3 

Description des modalités techniques de réalisation de l'épandage comprenant 

notamment le mode de mesure des quantités apportées à chaque parcelle 
§ H.5.6 

Démonstration de l'adéquation entre les surfaces agricoles maîtrisées par les exploitants ou 

mises à sa disposition par des prêteurs de terre et les flux de digestats à épandre 
§ H.4 

Carte au 1/25 000 des parcelles concernées Annexe 15-4 

Liste des prêteurs de terres H.3.1 

Liste et les références des parcelles concernées H.3.1 

 

Dans le cas d'une modification notable des matières traitées, les données relatives aux 

caractéristiques des digestats et aux doses d'emploi qui figurent dans l'étude préalable du dossier 

seront actualisées et adressées au préfet au moins un mois avant le début des épandages. Par 

ailleurs, toute modification notable de la nature et de la répartition des différents déchets et effluents 

traités dans l'installation de méthanisation sera portée avant sa réalisation à la connaissance du 

préfet avec les caractéristiques attendues des digestats qui en résulteront.  
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CARACTERISTIQUES DU DIGESTAT A EPANDRE 

Type d’effluent produit et épandu 

La SAS MéthaTernois générera du digestat brut liquide. Le digestat sera épandu uniquement sur le 

parcellaire des exploitants de la société SAS MéthaTernois (1 197,69 hectares). 

 

Remarque : Le digestat produit par la SAS MéthaTernois ne fera l’objet d’aucun traitement préalable 

(déshydratation, pressage, chaulage…) avant épandage. 

 

Evaluation des effluents épandus en termes de quantités : production annuelle d’effluents 

La production annuelle de digestat du site s’estime à 95 % des éléments entrants dans le 

méthaniseur. Ainsi après projet, l’unité de méthanisation MéthaTernois devrait produire 28 136 m3 de 

digestat brut liquide par an, soit en moyenne 2 345 m3 de digestat brut liquide par mois. 

 

La SAS MéthaTernois produira annuellement 28 136 m3 de digestat brut. Cette production sera 

homogène sur l’année, amenant de fait une production mensuelle estimée à 2 345 m3 de digestat. 

 

Evaluation des effluents épandus en termes de qualité : teneur en éléments fertilisants 

Il n’existe pas de référence faisant consensus concernant la valeur agronomique d’un digestat 

produit à partir d’un mix entrant contenant des matières hygiénisées. 

 

Les teneurs en éléments fertilisants du digestat ne devraient cependant pas différer beaucoup des 

valeurs actuelles puisque la nature des matières entrantes dominantes reste inchangée. 

 

La teneur en azote du digestat produit sur site dans sa configuration après projet retenue est donc 

celle du digestat actuel. Ce dernier a fait l’objet d’une analyse par la société Biogaz Ingénierie en 

2016. Les résultats complets sont visibles en Annexe 15-1. 

 

Les paramètres pour caractériser la valeur agronomique des digestats destinés à l’épandage, 

demandés par l’arrêté du 12 août 2010 modifié, sont présentés dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°63. Richesse en éléments fertilisants du digestat brut (Source : Biogaz Ingénierie du 

15/02/16) 

Paramètres Digestat brut 

Matière sèche (%) 6,9 

Matière organique (%) 4,2 

pH 7,7 

Azote total (N) 4,9 

Azote ammoniacal (NH4) 3,35 

Phosphore total (P₂O₅) 2,37 

Potassium total (K₂O) 4,32 

Rapport C/N 4,9 

 

Biogaz Ingénierie relève un excellent taux de minéralisation de près de 85 %. Le digestat produit 

possède donc un intérêt agronomique important. Le détail des quantités d’éléments fertilisants 

produites par l’unité de méthanisation après projet est présenté dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°64. Quantités d’éléments fertilisants produits par la SAS MéthaTernois 

Type d’effluents Quantité produite par an (m3) 
Quantités totales d’éléments fertilisants (kg/an) 

Azote N Phosphore P2O5 Potasse K2O 

Digestat brut 28 421 137 867 66 683 121 548 
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L’unité de méthanisation SAS MéthaTernois produira par an, après projet, les quantités d’éléments 

fertilisants suivantes : 137 867 kg d’azote, 66 683 kg de phosphore et 121 548 kg de potasse.  

 

Innocuité du digestat 

Les digestats ne peuvent être épandus : 

- dès lors que l’une des teneurs en éléments ou composés indésirables contenus dans les 

digestats excède les valeurs limites figurant aux tableaux suivants ; 

- dès lors que le flux, cumulé sur une durée de dix ans, apporté par les déchets ou les effluents 

sur l’un de ces éléments ou composés excède les valeurs limites figurant aux tableaux 

suivants. 

 

Tableau n°65. Teneurs limites en éléments-traces métalliques dans les déchets et effluents 

Eléments-traces métalliques 
Valeur limite dans les déchets 

ou effluents (mg/ kg MS) 

Flux cumulé maximum apporté par les 

déchets ou effluents en 10 ans (g/m2) 

Cadmium 10 0,015 

Chrome 1 000 1,5 

Cuivre 1 000 1,5 

Mercure 10 0,015 

Nickel 200 0,3 

Plomb 800 1,5 

Zinc 3 000 4,5 

Chrome + Cuivre + Nickel + Zinc 4 000 6 

 

Tableau n°66. Teneurs limites en composés-traces organiques dans les déchets et effluents 

Composés-traces 

organiques 

Valeur limite ou effluents dans les 

déchets (mg/kg MS) 

Flux cumulé maximum apporté par les 

déchets ou effluents en 10 ans (mg/m2) 

Cas général 
Epandage sur 

pâturage 
Cas général 

Epandage sur 

pâturage 

Total des 7 principaux PCB 0,8 0,8 1,2 1,2 

Fluoranthène 5 4 7,5 6 

Benzo(b)fluoranthène 2,5 2,5 4 4 

Benzo(a)pyrène 2 1,5 3 2 

 

Le digestat produit actuellement fait l’objet d’analyses régulières. Le tableau suivant présente le 

respect des teneurs limites éléments-traces métalliques du digestat actuel. 

 

Tableau n°67. Composition en éléments-traces métalliques du digestat brut (Source : Biogaz 

Ingénierie du 15/02/16) 

Eléments-traces métalliques 
Valeur limite dans les déchets ou effluents  

(mg/ kg MS) 

Digestat brut 

(mg/ kg MS) 

Cadmium 10 0,3 

Chrome 1 000 8,3 

Cuivre 1 000 52 

Mercure 10 0,42 

Nickel 200 5,4 

Plomb 800 4,3 

Zinc 3 000 289 

Chrome + Cuivre + Nickel + Zinc 4 000 354,66 

 

Après projet, des analyses seront réalisées avant chaque période d’épandage pour s’assurer de 

l’innocuité du digestat en éléments-traces métalliques et en composés-traces organiques. 
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CARACTERISTIQUES DES STOCKAGES DE DIGESTAT ET EVALUATION DES BESOINS 

Localisation, volume et caractéristiques des stockages 

Le digestat brut liquide sera stocké dans le post-digesteur de 1 815 m3 situé au Nord du site. Il s’agit 

d’une fosse circulaire en béton banché semi-enterrée d’un diamètre de 22,10 mètres et d’une 

hauteur hors sol de 1,50 mètre. 

 

Le digestat brut sera ensuite stocké avant épandage dans une fosse de 2 945 m3 (F2) située à 

proximité du digesteur et une fosse de 7 630 m3 (F3) située au Sud-Est du site de méthanisation. 

 

Il s’agit de deux fosses circulaires en béton banché, semi-enterrées recouvertes d’une bâche 

imperméable. La fosse existante F2 a un diamètre de 25,46 mètres et une hauteur hors sol de 1,50 

mètre. La nouvelle fosse F3 a un diamètre de 36 mètres et une hauteur de 8 mètres. 

 

Les ouvrages de stockage de digestats liquides ou d’effluents d’élevage présents sur le site sont et 

seront imperméables et maintenus en parfait état d’étanchéité.  

 

Afin d’attester de celle-ci, des dispositifs de contrôle de l’étanchéité seront par ailleurs installés. 

 

Le stockage ne se faisant pas à l’air libre, les ouvrages de stockage n’ont pas l’obligation d’être 

entourés d’une clôture de sécurité efficace. 

 

Capacités de stockage réglementaires pour le digestat 

L’arrêté du 12 août 2010 modifié précise que les ouvrages de stockage du digestat sont 

dimensionnés et exploités de manière à éviter tout déversement dans le milieu naturel. Ils ont une 

capacité suffisante pour permettre le stockage de la quantité de digestats (fraction solide et fraction 

liquide) produite sur une période correspondant à la plus longue période pendant laquelle son 

épandage est soit impossible, soit interdit, sauf si l’exploitant ou un prestataire dispose de capacités 

de stockage sur un autre site et qu’il est en mesure d’en justifier en permanence la disponibilité. 

 

La période de stockage prise en compte ne peut pas être inférieure à quatre mois. 

 

Toutes les dispositions seront prises pour que les dispositifs d’entreposage ne soient pas source de 

gêne ou de nuisances pour le voisinage et n’entraînent pas de pollution des eaux ou des sols par 

ruissellement ou infiltration. Le déversement dans le milieu naturel des trop-pleins des ouvrages de 

stockage, interdit, ne sera en aucun cas réalisé sur le site. 

 

Capacité de stockage pour le digestat de la SAS MéthaTernois 

Les capacités de stockage présentes sur le site de la SAS MéthaTernois servent à stocker le digestat 

brut liquide. Le site comprend un post-digesteur et deux fosses, d’une capacité totale de 12 390 m3, 

ce qui correspond à 5,1 mois de capacité de stockage. 

 

Les capacités de stockage prévues sont suffisantes et permettent d’avoir, après projet, 5,28 mois de 

capacités de stockage sur le site de la SAS MéthaTernois. 
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DETERMINATION DES SURFACES EPANDABLES SUSCEPTIBLES DE RECEVOIR LES 

EFFLUENTS PRODUITS  

Descriptif du parcellaire 

Les effluents produits par l’unité de méthanisation seront intégralement épandus sur le parcellaire 

des 7 exploitations porteuses du projet, listées dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°68. Liste des prêteurs de terre 

Exploitation Siège social n° SIRET 

EARL CLAY CANNESSON Ferme de l’Abbaye de Neuville 62 130 BRIAS 383 673 225 000 17 

EARL DU CLOCHER 4, rue d’Huclier 62 550 VALHUON 439 615 584 000 18 

EARL TERRASOLA Ferme de l’Abbaye de Neuville 62 130 BRIAS 411 199 235 000 28 

GAEC DE GROSSART 3, Impasse du Bois HAMEAU DE GROSSART 62 130 BRIAS 423 237 700 000 20 

GAEC DU VILLAGE 15, rue de Pernes 62 550 VALHUON 390 398 865 000 19 

GAEC LESAFFRE 8, rue Catholique 62 134 FIEFS 405 363 136 000 12 

SCEA CHAMILLARD 45, route nationale 62 130 SAINT MICHEL SUR TERNOISE 491 773 875 000 19 

 

Le parcellaire des 7 exploitations regroupe une surface totale de 1 197,69 hectares, sur les 

34 communes suivantes :  

- BAJUS 

- BERMICOURT 

- BOURS 

- BRIAS 

- CONTEVILLE-EN-TERNOIS 

- CROIX-EN-TERNOIS 

- DIEVAL 

- FEBVIN-PALFART 

- FIEFS 

- FREVENT 

- HERNICOURT 

- HESTRUS 

- HEUCHIN 

- HEZECQUES 

- HUCLIER 

- LA THIEULOYE 

- LIGNY-SAINT-FLOCHEL 

- MAGNICOURT-EN-COMTE 

- MAISNIL 

- MAIZIERES 

- MATRINGHEM 

- MONCHY-BRETON 

- NEDONCHEL 

- OSTREVILLE 

- PRESSY 

- ROELLECOURT 

- SACHIN 

- SAINS-LES-PERNES 

- SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE 

- SAINT-POL-SUR-TERNOISE 

- TANGRY 

- TROISVAUX 

- VALHUON 

- VINCLY 

 

 

Les conventions d’épandage établies entre la SAS MéthaTernois et les prêteurs de terre sont fournies 

en Annexe 15-2. 

 

Dans les paragraphes suivants, les îlots d’épandage seront nommés par des lettres du nom de 

l’exploitation (ECL : EARL CLAY CANNESSON, ECH : EARL DU CLOCHER, ET : EARL TERRASOLA, GG : 

GAEC DE GROSSART, GV : GAEC DU VILLAGE, GL : GAEC LESAFFRE et SC : SCEA CHAMILLARD), suivi 

du numéro d’îlot PAC de l’exploitation concernée.  

 

Tableau n°69. Ensemble du parcellaire du plan l’épandage des effluents de la SAS MéthaTernois 

Exploitation Ilot Parcelles Commune Occupation du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

EARL CLAY 

CANNESSON 
ECL2 

ECL2-1 BRIAS Prairie 1,97 

ECL2-2 BRIAS Surface non exploitée 0,13 

ECL2-3 BRIAS Jachère 0,25 

ECL2-4 BRIAS Jachère 0,24 

ECL2-5 BRIAS Jachère 0,81 
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Exploitation Ilot Parcelles Commune Occupation du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

ECL2-6 BRIAS Culture 6,4 

ECL2-7 BRIAS Culture 34,71 

ECL3 ECL3 BRIAS Culture 78,42 

ECL4 ECL4 BRIAS, VALHUON Culture 4,34 

ECL6 ECL6 MONCHY-BRETON Culture 6,97 

ECL7 ECL7 MONCHY-BRETON Culture 17,2 

ECL8 ECL8 MAGNICOURT-EN-COMTE Culture 8,86 

ECL9 ECL9 LA THIEULOYE Culture 2,49 

ECL10 ECL10 OSTREVILLE Culture 9,03 

EARL DU 

CLOCHER 

ECH2 ECH2 BOURS Culture 2,94 

ECH3 ECH3 VALHUON Culture 8,69 

ECH4 
ECH4-1 VALHUON Prairie 3,09 

ECH4-2 HUCLIER, VALHUON Culture 26,27 

ECH5 
ECH5-1 VALHUON Surface non exploitée 0,02 

ECH5-2 HUCLIER, VALHUON Culture 14,28 

ECH6 ECH6 VALHUON Prairie 2,38 

ECH8 ECH8 VALHUON Prairie 0,87 

ECH10 ECH10 SAINS-LES-PERNES Culture 0,82 

ECH11 ECH11 SAINS-LES-PERNES Culture 3,78 

ECH12 ECH12 FIEFS Culture 2,22 

ECH13 ECH13 TROISVAUX Culture 8,36 

ECH14 ECH14 HUCLIER Prairie 4,12 

ECH15 ECH15 HUCLIER Culture 6,65 

ECH16 ECH16 HUCLIER Prairie 2,38 

ECH101 ECH101 VALHUON Culture 14,11 

ECH102 
ECH102-1 BOURS Prairie 3,36 

ECH102-2 BOURS Culture 13,18 

ECH103 ECH103 VALHUON Prairie 0,82 

EARL 

TERRASOLA 

ET2 ET2 OSTREVILLE Culture 9,51 

ET3 ET3 OSTREVILLE Culture 1,58 

ET4 ET4 OSTREVILLE Culture 8,34 

ET5 ET5 OSTREVILLE Culture 5,35 

ET6 ET6 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 2,89 

ET7 ET7 DIEVAL Culture 10,82 

ET15 ET15 LA THIEULOYE Culture 11,59 

GAEC DE 

GROSSART 

GG1 GG1 BRIAS Prairie 0,75 

GG2 GG2 BRIAS Culture 9,85 

GG3 GG3 BRIAS Culture 18,21 

GG4 GG4 VALHUON Culture 2,18 

GG5 GG5 TROISVAUX Culture 2,33 

GG7 
GG7-1 BRIAS Surface non exploitée 0,05 

GG7-2 BRIAS Culture 11,71 

GG8 GG8 BRIAS Culture 5,86 

GG9 GG9 BRIAS Prairie 2,06 

GG11 GG11 BRIAS Prairie 0,68 

GG13 GG13 BRIAS Culture 1,65 

GG14 
GG14-1 BRIAS Prairie 5,67 

GG14-2 BRIAS Prairie temporaire 2,6 

GG95 

GG95-1 BRIAS, TROISVAUX Prairie 10,14 

GG95-2 BRIAS Culture 14,78 

GG95-3 TROISVAUX Culture 2,97 

GG97 GG97 BRIAS Prairie 4,03 

GG98 GG98 BRIAS Culture 5,22 

GG99 GG99 BRIAS Prairie 1,43 

GG101 GG101 CROIX-EN-TERNOIS Prairie 1,74 

GG102 GG102 HERNICOURT, TROISVAUX Prairie 3,71 

GG103 GG103 TROISVAUX Culture 3,76 

GG104 GG104 TROISVAUX Culture 0,72 

GG105 
GG105-1 TROISVAUX Prairie 7,91 

GG105-2 TROISVAUX Culture 4,33 
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Exploitation Ilot Parcelles Commune Occupation du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

GG106 GG106 TROISVAUX Culture 5,16 

GG107 
GG107-1 TROISVAUX Surface non exploitée 0,04 

GG107-2 TROISVAUX Culture 9,34 

GG108 GG108 TROISVAUX Culture 1,71 

GG110 GG110 TROISVAUX Prairie 3,15 

GG112 GG112 BERMICOURT Culture 6,07 

GAEC DU 

VILLAGE 

GV1 
GV1-1 VALHUON Prairie 4,44 

GV1-2 VALHUON Culture 14,19 

GV2 GV2 VALHUON Culture 11,49 

GV3 GV3 VALHUON Culture 16,41 

GV5 GV5 BOURS Culture 3,46 

GV6 GV6 TANGRY Culture 3,32 

GV8 GV8 MONCHY-BRETON Culture 15,98 

GV9 
GV9-1 MONCHY-BRETON Prairie 3,33 

GV9-2 MONCHY-BRETON Culture 23,64 

GV10 GV10 HUCLIER Culture 2,67 

GV12 GV12 MONCHY-BRETON Culture 0,7 

GV13 GV13 OSTREVILLE Culture 1,49 

GV14 
GV14-1 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Prairie 0,64 

GV14-2 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 5,63 

GV15 GV15 TROISVAUX Culture 8,76 

GV16 GV16 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 0,47 

GV17 GV17 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 4,47 

GV18 GV18 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Prairie 0,47 

GV19 GV19 TROISVAUX Prairie 0,44 

GV20 GV20 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 7,24 

GV22 GV22 HUCLIER Culture 11,49 

GV23 GV23 HUCLIER Culture 6,09 

GV24 
GV24-1 HUCLIER Prairie 3,08 

GV24-2 HUCLIER Culture 9,67 

GV25 GV25 BAJUS Culture 2,07 

GV26 GV26 MONCHY-BRETON Culture 12,76 

GV27 GV27 MONCHY-BRETON Prairie 1,78 

GV28 GV28 MONCHY-BRETON Culture 1,22 

GV30 GV30 MONCHY-BRETON Prairie 0,39 

GV31 GV31 MONCHY-BRETON Prairie 0,33 

GV32 GV32 VALHUON Culture 1,45 

GV33 GV33 LA THIEULOYE Culture 1,23 

GV34 
GV34-1 BOURS Prairie 0,54 

GV34-2 BOURS Culture 4,79 

GV35 GV35 BOURS Culture 3,2 

GV36 GV36 VALHUON Culture 10,54 

GV37 
GV37-1 VALHUON Prairie 0,49 

GV37-2 VALHUON Culture 7,6 

GV39 
GV39-1 VALHUON Surface non exploitée 0,1 

GV39-2 VALHUON Culture 2,19 

GV40 GV40 VALHUON Culture 7,86 

GV41 GV41 VALHUON Culture 1,88 

GV42 GV42 BOURS Culture 1,78 

GV43 GV43 VALHUON Prairie 0,19 

GV44 GV44 MAGNICOURT-EN-COMTE Culture 1,43 

GV48 GV48 HUCLIER Culture 3,47 

GV49 GV49 HUCLIER Culture 15,76 

GV51 GV51 VALHUON Culture 4,08 

GV52 GV52 HUCLIER Culture 5,25 

GV53 GV53 CONTEVILLE-EN-TERNOIS, HUCLIER Culture 11,95 

GV55 GV55 TROISVAUX Culture 4,87 

GV56 GV56 SAINS-LES-PERNES Culture 2,31 

GV58 GV58 VALHUON Prairie 0,9 

GV59 GV59 PRESSY Culture 1,97 
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Exploitation Ilot Parcelles Commune Occupation du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

GV107 GV107 HUCLIER Culture 7,1 

GV121 GV121 TROISVAUX Culture 3,46 

GV150 GV150 HUCLIER Culture 2,94 

GV161 GV161 HESTRUS Culture 5,53 

GV162 GV162 HESTRUS, TANGRY Culture 6,81 

GV163 GV163 HESTRUS Culture 4,29 

GV164 GV164 HESTRUS Culture 0,93 

GV166 GV166 HESTRUS Culture 10,55 

GAEC 

LESAFFRE 

GL1 GL1 FIEFS Culture 1,21 

GL2 GL2 FIEFS Culture 12,15 

GL3 GL3 FIEFS Culture 1,65 

GL4 GL4 FIEFS Prairie 2,73 

GL5 GL5 FIEFS Prairie 3,87 

GL6 GL6 FIEFS Culture 2,1 

GL7 GL7 FIEFS Prairie 1,33 

GL8 GL8 FIEFS Prairie 0,48 

GL10 GL10 FIEFS Culture 9,85 

GL11 GL11 FIEFS Culture 7,68 

GL12 GL12 FIEFS Culture 0,31 

GL13 GL13 FIEFS Prairie 3,95 

GL14 GL14 FIEFS Prairie 9,74 

GL16 GL16 HEUCHIN Culture 2,51 

GL17 GL17 HEUCHIN Culture 2,62 

GL18 GL18 HEUCHIN Culture 3,11 

GL19 GL19 HEUCHIN Prairie 1,41 

GL20 GL20 HEUCHIN Culture 3,64 

GL21 GL21 HEUCHIN Culture 2,27 

GL22 GL22 FIEFS Culture 3,06 

GL23 GL23 HEUCHIN Prairie 0,91 

GL24 GL24 FIEFS Prairie 1,34 

GL25 GL25 FIEFS Culture 16,93 

GL26 GL26 FIEFS Culture 2,29 

GL27 GL27 FIEFS Prairie 2,05 

GL28 GL28 FIEFS Prairie 1,88 

GL29 GL29 FIEFS Culture 10,27 

GL30 GL30 FIEFS Culture 4,9 

GL31 GL31 FIEFS Culture 1,52 

GL33 GL33 SACHIN Culture 3,37 

GL34 GL34 FIEFS Culture 5,67 

GL43 GL43 MATRINGHEM Culture 7,91 

GL44 GL44 VINCLY Culture 1,4 

GL45 GL45 MATRINGHEM Culture 0,79 

GL46 GL46 MATRINGHEM Culture 1,78 

GL47 GL47 HEZECQUES Jachère 0,64 

GL48 GL48 FIEFS, SAINS-LES-PERNES Culture 13,16 

GL49 GL49 FIEFS Culture 0,59 

GL50 GL50 FIEFS Prairie 1 

GL52 GL52 FIEFS Prairie 3,65 

GL54 
GL54-1 FIEFS Jachère 0,4 

GL54-2 FIEFS Culture 3,36 

GL55 GL55 NEDONCHEL Culture 1,98 

GL56 GL56 FIEFS Prairie 9,59 

GL57 GL57 FEBVIN-PALFART Culture 5,97 

GL58 GL58 FIEFS Culture 2,37 

GL59 GL59 FIEFS Culture 0,74 

SCEA 

CHAMILLARD 

SC1 SC1 
SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE, SAINT-

POL-SUR-TERNOISE 
Culture 3,95 

SC2 

SC2-1 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Prairie 0,65 

SC2-2 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Prairie 1,7 

SC2-3 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Culture 5,81 
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SC4 
SC4-1 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Culture 1,64 

SC4-2 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Surface non exploitée 0,24 

SC5 SC5 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Culture 1,66 

SC6 SC6 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Culture 8,76 

SC7 SC7 
ROELLECOURT, SAINT-MICHEL-SUR-

TERNOISE 
Culture 25,3 

SC8 

SC8-1 ROELLECOURT Surface non exploitée 0,14 

SC8-2 
ROELLECOURT, SAINT-MICHEL-SUR-

TERNOISE 
Culture 16,86 

SC9 SC9 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Culture 5,99 

SC12 SC12 FREVENT Culture 10,09 

SC13 SC13 LIGNY-SAINT-FLOCHEL Culture 5,59 

SC14 SC14 LIGNY-SAINT-FLOCHEL Culture 2,98 

SC15 SC15 LIGNY-SAINT-FLOCHEL Culture 0,68 

SC16 SC16 LIGNY-SAINT-FLOCHEL Culture 0,7 

SC17 SC17 LIGNY-SAINT-FLOCHEL Culture 8,96 

SC18 SC18 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 5,33 

SC19 SC19 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 1,4 

SC20 SC20 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 2,6 

SC21 SC21 
SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE, SAINT-

POL-SUR-TERNOISE 
Culture 10,66 

SC22 SC22 SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE Culture 5,09 

SC23 SC23 MAIZIERES Culture 12,56 

SC24 SC24 MAIZIERES Culture 1,34 

SC25 SC25 SAINT-POL-SUR-TERNOISE Culture 1,2 

SC26 SC26 OSTREVILLE Culture 5,13 

SC27 
SC27-1 MAISNIL Prairie 1,46 

SC27-2 MAISNIL Culture 0,54 

SC28 SC28 MAISNIL Culture 10,17 

SC29 SC29 MAISNIL Culture 4,07 

SC30 SC30 ROELLECOURT Culture 10,77 

SC31 SC31 ROELLECOURT Culture 3,35 

SC32 SC32 ROELLECOURT Culture 1,19 

SC33 SC33 ROELLECOURT Culture 6,81 

SC34 SC34 ROELLECOURT Culture 4,02 

SC35 SC35 ROELLECOURT Culture 5,1 

SC37 SC37 ROELLECOURT Prairie 0,76 

SC38 SC38 ROELLECOURT Culture 1,79 

SC40 SC40 MAISNIL Culture 12,91 

Total 1197,69 

 

Les îlots pouvant recevoir du digestat sont retenus en fonction de critères liés d’une part au milieu 

(sol, substrat…) et d’autre part aux pratiques agricoles (assolement notamment). 

 

Aptitude pédologique 

La détermination de l’aptitude pédologique des îlots à l’épandage d’effluents organiques se base, 

pour les départements du Nord-Pas-de-Calais et de la Somme, sur la méthode APTISOLE.  

 

L’utilisation de cette méthode est préconisée pour tout plan d’épandage, notamment pour ceux 

rentrant dans le cadre de demande d’enregistrement, comme c’est le cas pour cette étude. 

 

Cette méthode a été mise en place suite à la demande de l’Agence de l’Eau Artois-Picardie qui 

souhaite disposer, sur son bassin, d’un outil unique d’appréciation de l’aptitude des sols à 

l’épandage. La réalisation de cet outil a été confiée aux chambres d’agriculture du Nord, du Pas-

de-Calais et de la Somme, via leur SATEGE1. 

 

                                                      
1 Service d’Assistance TEchnique à la Gestion des Epandages 
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L’utilisation de la présente méthode, définie au paragraphe ci-après, nécessite des compétences 

agropédologiques. Les ingénieurs agronomes de Studéis ayant réalisé cette étude justifient de cette 

compétence, de par leur formation et leur expérience professionnelle. 

 

H.3.2.1 Présentation de la méthode APTISOLE 

Le recours à cette méthode nécessite de recueillir une série d’informations : 

- Pour déterminer le comportement de l’effluent (sensibilité au ruissellement et au lessivage, 

dégradabilité) :  

o Classe de l’effluent (liquide, solide, pâteux) ; 

o Types et sous-types d’effluent, fonction de son rapport C/N et de son origine ; 

o la tenue en tas ; 

o Le rapport C/N :  

 Donné soit par analyse de l’effluent,  

 Soit par la référence moyenne pour un effluent de même type. 

- Pour déterminer la sensibilité du milieu : sensibilité au ruissellement :  

o Critères effluents : tenue en tas, classe liquide/solide/pâteux ; 

o Critères sol : 

 Indice de battance : 

 Calculé avec le pH, la matière organique, la granulométrie du 

1er horizon, 

 Données fournies par l’analyse de sol qui doit être, de préférence, 

datée de moins de 5 ans,  

 Pente, 

- Pour déterminer la sensibilité du milieu : sensibilité au lessivage :  

o Critères de l’effluent : typologie (fonction du C/N), 

o Critères du sol : réserve utile/pluie hivernale  déterminé par sondage 

pédologique et détermination des différents horizons, de leur texture et des 

épaisseurs correspondantes 

- Pour déterminer la sensibilité du milieu : sensibilité à l’engorgement :  

o Critères de l’effluent : typologie (fonction du C/N), 

o Critères du sol : classe de drainage  déterminé par sondage pédologique et 

détermination de la durée d’engorgement du sol. 

 

Une fois l’ensemble de ces informations recueillies, la mesure de l’aptitude à l’épandage se fait par 

le croisement entre les critères « sensibilité du milieu » et « comportement de l’effluent ». Ce 

croisement permet de classer l’aptitude des îlots à l’épandage pour les trois paramètres suivants : 

- Risque de ruissellement ; 

- Risque de lessivage ; 

- Biodégradabilité de la Matière Organique contenue dans l’effluent. 

 

L’association, pour chaque îlot, de ces trois paramètres permet l’établissement de prescriptions 

globales pour les effluents concernés (digestat brut liquide pour notre étude).  

 

Ces prescriptions globales peuvent se regrouper en trois classes, représentatives d’aptitudes 

parcellaires différentes : 

- Classe 2 : Bonne  Pas de prescription particulière concernant l’épandage sur ces îlots, si ce 

n’est le respect de la réglementation ; 

- Classe 1 : Moyenne  L’épandage est possible, mais limité au respect de conditions 

particulières ; 

- Classe 0 : Nulle  Ilot inapte à l’épandage quelque soient les conditions, pour ce type 

d’effluent. 
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L’application de la méthode APTISOLE dans le cadre de ce projet a demandé la réalisation de 

trente-huit nouvelles analyses de sol et de cinquante-huit sondages pédologiques. 

 

Par ailleurs, l’acquisition de données terrain a conduit à la réalisation de sondages sur les îlots 

représentatifs de l’ensemble des îlots mis à disposition. Sur les îlots de grande taille, plusieurs sondages 

et analyses de sol ont été réalisés. 

 

H.3.2.2 Sensibilité de l’effluent épandu 

La SAS MéthaTernois épand du digestat brut liquide, considéré comme effluent de type II d’après le 

6e programme d’action Directive Nitrates.  

 

H.3.2.3 Texture 

La texture des sols des îlots du plan d’épandage est en grande majorité limoneuse. Des textures 

limono-argilo-sableuses et limono-argileuses ont été mises en évidence.  

  

Le détail des textures de chaque îlot est présenté en Annexe 15-3, dans la synthèse APTISOLE. 

 

H.3.2.4 Synthèse de l’étude APTISOLE 

La méthode APTISOLE classe les îlots en trois catégories d’aptitude distinctes : bonne (classe 2), 

moyenne (classe 1) et nulle (classe 0). 

 

Les îlots classés 0 (« nulle ») sont inaptes à l’épandage, ceux classés 1 (« moyenne ») sont aptes à 

l’épandage, mais dans le respect de conditions particulières. Ces derniers îlots sont donc intégrés 

dans la surface potentielle d’épandage. 

 

L’aptitude des îlots destinés à recevoir du digestat brut liquide, produits par la SAS MéthaTernois est 

de classe 1 ou de classe 2 pour l’épandage des effluents (Cf. Annexe 15-3).  

 

Pour les îlots d’aptitude de classe 1, les conditions possibles à respecter sont : 

- Injection directe ou enfouissement rapide ou épandage sur couvert végétal en place ; 

- Pour un épandage d’automne limiter la dose et/ou mettre une CIPAN à développement 

rapide ; 

- Préférer un épandage de printemps ; 

- Epandre au plus proche des besoins de la culture ; 

- Pas d’épandage en période d’engorgement du sol ; 

- Interdit sauf mise en place du dispositif prévu par la réglementation en zone vulnérable, 

limitant le risque de ruissellement dans ce cas, injection directe ou enfouissement rapide ou 

épandage sur couvert végétal en place. 

 

Caractéristiques des sols 

L’arrêté du 12 août 2010 précise que l’étude préalable à l’épandage doit décrire les caractéristiques 

des sols, notamment au regard des paramètres définis à l’annexe II, au vu d’analyses datant de 

moins de trois ans pour les paramètres autres que l’azote et de moins d’un an pour l’azote. 

 

Les analyses de sol doivent caractériser la valeur agronomique des sols, notamment :  

- matière sèche (%) ; matière organique (%) ; 

- pH ; 

- azote global ; 

- azote ammoniacal (en NH4) ; 

- azote oxydé(les analyses précisent les modalités de prélèvement des échantillons, 

notamment la date et la ou les profondeurs) ; 

- rapport C/N ; 

- P2O5 échangeable ; K2O échangeable ; 

- Granulométrie. 
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36 analyses de sol ont été réalisées et présentent les paramètres cités précédemment. Ces analyses 

sont à disposition de l’Administration sur le site de l’unité MéthaTernois. 

 

De plus, les matières ne peuvent être épandues si les teneurs en éléments-traces métalliques dans 

les sols dépassent l’une des valeurs limites présentes au tableau suivant. 

 

Tableau n°70. Valeurs limites de concentration dans les sols (Arrêté du 12 août 2010 modifié) 

Éléments-traces dans les sols Valeur limite (mg/ kg MS) 

Cadmium 2 

Chrome 150 

Cuivre 100 

Mercure 1 

Nickel 50 

Plomb 100 

Zinc 300 

 

Le parcellaire d’épandage a fait l’objet d’analyses de sol spécifiques conformément aux 

prescriptions de l’arrêté du 12 août 2010 modifié relatif aux prescriptions générales applicables aux 

installations classées de méthanisation relevant du régime de l’enregistrement au titre de la rubrique 

n° 2781 de la nomenclature des installations classées pour la protection de l’environnement.  

 

Le tableau suivant reprend les résultats des analyses pour chaque parcelle concernée. 

 

Tableau n°71. Concentrations en éléments-traces du parcellaire d’épandage de la SAS 

MéthaTernois (GALYS) 

Exploitation Ilot Parcelles Surface (ha) Cadmium Chrome Cuivre Mercure Nickel Plomb Zinc 

EARL CLAY 

CANNESSON 

ECL2 

ECL2-1 1,97 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ECL2-2 0,13 0,26 25,94 11,42 <0,06 15,81 14,71 47,49 

ECL2-3 0,25 0,26 25,94 11,42 <0,07 15,81 14,71 47,49 

ECL2-4 0,24 0,26 25,94 11,42 <0,08 15,81 14,71 47,49 

ECL2-5 0,81 0,26 25,94 11,42 <0,09 15,81 14,71 47,49 

ECL2-6 6,4 0,26 25,94 11,42 <0,10 15,81 14,71 47,49 

ECL2-7 34,71 0,26 25,94 11,42 <0,11 15,81 14,71 47,49 

ECL3 ECL3 78,42 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ECL4 ECL4 4,34 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ECL6 ECL6 6,97 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

ECL7 ECL7 17,2 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

ECL8 ECL8 8,86 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

ECL9 ECL9 2,49 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

ECL10 ECL10 9,03 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

EARL DU 

CLOCHER 

ECH2 ECH2 2,94 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ECH3 ECH3 8,69 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

ECH4 
ECH4-1 3,09 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

ECH4-2 26,27 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

ECH5 
ECH5-1 0,02 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

ECH5-2 14,28 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

ECH6 ECH6 2,38 0,28 26,27 10,26 <0,05 15,22 14,67 44,66 

ECH8 ECH8 0,87 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ECH10 ECH10 0,82 0,23 24,29 8,56 <0,05 15,33 15,23 45,15 

ECH11 ECH11 3,78 0,23 24,29 8,56 <0,05 15,33 15,23 45,15 

ECH12 ECH12 2,22 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

ECH13 ECH13 8,36 0,33 33,96 15,38 0,06 21,43 18,98 57,94 

ECH14 ECH14 4,12 0,33 33,96 15,38 0,06 21,43 18,98 57,94 

ECH15 ECH15 6,65 0,33 33,96 15,38 0,06 21,43 18,98 57,94 

ECH16 ECH16 2,38 0,33 33,96 15,38 0,06 21,43 18,98 57,94 

ECH10

1 
ECH101 14,11 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ECH10

2 

ECH102-1 3,36 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ECH102-2 13,18 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 
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Exploitation Ilot Parcelles Surface (ha) Cadmium Chrome Cuivre Mercure Nickel Plomb Zinc 

ECH10

3 
ECH103 0,82 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

EARL 

TERRASOLA 

ET2 ET2 9,51 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ET3 ET3 1,58 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ET4 ET4 8,34 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

ET5 ET5 5,35 0,28 24,97 13,03 <0,05 15,13 14,63 49,94 

ET6 ET6 2,89 0,28 24,97 13,03 <0,05 15,13 14,63 49,94 

ET7 ET7 10,82 0,31 23,97 10,71 <0,05 14,4 14,7 45,6 

ET15 ET15 11,59 0,31 23,97 10,71 <0,05 14,4 14,7 45,6 

GAEC DE 

GROSSART 

GG1 GG1 0,75 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GG2 GG2 9,85 0,24 30,03 11,83 <0,05 18,25 14,72 45,7 

GG3 GG3 18,21 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GG4 GG4 2,18 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GG5 GG5 2,33 0,6 43,26 17,89 <0,05 38,76 24,98 73,84 

GG7 
GG7-1 0,05 0,24 30,03 11,83 <0,05 18,25 14,72 45,7 

GG7-2 11,71 0,24 30,03 11,83 <0,05 18,25 14,72 45,7 

GG8 GG8 5,86 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GG9 GG9 2,06 0,24 30,03 11,83 <0,05 18,25 14,72 45,7 

GG11 GG11 0,68 0,24 30,03 11,83 <0,05 18,25 14,72 45,7 

GG13 GG13 1,65 0,24 30,03 11,83 <0,05 18,25 14,72 45,7 

GG14 
GG14-1 5,67 0,35 67,16 19,95 0,07 43,83 21,54 77,11 

GG14-2 2,6 0,35 67,16 19,95 0,07 43,83 21,54 77,11 

GG95 

GG95-1 10,14 0,35 67,16 19,95 0,07 43,83 21,54 77,11 

GG95-2 14,78 0,35 67,16 19,95 0,07 43,83 21,54 77,11 

GG95-3 2,97 0,35 67,16 19,95 0,07 43,83 21,54 77,11 

GG97 GG97 4,03 0,24 27,61 11,66 <0,05 18,39 13,21 45,8 

GG98 GG98 5,22 0,24 30,03 11,83 <0,05 18,25 14,72 45,7 

GG99 GG99 1,43 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GG101 GG101 1,74 0,27 29,56 10,18 <0,05 17,24 14,41 45,36 

GG102 GG102 3,71 0,24 27,61 11,66 <0,05 18,39 13,21 45,8 

GG103 GG103 3,76 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GG104 GG104 0,72 0,35 67,16 19,95 0,07 43,83 21,54 77,11 

GG105 
GG105-1 7,91 0,6 43,26 17,89 <0,05 38,76 24,98 73,84 

GG105-2 4,33 0,6 43,26 17,89 <0,05 38,76 24,98 73,84 

GG106 GG106 5,16 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GG107 
GG107-1 0,04 0,24 27,61 11,66 <0,05 18,39 13,21 45,8 

GG107-2 9,34 0,24 27,61 11,66 <0,05 18,39 13,21 45,8 

GG108 GG108 1,71 0,24 27,61 11,66 <0,05 18,39 13,21 45,8 

GG110 GG110 3,15 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GG112 GG112 6,07 0,27 29,56 10,18 <0,05 17,24 14,41 45,36 

GAEC DU 

VILLAGE 

GV1 
GV1-1 4,44 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

GV1-2 14,19 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

GV2 GV2 11,49 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

GV3 GV3 16,41 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

GV5 GV5 3,46 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV6 GV6 3,32 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV8 GV8 15,98 0,28 26,72 13,31 <0,05 16,5 16,95 52,34 

GV9 
GV9-1 3,33 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV9-2 23,64 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV10 GV10 2,67 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV12 GV12 0,7 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV13 GV13 1,49 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV14 
GV14-1 0,64 0,31 38,91 13,98 <0,05 22,94 16,37 50,25 

GV14-2 5,63 0,31 38,91 13,98 <0,05 22,94 16,37 50,25 

GV15 GV15 8,76 0,31 38,91 13,98 <0,05 22,94 16,37 50,25 

GV16 GV16 0,47 0,31 38,91 13,98 <0,05 22,94 16,37 50,25 

GV17 GV17 4,47 0,31 38,91 13,98 <0,05 22,94 16,37 50,25 

GV18 GV18 0,47 0,31 38,91 13,98 <0,05 22,94 16,37 50,25 

GV19 GV19 0,44 0,31 38,91 13,98 <0,05 22,94 16,37 50,25 

GV20 GV20 7,24 0,31 38,91 13,98 <0,05 22,94 16,37 50,25 

GV22 GV22 11,49 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GV23 GV23 6,09 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GV24 
GV24-1 3,08 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV24-2 9,67 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV25 GV25 2,07 0,31 23,97 10,71 <0,05 14,4 14,7 45,6 

GV26 GV26 12,76 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV27 GV27 1,78 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV28 GV28 1,22 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 
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Exploitation Ilot Parcelles Surface (ha) Cadmium Chrome Cuivre Mercure Nickel Plomb Zinc 

GV30 GV30 0,39 0,28 26,72 13,31 <0,05 16,5 16,95 52,34 

GV31 GV31 0,33 0,28 26,72 13,31 <0,05 16,5 16,95 52,34 

GV32 GV32 1,45 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV33 GV33 1,23 0,31 23,97 10,71 <0,05 14,4 14,7 45,6 

GV34 
GV34-1 0,54 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV34-2 4,79 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV35 GV35 3,2 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV36 GV36 10,54 0,28 26,27 10,26 <0,05 15,22 14,67 44,66 

GV37 
GV37-1 0,49 0,28 26,27 10,26 <0,05 15,22 14,67 44,66 

GV37-2 7,6 0,28 26,27 10,26 <0,05 15,22 14,67 44,66 

GV39 
GV39-1 0,1 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV39-2 2,19 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV40 GV40 7,86 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV41 GV41 1,88 0,28 26,27 10,26 <0,05 15,22 14,67 44,66 

GV42 GV42 1,78 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV43 GV43 0,19 0,28 24,94 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

GV44 GV44 1,43 0,28 26,72 13,31 <0,05 16,5 16,95 52,34 

GV48 GV48 3,47 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GV49 GV49 15,76 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV51 GV51 4,08 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV52 GV52 5,25 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV53 GV53 11,95 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GV55 GV55 4,87 0,6 43,26 17,89 <0,05 38,76 24,98 73,84 

GV56 GV56 2,31 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GV58 GV58 0,9 0,28 24,91 10,28 <0,05 14,46 14,06 45,21 

GV59 GV59 1,97 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

GV107 GV107 7,1 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV121 GV121 3,46 0,33 33,96 15,38 0,06 21,43 18,98 57,94 

GV150 GV150 2,94 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV161 GV161 5,53 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GV162 GV162 6,81 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GV163 GV163 4,29 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GV164 GV164 0,93 0,29 46,52 12,67 <0,05 26,48 14,36 49,62 

GV166 GV166 10,55 0,26 21,63 9,24 <0,05 13,49 13,94 42,47 

GAEC 

LESAFFRE 

GL1 GL1 1,21 0,23 24,37 8,89 <0,05 13,63 14,93 44,9 

GL2 GL2 12,15 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL3 GL3 1,65 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL4 GL4 2,73 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL5 GL5 3,87 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL6 GL6 2,1 0,23 24,37 8,89 <0,05 13,63 14,93 44,9 

GL7 GL7 1,33 0,24 25,56 10,88 <0,05 14,28 32,55 46,03 

GL8 GL8 0,48 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL10 GL10 9,85 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL11 GL11 7,68 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL12 GL12 0,31 0,23 24,37 8,89 <0,05 13,63 14,93 44,9 

GL13 GL13 3,95 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL14 GL14 9,74 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL16 GL16 2,51 0,22 33,43 13,21 <0,05 20,52 14,61 48,24 

GL17 GL17 2,62 0,22 33,43 13,21 <0,05 20,52 14,61 48,24 

GL18 GL18 3,11 0,22 33,43 13,21 <0,05 20,52 14,61 48,24 

GL19 GL19 1,41 0,22 33,43 13,21 <0,05 20,52 14,61 48,24 

GL20 GL20 3,64 0,22 33,43 13,21 <0,05 20,52 14,61 48,24 

GL21 GL21 2,27 0,22 33,43 13,21 <0,05 20,52 14,61 48,24 

GL22 GL22 3,06 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL23 GL23 0,91 0,22 33,43 13,21 <0,05 20,52 14,61 48,24 

GL24 GL24 1,34 0,24 25,56 10,88 <0,05 14,28 32,55 46,03 

GL25 GL25 16,93 0,24 25,56 10,88 <0,05 14,28 32,55 46,03 

GL26 GL26 2,29 0,24 25,56 10,88 <0,05 14,28 32,55 46,03 

GL27 GL27 2,05 0,24 25,56 10,88 <0,05 14,28 32,55 46,03 

GL28 GL28 1,88 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL29 GL29 10,27 0,24 29,03 14,61 <0,05 14,11 15,51 50,37 

GL30 GL30 4,9 0,24 29,03 14,61 <0,05 14,11 15,51 50,37 

GL31 GL31 1,52 0,24 29,03 14,61 <0,05 14,11 15,51 50,37 

GL33 GL33 3,37 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL34 GL34 5,67 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL43 GL43 7,91 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL44 GL44 1,4 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL45 GL45 0,79 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 
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GL46 GL46 1,78 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL47 GL47 0,64 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL48 GL48 13,16 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL49 GL49 0,59 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL50 GL50 1 0,24 25,56 10,88 <0,05 14,28 32,55 46,03 

GL52 GL52 3,65 0,24 25,56 10,88 <0,05 14,28 32,55 46,03 

GL54 
GL54-1 0,4 0,23 24,37 8,89 <0,05 13,63 14,93 44,9 

GL54-2 3,36 0,23 24,37 8,89 <0,05 13,63 14,93 44,9 

GL55 GL55 1,98 0,23 24,37 8,89 <0,05 13,63 14,93 44,9 

GL56 GL56 9,59 0,23 24,37 8,89 <0,05 13,63 14,93 44,9 

GL57 GL57 5,97 0,35 33,2 13,27 <0,05 21,97 17,05 57,66 

GL58 GL58 2,37 0,26 39,96 10,83 <0,05 21,3 13,72 44,7 

GL59 GL59 0,74 0,24 25,56 10,88 <0,05 14,28 32,55 46,03 

SCEA 

CHAMILLAR

D 

SC1 SC1 3,95 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC2 

SC2-1 0,65 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC2-2 1,7 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC2-3 5,81 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC4 
SC4-1 1,64 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC4-2 0,24 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC5 SC5 1,66 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC6 SC6 8,76 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC7 SC7 25,3 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC8 
SC8-1 0,14 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC8-2 16,86 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC9 SC9 5,99 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC12 SC12 10,09 0,28 26,52 12,44 <0,05 17,3 15,37 50,57 

SC13 SC13 5,59 0,29 31,82 15,84 <0,05 21,46 17,08 59,26 

SC14 SC14 2,98 0,29 24,73 12,72 <0,05 15,31 16,26 52,36 

SC15 SC15 0,68 0,29 31,82 15,84 <0,05 21,46 17,08 59,26 

SC16 SC16 0,7 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC17 SC17 8,96 0,29 31,82 15,84 <0,05 21,46 17,08 59,26 

SC18 SC18 5,33 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC19 SC19 1,4 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC20 SC20 2,6 0,26 24,35 19,18 0,06 14,71 41,64 56,15 

SC21 SC21 10,66 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC22 SC22 5,09 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC23 SC23 12,56 0,28 26,52 12,44 <0,05 17,3 15,37 50,57 

SC24 SC24 1,34 0,29 24,73 12,72 <0,05 15,31 16,26 52,36 

SC25 SC25 1,2 0,24 28,13 14,29 <0,05 19,76 16,03 49,18 

SC26 SC26 5,13 0,26 25,94 11,42 <0,05 15,81 14,71 47,49 

SC27 
SC27-1 1,46 0,33 24,41 11,56 <0,05 14,63 15,38 49,01 

SC27-2 0,54 0,33 24,41 11,56 <0,05 14,63 15,38 49,01 

SC28 SC28 10,17 0,33 24,41 11,56 <0,05 14,63 15,38 49,01 

SC29 SC29 4,07 0,33 24,41 11,56 <0,05 14,63 15,38 49,01 

SC30 SC30 10,77 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC31 SC31 3,35 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC32 SC32 1,19 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC33 SC33 6,81 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC34 SC34 4,02 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC35 SC35 5,1 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC37 SC37 0,76 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC38 SC38 1,79 0,26 27,17 12,07 <0,05 17,4 15,91 48,51 

SC40 SC40 12,91 0,33 24,41 11,56 <0,05 14,63 15,38 49,01 

 

Exclusions réglementaires liées à la réglementation des installations classées 

La SAS MéthaTernois est soumise au régime de l’enregistrement au titre de la rubrique 2781-2 de la 

nomenclature des Installations Classées pour la Protection de l’Environnement (ICPE) et à l’arrêté du 

12 août 2010 modifié relatif aux prescriptions générales applicables aux installations classées de 

méthanisation relevant du régime de l’enregistrement au titre de la rubrique n°2781 de la 

nomenclature des ICPE. 

H.3.4.1 Distances d’épandage à respecter 

Les distances minimales entre, d’une part, les îlots d’épandage du digestat, et, d’autre part, toute 

habitation ou local habituellement occupé par des tiers, les stades ou les terrains de camping 
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agréés, à l’exception des terrains de camping à la ferme, sont fixées par l’arrêté du 12 août 2010 

modifié et présentées dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°72. Distances minimales réglementaires à respecter lors des activités d’épandage d’une 

unité de méthanisation soumise à enregistrement au titre de la rubrique n°2781 

Nature des activités à protéger Distance minimale 

Habitation ou local habituellement occupé par des 

tiers, stades ou terrains de camping hors camping à la 

ferme 

50 mètres 

15 mètres en cas d’enfouissement direct 

Points de prélèvement d’eau destinée à 

l’alimentation des collectivités humaines ou des 

particuliers 

50 mètres 

Lieux publics de baignades et plages 200 mètres 

Piscicultures et zones conchylicoles 500 mètres en amont 

Cours d’eau 

35 mètres 

10 mètres si une bande enherbée ou boisée de 

10 mètres ne recevant aucun intrant est implantée 

de façon permanente en bordure des cours d’eau 
 

L’étude menée dans le cadre de cette demande d’enregistrement a montré qu’il n’existe pas : 

- de lieux de baignade et de plage à moins de 200 mètres des parcelles du plan d’épandage ; 

- de pisciculture et de zones conchylicoles à moins de 500 mètres des parcelles d’épandage. 

 

Treize forages sont cependant concernés par leur proximité avec des îlots du plan d’épandage. 

 

La localisation des exclusions recensées pour le parcellaire d’épandage de la SAS MéthaTernois se 

trouve en Annexe 15-4. 
 

H.3.4.2 Délais d’enfouissement 

L’épandage est effectué par enfouissement direct, par pendillards ou par un dispositif équivalent 

permettant de limiter les émissions atmosphériques d’ammoniac. 

 

De plus, l’épandage de digestat est interdit :  

- sur les sols pris en masse par le gel ou enneigés, sur les sols inondés ou détrempés, sur les sols 

non utilisés en vue d’une production agricole ; 

- sur les terrains présentant une pente supérieure à 7 % dans le cas des digestats liquides, sauf 

s’il est mis en place des dispositifs prévenant tout risque d’écoulement et de ruissellement 

vers les cours d’eau ; 

- pendant les périodes de forte pluviosité. 
 

H.3.4.3 Synthèse des distances à respecter lors de l’épandage dans le cadre de la 

réglementation des Installations Classées pour la Protection de l’Environnement 

Les distances d’épandages à respecter dans cadre du plan d’épandage de la SAS MéthaTernois 

au regard de la réglementation des Installations Classées et de l’arrêté du 12 août 2010 modifié sont 

présentées dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°73. Synthèses des distances d’épandage à respecter pour la SAS MéthaTernois dans le 

cadre de la réglementation des installations classées (Arrêté du 12 août 2010 modifié) 

Nature des activités à protéger Digestat brut liquide 

Habitation ou local habituellement occupé par des tiers, stades ou terrains de 

camping hors camping à la ferme 
50 mètres 

Points de prélèvement d’eau destinée à l’alimentation des collectivités humaines ou 

des particuliers 
50 mètres 

Cours d’eau 35 mètres 
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Exclusions liées à la Directive Nitrate (Programme d’Action National : PAN) 

H.3.5.1 Type de fertilisant produit par la SAS MéthaTernois 

L’arrêté du 19 décembre 2011 modifié relatif au programme d’actions national à mettre en œuvre 

dans les zones vulnérables afin de réduire la pollution des eaux par les nitrates d’origine agricole 

établit un classement des fertilisants azotés en trois classes distinctes : 

- Fertilisants de type I : engrais organiques, de rapport C/N > 8. Exemple : fumier ; 

- Fertilisants de type II : engrais organiques, de rapport C/N < 8. Exemple : lisier ; 

- Fertilisants de type III : engrais minéraux. 

 

Les digestats bruts de méthanisation sont considérés en tant que fertilisant de type II. Le rapport C/N 

du digestat brut de la SAS MéthaTernois est de 4,9. 

 

La SAS MéthaTernois produit du digestat brut liquide, classé fertilisant de type II par l’arrêté du 19 

décembre 2011 modifié. 

 

H.3.5.2 Distances d’épandage en situation de sol pentu à proximité des cours d’eau 

L’arrêté du 19 décembre 2011 modifié relatif au programme d’actions national à mettre en œuvre 

dans les zones vulnérables afin de réduire la pollution des eaux par les nitrates d’origine agricole 

établit les règles d’épandage en situation de sol pentu. 

 

L’épandage est interdit en zone vulnérable dans les 100 premiers mètres à proximité des cours d’eau 

pour des pentes supérieures à 10 % pour les fertilisants azotés liquides et à 15 % pour les autres 

fertilisants. Sans préjudice des dispositions prévues au 1° par rapport aux cours d’eau, il est toutefois 

autorisé dès lors qu’une bande enherbée ou boisée, pérenne, continue et non fertilisée d’au moins 

5 mètres de large est présente en bordure de cours d’eau. 

 

Le digestat produit par la SAS MéthaTernois est concerné par l’interdiction d’épandre dans les 

100 premiers mètres à proximité des cours d’eau pour des pentes supérieures à 10 %. Seul l’îlot GL23 

du plan d’épandage de la SAS MéthaTernois est concerné par cette exclusion. 

 

Autres exclusions 

H.3.6.1 Périmètres de protection de captages 

Plusieurs captages pour alimentation en eau potable sont recensés à proximité des îlots du plan 

d’épandage.  

 

Les surfaces des îlots présents dans le périmètre de protection rapproché des captages ont été 

exclues du plan d’épandage. 

 

H.3.6.2 Risque inondation 

Le Plan de Prévention des Risques Naturels (PPRN), créé par la loi du 2 février 1995 et défini par les 

articles L562-1 et suivants du Code de l’Environnement établit un maillage de zones potentiellement 

soumises aux risques naturels. Il définit une réglementation et des prescriptions propres à ce zonage.  

 

Parmi les risques recensés, le risque inondation fait l’objet d’un Plan de Prévention des Risques 

Inondations (PPRI). Il réglemente l’occupation et l’utilisation des sols dans les zones considérées 

comme « à risque inondation ».   

 

Parmi les 34 communes du plan d’épandage, 22 communes ne sont pas concernées par un Plan de 

Prévention des Risques Naturels (PPRN) inondation : BERMICOURT, BRIAS, CONTEVILLE-EN-TERNOIS, 

CROIX-EN-TERNOIS, FEBVIN-PALFART, FIEFS, FREVENT, HERNICOURT, HESTRUS, HEUCHIN, HEZECQUES, 

HUCLIER, LIGNY-SAINT-FLOCHEL, MAISNIL, MAIZIERES, MATRINGHEM, OSTREVILLE, ROELLECOURT, 

SAINT-MICHEL-SUR-TERNOISE, SAINT-POL-SUR-TERNOISE, TROISVAUX, VINCLY. 

 

Les autres communes sont concernées par les PPRI présentés dans le tableau suivant. 
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Tableau n°74. Plan de prévention du risque inondation sur les communes du plan d’épandage 

Plan de Prévention du Risque Inondation (PPRI) Cartographie Communes d’épandage concernées 

PPRI de la vallée 

de la Lawe 

PPRI prescrit le 01/10/2013 et en 

application anticipée 
Oui 

BAJUS, DIEVAL, LA THIEULOYE, 

MAGNICOURT-EN-COMTE, MONCHY-

BRETON 
PPRI de la vallée 

de Clarence 
PPRI prescrit le 01/09/2014 Non 

BOURS, NEDONCHEL, PRESSY, SACHIN, 

SAINS-LES-PERNES, TANGRY, VALHUON 

 

Seul le plan de prévention du risque inondation de la vallée de la Lawe dispose d’une cartographie 

permettant de localiser le parcellaire d’épandage au regard du risque inondation. 

 

Aucun îlot du plan d’épandage n’appartient au PPRI de la vallée de la Lawe. La cartographie 

suivante permet de visualiser les différents îlots du plan d’épandage par rapport aux zones 

inondables en fonction de l’aléa. 

 

Cartographie n°15.  Localisation des parcelles du plan d’épandage par rapport aux zones 

inondables 

 
 

H.3.6.1 Choix de l’exploitant 

Certaines surfaces sont exclues du plan d’épandage par choix de l’exploitant. 1,72 hectare a été 

exclu du plan d’épandage, car il s’agit de surfaces non exploitées. 

  

Synthèse de l’aptitude à l’épandage et des exclusions  

Les exclusions pour l’épandage du digestat brut liquide représentent une surface de : 

- 32,61 hectares d’exclusions liées à la proximité d’habitations (50 mètres) ; 

- 1,37 hectare d’exclusions liées à la proximité de points de prélèvement d’eau destinée à 

l’alimentation des collectivités humaines ou des particuliers (50 mètres) ; 

- 0,33 hectare d’exclusions liées à la proximité de cours d’eau (35 mètres) ; 

- 3,55 hectares d’exclusions liées à un périmètre de protection rapproché d’un captage ; 
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- 7,99 hectares d’exclusions liées à une pente supérieure à 7% ; 

- 0,91 hectare d’exclusions liées à une pente de plus de 10% dans les 100 premiers mètres d’un 

cours d’eau ; 

- 0,72 hectare d’exclusions par choix de l’exploitant. 

 

La surface potentiellement épandable est ainsi de 1 154,72 hectares pour le digestat brut liquide. Le 

détail par îlot est présenté dans le tableau en pages suivantes. 
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Tableau n°75. Synthèse des exclusions pour le digestat brut liquide 

Exploitation Ilot Parcelle Commune 
Occupation 

du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

Exclusion 

liée à 

l’aptitude à 

l’épandag

e 

Exclusion réglementaire ICPE 
Directive 

Nitrates 
Périmètre 

rapproché 

Choix de 

l’exploitan

t 

SPE Digestat 

Surface 

Potentiellement 

Epandable (ha) 

Habita

tion 

(50 m) 

Point de 

prélèvement 

d’eau (50 m) 

Cours 

d’eau 

(35 m) 

Pente 

7% 

Pente 10 

% 

EARL CLAY 

CANNESSON 

ECL2 

ECL2-1 BRIAS Prairie 1,97 0 0,8 0 0 0 0 0 0 1,17 

ECL2-2 BRIAS 
Surface non 

exploitée 
0,13 0 0,13 0 0 0 0 0 0,13 0* 

ECL2-3 BRIAS Jachère 0,25 0 0 0 0 0 0 0 0 0,25 

ECL2-4 BRIAS Jachère 0,24 0 0,02 0 0 0 0 0 0 0,22 

ECL2-5 BRIAS Jachère 0,81 0 0,26 0 0 0 0 0 0 0,55 

ECL2-6 BRIAS Culture 6,4 0 0,23 0 0 0 0 0 0 6,17 

ECL2-7 BRIAS Culture 34,71 0 0,4 0 0 0 0 0 0 34,31 

ECL3 ECL3 BRIAS Culture 78,42 0 0 0 0 0 0 0 0 78,42 

ECL4 ECL4 
BRIAS, 

VALHUON 
Culture 4,34 0 0 0 0 0 0 0 0 4,34 

ECL6 ECL6 
MONCHY-

BRETON 
Culture 6,97 0 0 0 0 0 0 0 0 6,97 

ECL7 ECL7 
MONCHY-

BRETON 
Culture 17,2 0 1,13 0 0 0 0 0 0 16,07 

ECL8 ECL8 
MAGNICOURT-

EN-COMTE 
Culture 8,86 0 0 0 0 0 0 0 0 8,86 

ECL9 ECL9 LA THIEULOYE Culture 2,49 0 0 0 0 0 0 0 0 2,49 

ECL10 ECL10 OSTREVILLE Culture 9,03 0 0,83 0 0 0 0 0 0 8,2 

Total EARL CLAY CANNESSON 171,82 0 3,8 0 0 0 0 0 0,13 168,02 

EARL DU 

CLOCHER 

ECH2 ECH2 BOURS Culture 2,94 0 0 0 0 0 0 0 0 2,94 

ECH3 ECH3 VALHUON Culture 8,69 0 0 0 0 0 0 0 0 8,69 

ECH4 

ECH4-1 VALHUON Prairie 3,09 0 0,6 0,06 0 0 0 0 0 2,48* 

ECH4-2 
HUCLIER, 

VALHUON 
Culture 26,27 0 0 0 0 0 0 0 0 26,27 

ECH5 

ECH5-1 VALHUON 
Surface non 

exploitée 
0,02 0 0 0 0 0 0 0 0,02 0 

ECH5-2 
HUCLIER, 

VALHUON 
Culture 14,28 0 0 0 0 0 0 0 0 14,28 

ECH6 ECH6 VALHUON Prairie 2,38 0 0,09 0 0 0 0 0 0 2,29 

ECH8 ECH8 VALHUON Prairie 0,87 0 0,11 0 0 0 0 0 0 0,76 

ECH10 ECH10 
SAINS-LES-

PERNES 
Culture 0,82 0 0 0 0 0 0 0 0 0,82 

ECH11 ECH11 
SAINS-LES-

PERNES 
Culture 3,78 0 0 0 0 0 0 0 0 3,78 

ECH12 ECH12 FIEFS Culture 2,22 0 0 0 0 0 0 0 0 2,22 

ECH13 ECH13 TROISVAUX Culture 8,36 0 0 0 0 0 0 0 0 8,36 

ECH14 ECH14 HUCLIER Prairie 4,12 0 0,87 0 0 0 0 0 0 3,25 
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Exploitation Ilot Parcelle Commune 
Occupation 

du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

Exclusion 

liée à 

l’aptitude à 

l’épandag

e 

Exclusion réglementaire ICPE 
Directive 

Nitrates 
Périmètre 

rapproché 

Choix de 

l’exploitan

t 

SPE Digestat 

Surface 

Potentiellement 

Epandable (ha) 

Habita

tion 

(50 m) 

Point de 

prélèvement 

d’eau (50 m) 

Cours 

d’eau 

(35 m) 

Pente 

7% 

Pente 10 

% 

ECH15 ECH15 HUCLIER Culture 6,65 0 0 0,05 0 0 0 0 0 6,6 

ECH16 ECH16 HUCLIER Prairie 2,38 0 0 0 0 0 0 0 0 2,38 

ECH101 ECH101 VALHUON Culture 14,11 0 0 0 0 0 0 0 0 14,11 

ECH102 

ECH102-

1 
BOURS Prairie 3,36 0 0 0 0 0 0 0 0 3,36 

ECH102-

2 
BOURS Culture 13,18 0 0 0 0 0 0 0 0 13,18 

ECH103 ECH103 VALHUON Prairie 0,82 0 0 0 0 0 0 0 0 0,82 

Total EARL DU CLOCHER 118,34 0 1,67 0,11 0 0 0 0 0,02 116,59 

EARL 

TERRASOLA 

ET2 ET2 OSTREVILLE Culture 9,51 0 0,21 0 0 0 0 0 0 9,3 

ET3 ET3 OSTREVILLE Culture 1,58 0 0 0 0 0 0 0 0 1,58 

ET4 ET4 OSTREVILLE Culture 8,34 0 0 0 0 0 0 0 0 8,34 

ET5 ET5 OSTREVILLE Culture 5,35 0 0 0 0 0 0 0 0 5,35 

ET6 ET6 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 2,89 0 0 0 0 0 0 0 0 2,89 

ET7 ET7 DIEVAL Culture 10,82 0 0 0 0 0 0 0 0 10,82 

ET15 ET15 LA THIEULOYE Culture 11,59 0 0 0 0 0 0 0 0 11,59 

Total EARL TERRASOLA 50,08 0 0,21 0 0 0 0 0 0 49,87 

GAEC DE 

GROSSART 

GG1 GG1 BRIAS Prairie 0,75 0 0 0 0 0 0 0 0 0,75 

GG2 GG2 BRIAS Culture 9,85 0 0 0 0 0 0 0 0 9,85 

GG3 GG3 BRIAS Culture 18,21 0 0 0 0 0 0 0 0 18,21 

GG4 GG4 VALHUON Culture 2,18 0 0 0 0 0 0 0 0 2,18 

GG5 GG5 TROISVAUX Culture 2,33 0 0 0 0 0 0 0 0 2,33 

GG7 
GG7-1 BRIAS 

Surface non 

exploitée 
0,05 0 0 0 0 0 0 0 0,05 0 

GG7-2 BRIAS Culture 11,71 0 0 0 0 0 0 0 0 11,71 

GG8 GG8 BRIAS Culture 5,86 0 0,34 0 0 0 0 0 0 5,52 

GG9 GG9 BRIAS Prairie 2,06 0 0,26 0,01 0 0 0 1,6 0 0,23* 

GG11 GG11 BRIAS Prairie 0,68 0 0 0 0 0 0 0,68 0 0 

GG13 GG13 BRIAS Culture 1,65 0 0 0 0 0 0 0 0 1,65 

GG14 

GG14-1 BRIAS Prairie 5,67 0 0,42 0 0 0 0 0 0 5,25 

GG14-2 BRIAS 
Prairie 

temporaire 
2,6 0 0 0 0 0 0 0 0 2,6 

GG95 

GG95-1 
BRIAS, 

TROISVAUX 
Prairie 10,14 0 0,55 0 0 0 0 0 0 9,59 

GG95-2 BRIAS Culture 14,78 0 0 0 0 0 0 0 0 14,78 

GG95-3 TROISVAUX Culture 2,97 0 0 0 0 0 0 0 0 2,97 

GG97 GG97 BRIAS Prairie 4,03 0 0 0 0 0 0 0 0 4,03 
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Exploitation Ilot Parcelle Commune 
Occupation 

du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

Exclusion 

liée à 

l’aptitude à 

l’épandag

e 

Exclusion réglementaire ICPE 
Directive 

Nitrates 
Périmètre 

rapproché 

Choix de 

l’exploitan

t 

SPE Digestat 

Surface 

Potentiellement 

Epandable (ha) 

Habita

tion 

(50 m) 

Point de 

prélèvement 

d’eau (50 m) 

Cours 

d’eau 

(35 m) 

Pente 

7% 

Pente 10 

% 

GG98 GG98 BRIAS Culture 5,22 0 0,59 0 0 0 0 0 0 4,63 

GG99 GG99 BRIAS Prairie 1,43 0 0,88 0 0 0 0 0 0 0,55 

GG101 GG101 
CROIX-EN-

TERNOIS 
Prairie 1,74 0 0,62 0 0 0 0 0 0 1,12 

GG102 GG102 
HERNICOURT, 

TROISVAUX 
Prairie 3,71 0 0,29 0 0 0 0 0 0 3,42 

GG103 GG103 TROISVAUX Culture 3,76 0 0 0 0 0 0 0 0 3,76 

GG104 GG104 TROISVAUX Culture 0,72 0 0,09 0 0 0 0 0 0 0,63 

GG105 

GG105-

1 
TROISVAUX Prairie 7,91 0 1,03 0 0 0 0 0 0 6,88 

GG105-

2 
TROISVAUX Culture 4,33 0 0 0 0 0 0 0 0 4,33 

GG106 GG106 TROISVAUX Culture 5,16 0 0 0 0 0 0 0 0 5,16 

GG107 

GG107-

1 
TROISVAUX 

Surface non 

exploitée 
0,04 0 0 0 0 0 0 0 0,04 0 

GG107-

2 
TROISVAUX Culture 9,34 0 0 0 0 0 0 0 0 9,34 

GG108 GG108 TROISVAUX Culture 1,71 0 0 0 0 0 0 0 0 1,71 

GG110 GG110 TROISVAUX Prairie 3,15 0 0 0 0 0 0 0 0 3,15 

GG112 GG112 BERMICOURT Culture 6,07 0 0 0,03 0 0 0 0 0 6,04 

Total GAEC DE GROSSART 149,81 0 5,07 0,04 0 0 0 2,28 0,09 142,37 

GAEC DU 

VILLAGE 

GV1 
GV1-1 VALHUON Prairie 4,44 0 1,61 0,03 0 0 0 0 0 2,83* 

GV1-2 VALHUON Culture 14,19 0 0,36 0 0 0 0 0 0 13,83 

GV2 GV2 VALHUON Culture 11,49 0 0 0 0 0 0 0 0 11,49 

GV3 GV3 VALHUON Culture 16,41 0 0 0 0 0 0 0 0 16,41 

GV5 GV5 BOURS Culture 3,46 0 0 0 0 0 0 0 0 3,46 

GV6 GV6 TANGRY Culture 3,32 0 0 0 0 0 0 0 0 3,32 

GV8 GV8 
MONCHY-

BRETON 
Culture 15,98 0 0 0 0 0 0 0 0 15,98 

GV9 

GV9-1 
MONCHY-

BRETON 
Prairie 3,33 0 1,16 0,35 0 0 0 0 0 2,15* 

GV9-2 
MONCHY-

BRETON 
Culture 23,64 0 0,25 0 0 0 0 0 0 23,39 

GV10 GV10 HUCLIER Culture 2,67 0 0 0 0 0 0 0 0 2,67 

GV12 GV12 
MONCHY-

BRETON 
Culture 0,7 0 0 0 0 0 0 0 0 0,7 

GV13 GV13 OSTREVILLE Culture 1,49 0 0,31 0 0 0 0 0 0 1,18 

GV14 GV14-1 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Prairie 0,64 0 0 0 0 0 0 0 0 0,64 
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Exploitation Ilot Parcelle Commune 
Occupation 

du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

Exclusion 

liée à 

l’aptitude à 

l’épandag

e 

Exclusion réglementaire ICPE 
Directive 

Nitrates 
Périmètre 

rapproché 

Choix de 

l’exploitan

t 

SPE Digestat 

Surface 

Potentiellement 

Epandable (ha) 

Habita

tion 

(50 m) 

Point de 

prélèvement 

d’eau (50 m) 

Cours 

d’eau 

(35 m) 

Pente 

7% 

Pente 10 

% 

GV14-2 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 5,63 0 0 0 0 0 0 0 0 5,63 

GV15 GV15 TROISVAUX Culture 8,76 0 0 0 0 0 0 0 0 8,76 

GV16 GV16 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 0,47 0 0,17 0 0 0 0 0 0 0,3 

GV17 GV17 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 4,47 0 0 0 0 0 0 0 0 4,47 

GV18 GV18 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Prairie 0,47 0 0,03 0 0 0 0 0 0 0,44 

GV19 GV19 TROISVAUX Prairie 0,44 0 0,29 0 0 0 0 0 0 0,15 

GV20 GV20 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 7,24 0 0 0 0 0 0 0 0 7,24 

GV22 GV22 HUCLIER Culture 11,49 0 0 0 0 0 0 0 0 11,49 

GV23 GV23 HUCLIER Culture 6,09 0 0 0 0 0 0 0 0 6,09 

GV24 GV24-1 HUCLIER Prairie 3,08 0 0,6 0 0 0 0 0 0 2,48 
 GV24-2 HUCLIER Culture 9,67 0 0 0 0 0 0 0 0 9,67 

GV25 GV25 BAJUS Culture 2,07 0 0 0 0 0 0 0 0 2,07 

GV26 GV26 
MONCHY-

BRETON 
Culture 12,76 0 0,08 0 0 0 0 0 0 12,68 

GV27 GV27 
MONCHY-

BRETON 
Prairie 1,78 0 0,19 0 0 0 0 0 0 1,59 

GV28 GV28 
MONCHY-

BRETON 
Culture 1,22 0 0 0 0 0 0 0 0 1,22 

GV30 GV30 
MONCHY-

BRETON 
Prairie 0,39 0 0,3 0 0 0 0 0 0 0,09 

GV31 GV31 
MONCHY-

BRETON 
Prairie 0,33 0 0,32 0,04 0 0 0 0 0 0,01* 

GV32 GV32 VALHUON Culture 1,45 0 0 0 0 0 0 0 0 1,45 

GV33 GV33 LA THIEULOYE Culture 1,23 0 0 0 0 0 0 0 0 1,23 

GV34 GV34-1 BOURS Prairie 0,54 0 0 0 0 0 0 0 0 0,54 
 GV34-2 BOURS Culture 4,79 0 0 0 0 0 0 0 0 4,79 

GV35 GV35 BOURS Culture 3,2 0 0 0 0 0 0 0 0 3,2 

GV36 GV36 VALHUON Culture 10,54 0 0 0 0 0 0 0 0 10,54 

GV37 
GV37-1 VALHUON Prairie 0,49 0 0,47 0 0 0 0 0 0 0,02 

GV37-2 VALHUON Culture 7,6 0 0,14 0 0 0 0 0 0 7,46 

GV39 
GV39-1 VALHUON 

Surface non 

exploitée 
0,1 0 0 0 0 0 0 0 0,1 0 

GV39-2 VALHUON Culture 2,19 0 0 0 0 0 0 0 0 2,19 

GV40 GV40 VALHUON Culture 7,86 0 0 0 0 0 0 0 0 7,86 

GV41 GV41 VALHUON Culture 1,88 0 0,37 0 0 0 0 0 0 1,51 
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Exploitation Ilot Parcelle Commune 
Occupation 

du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

Exclusion 

liée à 

l’aptitude à 

l’épandag

e 

Exclusion réglementaire ICPE 
Directive 

Nitrates 
Périmètre 

rapproché 

Choix de 

l’exploitan

t 

SPE Digestat 

Surface 

Potentiellement 

Epandable (ha) 

Habita

tion 

(50 m) 

Point de 

prélèvement 

d’eau (50 m) 

Cours 

d’eau 

(35 m) 

Pente 

7% 

Pente 10 

% 

GV42 GV42 BOURS Culture 1,78 0 0 0 0 0 0 0 0 1,78 

GV43 GV43 VALHUON Prairie 0,19 0 0,18 0 0 0 0 0 0 0,01 

GV44 GV44 
MAGNICOURT-

EN-COMTE 
Culture 1,43 0 0 0 0 0 0 0 0 1,43 

GV48 GV48 HUCLIER Culture 3,47 0 0 0 0 0 0 0 0 3,47 

GV49 GV49 HUCLIER Culture 15,76 0 0 0 0 0 0 0 0 15,76 

GV51 GV51 VALHUON Culture 4,08 0 0 0 0 0 0 0 0 4,08 

GV52 GV52 HUCLIER Culture 5,25 0 0 0 0 0 0 0 0 5,25 

GV53 GV53 

CONTEVILLE-

EN-TERNOIS, 

HUCLIER 

Culture 11,95 0 0 0 0 0 0 0 0 11,95 

GV55 GV55 TROISVAUX Culture 4,87 0 0 0 0 0 0 0 0 4,87 

GV56 GV56 
SAINS-LES-

PERNES 
Culture 2,31 0 0 0 0 0 0 0 0 2,31 

GV58 GV58 VALHUON Prairie 0,9 0 0,44 0 0 0 0 0 0 0,46 

GV59 GV59 PRESSY Culture 1,97 0 0 0 0 0 0 0 0 1,97 

GV107 GV107 HUCLIER Culture 7,1 0 0 0 0 0 0 0 0 7,1 

GV121 GV121 TROISVAUX Culture 3,46 0 0 0 0 0 0 0 0 3,46 

GV150 GV150 HUCLIER Culture 2,94 0 0 0 0 0 0 0 0 2,94 

GV161 GV161 HESTRUS Culture 5,53 0 0,79 0 0 0 0 0 0 4,74 

GV162 GV162 
HESTRUS, 

TANGRY 
Culture 6,81 0 0 0 0 0 0 0 0 6,81 

GV163 GV163 HESTRUS Culture 4,29 0 0 0 0 0 0 0 0 4,29 

GV164 GV164 HESTRUS Culture 0,93 0 0,33 0 0 0 0 0 0 0,6 

GV166 GV166 HESTRUS Culture 10,55 0 0 0 0 0 0 0 0 10,55 

Total GAEC DU VILLAGE 315,56 0 8,39 0,42 0 0 0 0 0,1 307,05 

GAEC 

LESAFFRE 

GL1 GL1 FIEFS Culture 1,21 0 0 0 0 0 0 0 0 1,21 

GL2 GL2 FIEFS Culture 12,15 0 0 0 0 0 0 0 0 12,15 

GL3 GL3 FIEFS Culture 1,65 0 0 0 0 0 0 0 0 1,65 

GL4 GL4 FIEFS Prairie 2,73 0 0 0 0 0 0 0 0 2,73 

GL5 GL5 FIEFS Prairie 3,87 0 0,24 0 0 0 0 0 0 3,63 

GL6 GL6 FIEFS Culture 2,1 0 0,05 0 0 0 0 0 0 2,05 

GL7 GL7 FIEFS Prairie 1,33 0 0,58 0 0 0 0 0 0 0,75 

GL8 GL8 FIEFS Prairie 0,48 0 0,11 0 0 0 0 0 0 0,37 

GL10 GL10 FIEFS Culture 9,85 0 0 0 0 0 0 0 0 9,85 

GL11 GL11 FIEFS Culture 7,68 0 0 0 0 0 0 0 0 7,68 

GL12 GL12 FIEFS Culture 0,31 0 0 0 0 0 0 0 0 0,31 

GL13 GL13 FIEFS Prairie 3,95 0 0 0 0 0 0 0 0 3,95 
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Exploitation Ilot Parcelle Commune 
Occupation 

du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

Exclusion 

liée à 

l’aptitude à 

l’épandag

e 

Exclusion réglementaire ICPE 
Directive 

Nitrates 
Périmètre 

rapproché 

Choix de 

l’exploitan

t 

SPE Digestat 

Surface 

Potentiellement 

Epandable (ha) 

Habita

tion 

(50 m) 

Point de 

prélèvement 

d’eau (50 m) 

Cours 

d’eau 

(35 m) 

Pente 

7% 

Pente 10 

% 

GL14 GL14 FIEFS Prairie 9,74 0 0,44 0 0 0,36 0 0 0 8,94 

GL16 GL16 HEUCHIN Culture 2,51 0 0 0 0 0 0 0 0 2,51 

GL17 GL17 HEUCHIN Culture 2,62 0 0 0 0 0 0 0 0 2,62 

GL18 GL18 HEUCHIN Culture 3,11 0 0 0 0 0 0 0 0 3,11 

GL19 GL19 HEUCHIN Prairie 1,41 0 0 0 0 0 0 0 0 1,41 

GL20 GL20 HEUCHIN Culture 3,64 0 0 0 0 0 0 0 0 3,64 

GL21 GL21 HEUCHIN Culture 2,27 0 0 0 0 0 0 0 0 2,27 

GL22 GL22 FIEFS Culture 3,06 0 0 0 0 0 0 0 0 3,06 

GL23 GL23 HEUCHIN Prairie 0,91 0 0 0 0,27 0,91 0,91 0 0 0* 

GL24 GL24 FIEFS Prairie 1,34 0 0,63 0 0 0 0 0 0 0,71 

GL25 GL25 FIEFS Culture 16,93 0 0,64 0 0 0 0 0 0 16,29 

GL26 GL26 FIEFS Culture 2,29 0 0,32 0 0 0 0 0 0 1,97 

GL27 GL27 FIEFS Prairie 2,05 0 1,23 0 0 0 0 0 0 0,82 

GL28 GL28 FIEFS Prairie 1,88 0 0,18 0 0 0 0 0 0 1,7 

GL29 GL29 FIEFS Culture 10,27 0 0 0 0 0 0 0 0 10,27 

GL30 GL30 FIEFS Culture 4,9 0 0 0 0 0,91 0 0 0 3,99 

GL31 GL31 FIEFS Culture 1,52 0 0 0 0 0,07 0 0 0 1,45 

GL33 GL33 SACHIN Culture 3,37 0 0 0 0 0 0 0 0 3,37 

GL34 GL34 FIEFS Culture 5,67 0 0 0 0 0,17 0 0 0 5,5 

GL43 GL43 MATRINGHEM Culture 7,91 0 0 0 0 0 0 0 0 7,91 

GL44 GL44 VINCLY Culture 1,4 0 0 0 0 0 0 0 0 1,4 

GL45 GL45 MATRINGHEM Culture 0,79 0 0 0 0 0 0 0 0 0,79 

GL46 GL46 MATRINGHEM Culture 1,78 0 0 0 0 0 0 0 0 1,78 

GL47 GL47 HEZECQUES Jachère 0,64 0 0 0 0 0 0 0 0 0,64 

GL48 GL48 
FIEFS, SAINS-

LES-PERNES 
Culture 13,16 0 0 0 0 0 0 0 0 13,16 

GL49 GL49 FIEFS Culture 0,59 0 0 0 0 0 0 0 0 0,59 

GL50 GL50 FIEFS Prairie 1 0 0,53 0 0 0 0 0 0 0,47 

GL52 GL52 FIEFS Prairie 3,65 0 1,42 0 0 0 0 0 0 2,23 

GL54 
GL54-1 FIEFS Jachère 0,4 0 0 0 0 0 0 0 0 0,4 

GL54-2 FIEFS Culture 3,36 0 0 0 0 0 0 0 0 3,36 

GL55 GL55 NEDONCHEL Culture 1,98 0 0 0 0,06 0 0 0 0 1,92 

GL56 GL56 FIEFS Prairie 9,59 0 0 0 0 0 0 0 0 9,59 

GL57 GL57 
FEBVIN-

PALFART 
Culture 5,97 0 0 0 0 0 0 0 0 5,97 

GL58 GL58 FIEFS Culture 2,37 0 0 0 0 0 0 0 0 2,37 

GL59 GL59 FIEFS Culture 0,74 0 0 0 0 0 0 0 0 0,74 
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Exploitation Ilot Parcelle Commune 
Occupation 

du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

Exclusion 

liée à 

l’aptitude à 

l’épandag

e 

Exclusion réglementaire ICPE 
Directive 

Nitrates 
Périmètre 

rapproché 

Choix de 

l’exploitan

t 

SPE Digestat 

Surface 

Potentiellement 

Epandable (ha) 

Habita

tion 

(50 m) 

Point de 

prélèvement 

d’eau (50 m) 

Cours 

d’eau 

(35 m) 

Pente 

7% 

Pente 10 

% 

Total GAEC LESAFFRE 182,13 0 6,37 0 0,33 2,42 0,91 0 0 173,28 

SCEA 

CHAMILLARD 

SC1 SC1 

SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE, 

SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 

Culture 3,95 0 0,79 0 0 1,05 0 0 0 2,71* 

SC2 

SC2-1 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 
Prairie 0,65 0 0,46 0 0 0,5 0 0 0 0,09* 

SC2-2 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 
Prairie 1,7 0 0,84 0,49 0 0,51 0 0,43 0 0,23* 

SC2-3 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 
Culture 5,81 0 1,43 0 0 0,92 0 0,84 0 3,48* 

SC4 

SC4-1 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 
Culture 1,64 0 0,39 0 0 0 0 0 0 1,25 

SC4-2 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 

Surface non 

exploitée 
0,24 0 0,16 0 0 0 0 0 0,24 0* 

SC5 SC5 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 
Culture 1,66 0 0 0 0 0 0 0 0 1,66 

SC6 SC6 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 
Culture 8,76 0 0 0 0 0 0 0 0 8,76 

SC7 SC7 

ROELLECOURT, 

SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 

Culture 25,3 0 0,75 0 0 0,72 0 0 0 24,02* 

SC8 

SC8-1 ROELLECOURT 
Surface non 

exploitée 
0,14 0 0 0 0 0 0 0 0,14 0 

SC8-2 

ROELLECOURT, 

SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 

Culture 16,86 0 0 0 0 0 0 0 0 16,86 

SC9 SC9 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 
Culture 5,99 0 0 0 0 0 0 0 0 5,99 

SC12 SC12 FREVENT Culture 10,09 0 0 0 0 0 0 0 0 10,09 

SC13 SC13 
LIGNY-SAINT-

FLOCHEL 
Culture 5,59 0 0 0 0 0 0 0 0 5,59 

SC14 SC14 
LIGNY-SAINT-

FLOCHEL 
Culture 2,98 0 0 0 0 0 0 0 0 2,98 

SC15 SC15 
LIGNY-SAINT-

FLOCHEL 
Culture 0,68 0 0 0 0 0 0 0 0 0,68 

SC16 SC16 
LIGNY-SAINT-

FLOCHEL 
Culture 0,7 0 0,42 0 0 0 0 0 0 0,28 

SC17 SC17 
LIGNY-SAINT-

FLOCHEL 
Culture 8,96 0 0,19 0 0 0 0 0 0 8,77 

SC18 SC18 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 5,33 0 0,23 0 0 0 0 0 0 5,1 
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Exploitation Ilot Parcelle Commune 
Occupation 

du sol 

Surface 

totale 

(ha) 

Exclusion 

liée à 

l’aptitude à 

l’épandag

e 

Exclusion réglementaire ICPE 
Directive 

Nitrates 
Périmètre 

rapproché 

Choix de 

l’exploitan

t 

SPE Digestat 

Surface 

Potentiellement 

Epandable (ha) 

Habita

tion 

(50 m) 

Point de 

prélèvement 

d’eau (50 m) 

Cours 

d’eau 

(35 m) 

Pente 

7% 

Pente 10 

% 

SC19 SC19 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 1,4 0 0 0 0 0 0 0 0 1,4 

SC20 SC20 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 2,6 0 0,05 0 0 0 0 0 0 2,55 

SC21 SC21 

SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE, 

SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 

Culture 10,66 0 0 0 0 0 0 0 0 10,66 

SC22 SC22 
SAINT-MICHEL-

SUR-TERNOISE 
Culture 5,09 0 0 0 0 0 0 0 0 5,09 

SC23 SC23 MAIZIERES Culture 12,56 0 0 0 0 0 0 0 0 12,56 

SC24 SC24 MAIZIERES Culture 1,34 0 0 0 0 0 0 0 0 1,34 

SC25 SC25 
SAINT-POL-SUR-

TERNOISE 
Culture 1,2 0 0 0 0 0 0 0 0 1,2 

SC26 SC26 OSTREVILLE Culture 5,13 0 0 0 0 0 0 0 0 5,13 

SC27 SC27-1 MAISNIL Prairie 1,46 0 0,81 0 0 0 0 0 0 0,65 
 SC27-2 MAISNIL Culture 0,54 0 0 0 0 0 0 0 0 0,54 

SC28 SC28 MAISNIL Culture 10,17 0 0 0 0 0 0 0 0 10,17 

SC29 SC29 MAISNIL Culture 4,07 0 0 0 0 0 0 0 0 4,07 

SC30 SC30 ROELLECOURT Culture 10,77 0 0 0 0 0 0 0 0 10,77 

SC31 SC31 ROELLECOURT Culture 3,35 0 0 0 0 0 0 0 0 3,35 

SC32 SC32 ROELLECOURT Culture 1,19 0 0,04 0 0 0 0 0 0 1,15 

SC33 SC33 ROELLECOURT Culture 6,81 0 0,11 0 0 0 0 0 0 6,7 

SC34 SC34 ROELLECOURT Culture 4,02 0 0,43 0,31 0 0 0 0 0 2,98* 

SC35 SC35 ROELLECOURT Culture 5,1 0 0 0 0 0 0 0 0 5,1 

SC37 SC37 ROELLECOURT Prairie 0,76 0 0 0 0 0,08 0 0 0 0,68 

SC38 SC38 ROELLECOURT Culture 1,79 0 0 0 0 1,79 0 0 0 0 

SC40 SC40 MAISNIL Culture 12,91 0 0 0 0 0 0 0 0 12,91 

Total SCEA CHAMILLARD 209,95 0 7,1 0,8 0 5,57 0 1,27 0,38 197,54 

Total Plan d’épandage 1197,69 0 32,61 1,37 0,33 7,99 0,91 3,55 0,72 1 154,72 

 

Remarque : (*) Certaines exclusions se recoupent ce qui explique que la surface totale exclue est différente de la somme des exclusions. 
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DIMENSIONNEMENT DU PLAN D’EPANDAGE 

Ce paragraphe permet de démontrer de l'adéquation entre les surfaces agricoles maîtrisées par les 

exploitants ou mises à sa disposition par des prêteurs de terre et les flux de digestats à épandre 

conformément à l’arrêté du 12 août 2010 modifié. 

 

Evaluation des quantités d’éléments fertilisants à épandre sur la SPE 

La SAS MéthaTernois produira annuellement les quantités d’éléments fertilisants présentées dans le 

tableau suivant. 

 

Tableau n°76. Quantité d’éléments fertilisants épandables apportés par les effluents 

Effluent 
Rejets (kg/an) 

Azote N Phosphore P2O5  Potasse K2O 

Digestat brut liquide 137 867 66 683 121 548 

 

Assolement moyen 

L’assolement moyen sur les parcelles du plan d’épandage est présenté dans le tableau ci-après. 

L’assolement sur la SAU est présenté puis ramené, par une règle de 3, à la SPE de 1153,72 hectares 

définie pour le digestat brut liquide. 

 

Tableau n°77. Assolement moyen du parcellaire du plan d’épandage de la SAS MéthaTernois 

Exploitation Culture 
Surface moyenne sur 

la SAU (ha) 

Surface moyenne estimée sur 

la SPE Digestat (ha) 

EARL CLAY 

CANNESSON 

Blé 105,50 103,88 

Orge de printemps 20,98 20,66 

Betterave sucrière 32,89 32,38 

Pomme de terre 9,05 8,91 

Prairie permanente 1,97 1,17 

Jachère 1,30 1,02 

Surface non exploitée 0,13 0,00 

Total  171,82 168,02 

EARL DU 

CLOCHER 

Blé 40,00 39,98 

Orge d'hiver 8,37 8,37 

Colza 8,00 8,00 

Betterave fourragère 0,90 0,90 

Betterave sucrière 5,75 5,75 

Pomme de terre 8,50 8,50 

Maïs ensilage 29,78 29,77 

Prairie permanente 17,02 15,34 

Surface non exploitée 0,02 0,00 

Total  118,34 116,59 

EARL TERRASOLA 

Blé 16,17 16,10 

Betterave sucrière 11,59 11,54 

Pomme de terre 22,32 22,23 

Total  50,08 49,87 

GAEC DE 

GROSSART 

Blé 48,61 48,13 

Colza 5,70 5,64 

Betterave fourragère 1,95 1,93 

Pois de conserve 6,17 6,11 

Betterave sucrière 5,96 5,90 

Pomme de terre 8,92 8,83 

Maïs ensilage 28,54 28,26 

Prairie temporaire 2,60 2,60 

Prairie permanente 41,27 34,97 

Surface non exploitée 0,09 0,00 

Total  149,81 142,37 
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Exploitation Culture 
Surface moyenne sur 

la SAU (ha) 

Surface moyenne estimée sur 

la SPE Digestat (ha) 

GAEC DU 

VILLAGE 

Blé 136,84 135,56 

Orge de printemps 10,93 10,82 

Haricot 18,16 17,99 

Colza 43,52 43,11 

Lin fibre 20,05 19,86 

Pois protéagineux 10,99 10,89 

Pomme de terre 15,49 15,34 

Maïs ensilage 38,73 38,37 

Prairie temporaire 3,72 3,69 

Prairie permanente 17,02 11,41 

Surface non exploitée 0,10 0,00 

Total  315,56 307,05 

GAEC LESAFFRE 

Blé 64,37 63,33 

Orge d'hiver 20,06 19,74 

Colza 8,25 8,12 

Betterave sucrière 16,93 16,66 

Lin fibre 4,90 4,82 

Maïs ensilage 21,60 21,25 

Prairie temporaire 1,05 1,03 

Prairie permanente 43,93 37,30 

Jachère 1,04 1,04 

Total  182,13 173,28 

SCEA 

CHAMILLARD 

Blé 62,71 59,92 

Colza 15,75 15,05 

Lin fibre 18,68 17,85 

Betterave sucrière 27,68 26,45 

Pomme de terre 41,37 39,53 

Maïs ensilage 0,66 0,63 

Pois de conserve 37,14 35,49 

Prairie temporaire 1,00 0,96 

Prairie permanente 4,57 1,65 

Surface non exploitée 0,38 0,00 

Total  209,95 197,54 

 

Couverture des exportations en éléments fertilisants 

Par défaut de précision de l’arrêté du 12 août 2010 modifié, les modalités de calcul du bon 

dimensionnement du plan d’épandage utilisées dans ce rapport sont celles présentées dans l’arrêté 

du 27 décembre 2013 relatif aux prescriptions générales applicables aux installations classées pour 

la protection de l'environnement soumises à autorisation sous les rubriques n°s 2101, 2102 et 2111. 

 

Sur la base de cette référence, le bon dimensionnement est considéré comme effectif dès lors que 

les apports organiques pris en compte ne couvrent pas la totalité des exportations par les cultures, 

sur la surface potentielle d’épandage (SPE). 

 

H.4.3.1 Eléments fertilisants organiques pris en compte 

Conformément à l’annexe de l’arrêté du 27 décembre 2013 modifié : « Ainsi, la quantité d'azote 

issue des animaux et destinée à être épandue mécaniquement ou par les animaux eux-mêmes 

s'obtient en multipliant les effectifs mentionnés ci-dessus par les valeurs de production d'azote 

épandable par l'animal fixées en annexe II de l'arrêté du 19 décembre 2011 susvisé. Cette quantité 

est corrigée, le cas échéant, par soustraction des quantités d'azote issues d'effluents d'élevage 

normés ou homologués et exportés et par addition des quantités d'azote issues d'effluents d'élevage 

venant des tiers, ainsi que par soustraction de l'azote abattu par traitement. » 

 

Les effluents d’élevages des associés sont entièrement méthanisés par la SAS MéthaTernois, donc 

seuls les effluents bovins épandus par les animaux eux-mêmes, correspondant aux déjections au 

pâturage, sont apportés sur le parcellaire d’épandage.  
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Ainsi, les éléments à prendre en compte pour l’évaluation du bon dimensionnement du plan 

d’épandage sont les éléments suivants : 

- Epandage de 28 136 tonnes de digestats bruts liquides provenant de la SAS MéthaTernois ; 

- Epandage par les animaux eux-mêmes d’effluents bovins provenant des élevages des 

associés ; les effluents maitrisés en bâtiment sont 100% méthanisés. 

 

Tableau n°78. Quantité d’éléments fertilisants pris en compte pour l’évaluation du bon 

dimensionnement du plan d’épandage 

Poste kg N 

Digestat brut liquide 137 867 

Autres apports organiques issus des élevages bovins 11 358 

Total éléments fertilisants pris en compte pour le calcul du dimensionnement 149 225 

 

H.4.3.2 Couverture des exportations 

 Exportations par les cultures 

Les exportations d’éléments fertilisants par les cultures sont présentées dans le tableau ci-après. 

 

Les références utilisées pour estimer les exportations sont celles du tableau 4 « Exportations par les 

récoltes » de la brochure « Bilan de l'azote à l'exploitation », CORPEN 1988.  

 

Pour le calcul des exportations des cultures, l’assolement sur la SPE est pris en compte et non pas 

celui sur la SAU. 

 

Tableau n°79. Exportations des éléments fertilisants par les cultures des exploitations 

Exploitation Culture Surface (ha) SPE (ha) Rendement 
Exportation 

(kg N /unité) 

Quantité totale 

exportée (kg N /an) 

EARL CLAY 

CANNESSON 

Blé 105,50 103,88 95 q/ha 2,5 24 671 

Orge de printemps 20,98 20,66 70 q/ha 2,1 3 037 

Betterave sucrière 32,89 32,38 80 T/ha 2,0 5 181 

Pomme de terre 9,05 8,91 50 T/ha 3,5 1 559 

Prairie permanente 1,97 1,17 9 T MS/ha 25,0 263 

Jachère 1,30 1,02 - - - 0 

Surfaces non exploitées 0,13 0,00 - - - 0 

Total 171,82 168,02    34 712 

EARL DU 

CLOCHER 

Blé 40,00 39,98 95 q/ha 2,5 9 495 

Orge d'hiver 8,37 8,37 80 q/ha 2,1 1 405 

Colza 8,00 8,00 40 q/ha 3,5 1 119 

Betterave fourragère 0,90 0,90 15 T MS/ha 1,5 20 

Betterave sucrière 5,75 5,75 80 T/ha 2,0 920 

Pomme de terre 8,50 8,50 50 T/ha 3,5 1 487 

Maïs ensilage 29,78 29,77 16 T MS/ha 12,5 5 953 

Prairie permanente 17,02 15,34 9 T MS/ha 25,0 3 452 

Surfaces non exploitées 0,02 0,00 - - - 0 

Total 118,34 116,59    23 851 

EARL 

TERRASOLA 

Blé 16,17 16,10 95 q/ha 2,5 3 824 

Betterave sucrière 11,59 11,54 80 T/ha 2,0 1 847 

Pomme de terre 22,32 22,23 50 T/ha 3,5 3 890 

Total 50,08 49,87    9 561 

GAEC DE 

GROSSART 

Blé 48,61 48,13 95 q/ha 2,5 11 430 

Colza 5,70 5,64 40 q/ha 3,5 790 

Betterave fourragère 1,95 1,93 15 T MS/ha 1,5 43 

Pois de conserve 6,17 6,11 80 q/ha 3,6 1 759 

Betterave sucrière 5,96 5,90 80 T/ha 2,0 944 

Pomme de terre 8,92 8,83 50 T/ha 3,5 1 546 

Maïs ensilage 28,54 28,26 16 T MS/ha 12,5 5 651 

Prairie temporaire 2,60 2,60 9 T MS/ha 25,0 585 

Prairie permanente 41,27 34,97 9 T MS/ha 25,0 7 868 
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Exploitation Culture Surface (ha) SPE (ha) Rendement 
Exportation 

(kg N /unité) 

Quantité totale 

exportée (kg N /an) 

Surfaces non exploitées 0,09 0,00 - - - 0 

Total 149,81 142,37    30 617 

GAEC DU 

VILLAGE 

Blé 136,84 135,56 95 q/ha 2,5 32 196 

Orge de printemps 10,93 10,82 70 q/ha 2,1 1 591 

Haricot 18,16 17,99 100 q/ha 3,4 6 117 

Colza 43,52 43,11 40 q/ha 3,5 6 035 

Lin fibre 20,05 19,86 8 T MS/ha 10,0 1 589 

Pois protéagineux 10,99 10,89 80 q/ha 5,0 4 356 

Pomme de terre 15,49 15,34 50 T/ha 3,5 2 685 

Maïs ensilage 38,73 38,37 16 T MS/ha 12,5 7 674 

Prairie temporaire 3,72 3,69 9 T MS/ha 25,0 830 

Prairie permanente 17,02 11,41 9 T MS/ha 25,0 2 567 

Surfaces non exploitées 0,10 0,00 - - - 0 

Total 315,56 307,05    65 640 

GAEC 

LESAFFRE 

Blé 64,37 63,33 95 q/ha 2,5 15 040 

Orge d'hiver 20,06 19,74 80 q/ha 2,1 3 316 

Colza 8,25 8,12 40 q/ha 3,5 1 136 

Betterave sucrière 16,93 16,66 80 T/ha 2,0 2 665 

Lin fibre 4,90 4,82 8 T MS/ha 10,0 386 

Maïs ensilage 21,60 21,25 16 T MS/ha 12,5 4 250 

Prairie temporaire 1,05 1,03 9 T MS/ha 25,0 232 

Prairie permanente 43,93 37,30 9 q/ha 25,0 8 393 

Jachère 1,04 1,04 - - - 0 

Total 182,13 173,28    35 418 

SCEA 

CHAMILLARD 

Blé 62,71 59,92 95 q/ha 2,5 14 232 

Colza 15,75 15,05 40 q/ha 3,5 2 107 

Lin fibre 18,68 17,85 8 T MS/ha 10,0 1 428 

Betterave sucrière 27,68 26,45 80 T/ha 2,0 4 231 

Pomme de terre 41,37 39,53 50 T/ha 3,5 6 919 

Maïs ensilage 0,66 0,63 16 T MS/ha 12,5 126 

Pois de conserve 37,14 35,49 80 q/ha 3,6 10 222 

Prairie temporaire 1,00 0,96 9 T MS/ha 25,0 215 

Prairie permanente 4,57 1,65 9 T MS/ha 25,0 371 

Surfaces non exploitées 0,38 0,00 - - - 0 

Total 209,95 197,54    39 852 

TOTAL PLAN D'EPANDAGE 1 197,69 1 154,72    239 651 

 

 Bon dimensionnement du plan d’épandage : couverture des exportations des 

cultures par les apports organiques 

Le taux de couverture entre les apports organiques et les exportations est présenté dans le tableau 

ci-après. 

 

Tableau n°80. Taux de couverture des exportations des cultures par les effluents épandus sur le 

parcellaire d’épandage 

Exploitation Apports organiques Exportations par les cultures 

EARL CLAY Digestat 20 680 kg N/an 34 712 

Taux de couverture 59,6% 

EARL DU CLOCHER 
Digestat 11 029 kg N/an 

23 851 
Effluents bovins 4 007 kg N/an 

Taux de couverture 63,0% 

EARL TERRASOLA Digestat 6 893 kg N/an 9 561 

Taux de couverture 72,1% 

GAEC DE GROSSART 
Digestat 16 544 kg N/an 

30 617 
Effluents bovins 5 205 kg N/an 

Taux de couverture 71,0% 
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Exploitation Apports organiques Exportations par les cultures 

GAEC DU VILLAGE 
Digestat 41 360 kg N/an 

65 640 
Effluents bovins 1 381 kg N/an 

Taux de couverture 65,1% 

GAEC LESAFFRE 
Digestat 16 544 kg N/an 

35 418 
Effluents bovins 765 kg N/an 

Taux de couverture 48,9% 

SCEA CHAMILLARD Digestat 24 816 kg N/an 39 852 

Taux de couverture 62,3% 

TOTAL PLAN D'EPANDAGE 149 225  kg N/an 62,27% 

 

Les apports organiques ne couvrent pas totalement les exportations en azote à 100 %. Le recours 

aux engrais minéraux en tant que complément, permet d’ajuster la fertilisation aux besoins de la 

culture. 

 

Couverture des besoins des cultures 

Pour le calcul de la couverture des besoins des cultures par les apports organiques, basé sur le 

respect de la recommandation du SATEGE Hauts-de-France de rester sous le seuil de 60 % de 

couverture des besoins des cultures par les apports organiques, à l’échelle de la SAU du plan 

d’épandage, sont pris en compte :  

- Pour les apports organiques : l’azote organique apporté par la SAS MéthaTernois ; 

- Pour les besoins des cultures :  

o Les besoins par unité fournis par le GREN Hauts-de-France ; 

o L’assolement sur la SAU du plan d’épandage. 

 

Les besoins en azote des cultures pour les rendements recherchés, correspondant aux rendements 

moyens réalisés sur les cinq dernières années, sont présentés dans le tableau ci-après. 

 

Tableau n°81. Besoin en azote des cultures (Source : GREN Hauts-de-France) 

Exploitation Culture Surface (ha) Rendement Besoins / unité 
Besoins totaux sur la SAU 

(kg N/an) 

EARL CLAY 

CANNESSON 

Blé 105,50 95 q/ha 3 kg/q 30 068 

Orge de printemps 20,98 70 q/ha 2,5 kg/q 3 672 

Betterave sucrière 32,89 80 T/ha 220 kg/ha 7 236 

Pomme de terre 9,05 50 T/ha 250 kg/ha 2 263 

Prairie permanente 1,97 9 T MS/ha 25 kg/ha 49 

Jachère 1,30 - - - - 0 

Surfaces non exploitées 0,13 - - - - 0 

Total 171,82         43 287 

EARL DU 

CLOCHER 

Blé 40,00 95 q/ha 3 kg/q 11 400 

Orge d'hiver 8,37 80 q/ha 2,5 kg/q 1 674 

Colza 8,00 40 q/ha 7 kg/q 2 240 

Betterave fourragère 0,90 15 T/ha 260 kg/ha 234 

Betterave sucrière 5,75 80 T/ha 220 kg/ha 1 265 

Pomme de terre 8,50 50 T/ha 250 kg/ha 2 125 

Maïs ensilage 29,78 16 T MS/ha 13 kg/T MS 6 194 

Prairie permanente 17,02 9 T MS/ha 25 kg/ha 426 

Surfaces non exploitées 0,02 - - - - 0 

Total 118,34         25 558 

EARL 

TERRASOLA 

Blé 16,17 95 q/ha 3 kg/q 4 608 

Betterave sucrière 11,59 80 T/ha 220 kg/ha 2 550 

Pomme de terre 22,32 50 T/ha 250 kg/ha 5 580 

Total 50,08         12 738 

GAEC DE 

GROSSART 

Blé 48,61 95 q/ha 3 kg/q 13 854 

Colza 5,70 40 q/ha 7 kg/q 1 596 

Betterave fourragère 1,95 15 T MS/ha 260 kg/ha 507 

Pois de conserve 6,17 80 q/ha 270 kg/ha 1 666 
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Exploitation Culture Surface (ha) Rendement Besoins / unité 
Besoins totaux sur la SAU 

(kg N/an) 

Betterave sucrière 5,96 80 T/ha 220 kg/ha 1 311 

Pomme de terre 8,92 50 T/ha 250 kg/ha 2 230 

Maïs ensilage 28,54 16 T MS/ha 13 kg/T MS 5 936 

Prairie temporaire 2,60 9 T MS/ha 25 kg/T MS 585 

Prairie permanente 41,27 9 T MS/ha 25 kg/ha 9 286 

Surfaces non exploitées 0,09 - - - - 0 

Total 149,81         36 971 

GAEC DU 

VILLAGE 

Blé 136,84 95 q/ha 3 kg/q 38 999 

Orge de printemps 10,93 70 q/ha 2,5 kg/q 1 912 

Haricot 18,16 100 q/ha 180 kg/ha 3 269 

Colza 43,52 40 q/ha 7 kg/q 12 185 

Lin fibre 20,05 8 T MS/ha 10 kg/T MS 1 604 

Pois protéagineux 10,99 80 q/ha 270 kg/ha 2 969 

Pomme de terre 15,49 50 T/ha 250 kg/ha 3 872 

Maïs ensilage 38,73 16 T MS/ha 13 kg/T MS 8 057 

Prairie temporaire 3,72 9 T MS/ha 25 kg/T MS 837 

Prairie permanente 17,02 9 T MS/ha 25 kg/ha 426 

Surfaces non exploitées 0,10 - - - - 0 

Total 315,56         74 130 

GAEC 

LESAFFRE 

Blé 64,37 95 q/ha 3 kg/q 18 345 

Orge d'hiver 20,06 80 q/ha 2,5 kg/ha 50 

Colza 8,25 40 q/ha 7 kg/q 2 310 

Betterave sucrière 16,93 80 T/ha 220 kg/ha 3 725 

Lin fibre 4,90 8 T MS/ha 10 kg/T MS 392 

Maïs ensilage 21,60 16 T MS/ha 13 kg/T MS 4493 

Prairie temporaire 1,05 9 T MS/ha 25 kg/T MS 236 

Prairie permanente 43,93 9 q/ha 25 kg/ha 1 098 

Jachère 1,04 - - - - 0 

Total 182,13         30 650 

SCEA 

CHAMILLARD 

Blé 62,71 95 q/ha 3 kg/q 17 873 

Colza 15,75 40 q/ha 7 kg/q 4 410 

Lin fibre 18,68 8 T MS/ha 10 kg/T MS 1 495 

Betterave sucrière 27,68 80 T/ha 220 kg/ha 6 089 

Pomme de terre 41,37 50 T/ha 250 kg/ha 10 343 

Maïs ensilage 0,66 16 T MS/ha 13 kg/T MS 137 

Pois de conserve 37,14 80 q/ha 270 kg/ha 10 029 

Prairie temporaire 1,00 9 T MS/ha 25 kg/T MS 225 

Prairie permanente 4,57 9 T MS/ha 25 kg/ha 114 

Surfaces non exploitées 0,38 - - 200 kg/ha 0 

Total 209,95         50 715 

TOTAL PLAN D'EPANDAGE 1197,69    274 048 

 

Le taux de couverture entre les apports organiques et les besoins des cultures est présenté dans le 

tableau ci-après. 

 

Tableau n°82. Taux de couverture des besoins des cultures du plan d’épandage par les apports 

organiques 

Exploitation Apports organiques Besoins 

EARL CLAY Digestat 20 680 kg N/an 43 287 

Taux de couverture 47,8% 

EARL DU CLOCHER 
Digestat 11 029 kg N/an 

25 558 
Effluents bovins 4 007 kg N/an 

Taux de couverture 58,8% 

EARL TERRASOLA Digestat 6 893 kg N/an 12 738 

Taux de couverture 54,1% 

GAEC DE GROSSART 
Digestat 16 544 kg N/an 

36 971 
Effluents bovins 5 205 kg N/an 
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Exploitation Apports organiques Besoins 

Taux de couverture 58,8% 

GAEC DU VILLAGE 
Digestat 41 360 kg N/an 

74 130 
Effluents bovins 1 381 kg N/an 

Taux de couverture 57,7% 

GAEC LESAFFRE 
Digestat 16 544 kg N/an 

30 650 
Effluents bovins 765 kg N/an 

Taux de couverture 56,5% 

SCEA CHAMILLARD Digestat 24 816 kg N/an 50 715 

Taux de couverture 48,9% 

TOTAL PLAN D'EPANDAGE 149 225 kg N/an 54,45% 

 

Ainsi, les besoins des plantes en azote sont couverts à 55 % par les apports organiques issus du 

digestat de la SAS MéthaTernois, ce qui est inférieur à la valeur maximale préconisée par le SATEGE1, 

au-delà de laquelle l’équilibre de la fertilisation azotée apparaitrait comme difficile à préserver.  

 

GESTION DES EPANDAGES DES EFFLUENTS ORGANIQUES 

Intérêt agronomique des effluents 

L’épandage de digestat apporte les avantages suivants pour les parcelles des exploitants : 

- Valeur fertilisante importante ; 

- Rapport C/N inférieur à 8 pour le digestat brut : minéralisation rapide de l’azote organique ; 

- Moins agressif pour les sols (pH entre 7 et 8) ; 

- Réduction des germes pathogènes et des adventices ; 

- Valeur amendante2. 
 

Epandages d’effluents organiques et gestion de la fertilisation azotée 

La réalisation du plan prévisionnel de fumure est effectuée sur la base des références CORPEN, 

utilisées pour estimer les exportations par les cultures. Le plan prévisionnel de fumure azoté prend en 

compte l’azote apporté par les effluents via : 

- Le reliquat azoté ; 

- La minéralisation de l’humus ; 

- L’effet direct de l’apport organique. 

 

Ainsi, les effluents seront bien pris en compte dans le raisonnement de la fertilisation apportée en 

complément de cette fertilisation organique. 

 

Doses d’épandage des effluents et cultures réceptrices 

H.5.3.1 Dose d’épandage : cas général 

Le SATEGE préconise une dose maximale d’apport organique correspondant à 200 kg N/ha. Au vu 

des teneurs en azote du digestat brut liquide, la dose maximale d’épandage du digestat sur culture 

est de 40,8 m³ par hectare. 

 

H.5.3.2 Dose d’épandage : sur CIPAN 

Chaque année, la SAS MéthaTernois produira environ 28 136 tonnes de digestats bruts liquides par 

an. Les effluents produits seront épandus selon les périodes reprises dans le tableau en page 

suivante. 

 

                                                      
1 Service d’Assistance Technique à la Gestion des Epandages 
2 Capacité à réalimenter et augmenter le stock de matière organique présent dans le sol. 



SAS METHATERNOIS – Dossier de demande d’enregistrement     

 

Page 155 sur 162 

Pour les cultures de printemps (orge de printemps, betterave, pomme de terre, maïs ensilage, pois, 

lin fibre, etc.), les épandages seront effectués sur la CIPAN (moutarde ou radis) ou en sortie d’hiver. 

 

D’après l’arrêté du 19 décembre 2011 modifié, l’épandage sur CIPAN est limité à 70 kg d’azote 

efficace par hectare.  

 

Pour rappel, la teneur en azote du digestat brut liquide est de 4,9 kg N/m3. 

 

L’application de cette règle amène pour les effluents les quantités maximales suivantes apportées 

sur CIPAN. Pour renseigner ce tableau, les coefficients utilisés sont issus de l’annexe 10-1 du rapport 

du GREN d’août 2012.  

 

Tableau n°83. Quantités maximales de digestats pouvant être apportées sur CIPAN (Source : 

Chambre d’agriculture du Nord-Pas de Calais – Février 2017) 

Types d’effluents Période apport 

Culture suivant la CIPAN 

Cultures de printemps : orge de 

printemps, betterave, maïs, etc. 

Digestat 

liquide 

Coefficient d’efficacité retenu 
Août/ Septembre 

40 % 

Dose d’épandage maximum 36,0 m³/ha 

 

Les épandages sont réalisés potentiellement avant culture de printemps sur CIPAN à des doses de 

digestat n’excédant pas 36 m³ par hectare. Les épandages respectent donc bien les quantités 

maximales à apporter sur CIPAN. 

 

H.5.3.3 Synthèse des doses d’épandage 

La synthèse des doses d’épandages selon la culture sur laquelle l’effluent est épandu est présentée 

dans le tableau suivant. 

 

Tableau n°84. Synthèse des doses d’épandage 

Type de culture 
Types d’effluents 

Digestat brut liquide 

Culture d’hiver 40 m³ 

CIPAN avant culture de printemps 36 m³ 

 

Surfaces nécessaires à l’épandage 

En appliquant une dose d’épandage de 40 m3/ha, la surface nécessaire pour l’épandage du 

digestat brut liquide est de 703 hectares. 

 

Gestion des épandages : prévisionnel parcellaire 

Compte tenu de l’ensemble des éléments cités précédemment, les épandages se réaliseront selon 

le calendrier prévisionnel présenté en page suivante. Les cases cochées correspondent aux périodes 

d’épandage réalisées par l’exploitation.
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Tableau n°85. Calendrier prévisionnel des épandages pour les parcelles du plan d’épandage de la SAS MéthaTernois 

Exploitation Cultures Surface (ha) SPE (ha) 

CIPAN 

avant 

culture 

SAMO (ha) 
Dose 

(m3/ha) 

Périodes d'épandage 
Quantités 

épandues 

J F M A M J J A S O N D Digestat  (m3) 

EARL CLAY 

CANNESSON 

Blé 105,5 103,88  76,71 40                         3 068 

Orge de printemps 20,98 20,66 Oui 12,00 36                         432 

Betterave sucrière 32,89 32,38 Oui 15,00 36                         540 

Pomme de terre 9,05 8,91 Oui 5,00 36                         180 

Prairie permanente 1,97 1,17                            0 

Jachère 1,3 1,02                            0 

Surfaces non exploitées 0,13 0                            0 

EARL DU 

CLOCHER 

Blé 40 40  28,34 40                         1 133 

Orge d'hiver 8,37 8,37  5,00 40                         200 

Colza 8 8  5,00 40                         200 

Betterave fourragère 0,9 0,9 Oui                             0 

Betterave sucrière 5,75 5,75 Oui 5,00 36                         180 

Pomme de terre 8,5 8,5 Oui 5,00 36                         180 

Maïs ensilage 29,78 29,78 Oui 20,00 36                         720 

Prairie permanente 17,02 15,35  5,00 40                         200 

Surfaces non exploitées 0,02 0                            0 

EARL 

TERRASOLA 

Blé 16,17 16,10  8,00 40                         320 

Betterave sucrière 11,59 11,54 Oui 7,35 36                         265 

Pomme de terre 22,32 22,23 Oui 15,00 36                         540 

GAEC DE 

GROSSARD 

Blé 48,61 48,15  30,30 40                         1 212 

Colza 5,7 5,65  3,00 40                         120 

Betterave fourragère 1,95 1,93 Oui   36                         0 

Pois de conserve 6,17 6,11 Oui 3,00 36                         108 

Betterave sucrière 5,96 5,90 Oui 3,00 36                         108 

Pomme de terre 8,92 8,84 Oui 3,00 36                         108 

Maïs ensilage 28,54 28,27 Oui 20,00 36                         720 

Prairie temporaire 2,6 2,58                              0 

Prairie permanente 41,27 34,97  25,00 40                         1 000 

Surfaces non exploitées 0,09 0                            0 

GAEC DU 

VILLAGE 

Blé 136,84 135,56  101,35 40                         4 054 

Orge de printemps 10,93 10,82 Oui 8,00 36                         288 

Haricot 18,16 17,99 Oui 12,00 36                         432 

Colza 43,52 43,11  30,00 40                         1 200 

Lin fibre 20,05 19,86 Oui 15,00 36                         540 

Pois protéagineux 10,99 10,89 Oui 8,00 36                         288 

Pomme de terre 15,49 15,34 Oui 12,00 36                         432 
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Exploitation Cultures Surface (ha) SPE (ha) 

CIPAN 

avant 

culture 

SAMO (ha) 
Dose 

(m3/ha) 

Périodes d'épandage 
Quantités 

épandues 

J F M A M J J A S O N D Digestat  (m3) 

Maïs ensilage 38,73 38,37 Oui 28,00 36                         1 008 

Prairie temporaire 3,72 3,69                              0 

Prairie permanente 17,02 11,41  5,00 40                         200 

Surfaces non exploitées 0,10 0                              0 

GAEC 

LESAFFRE 

Blé 64,37 63,33  39,00 40                         1 560 

Orge d'hiver 20,06 19,74  12,00 40                         480 

Colza 8,25 8,12  5,00 40                         200 

Betterave sucrière 16,93 16,66 Oui 12,00 36                         432 

Lin fibre 4,9 4,82 Oui 2,00 36                         72 

Maïs ensilage 21,6 21,25 Oui 12,00 36                         432 

Prairie temporaire 1,05 1,03                              0 

Prairie permanente 43,93 37,30  5,00 40                         200 

Jachère 1,04 1,04                              0 

SCEA 

CHAMILLARD 

Blé 62,71 60,11  40,48 40                         1 619 

Colza 15,75 15,10  8,00 40                         320 

Lin fibre 18,68 17,91 Oui 12,00 36                         432 

Betterave sucrière 27,68 26,53 Oui 17,00 36                         612 

Pomme de terre 41,37 39,66 Oui 25,00 36                         900 

Maïs ensilage 0,66 0,63 Oui                             0 

Pois de conserve 37,14 35,60 Oui 25,00 36                         900 

Prairie temporaire 1,00 0,96                              0 

Prairie permanente 4,57 1,85                              0 

Surfaces non exploitées 0,38 0                              0 

TOTAL PLAN D'EPANDAGE 1197,69 1154,62     28 136 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

Période d’interdiction d’épandage 

Epandage possible de 15 jours avant l’implantation de la CIPAN, dérobée ou du couvert végétal en interculture jusqu’à 20 jours avant la destruction du couvert, 

dans la limite de 70 kg N efficace/ha 

 
Période d’épandage autorisée 



SAS METHATERNOIS – Dossier de demande d’enregistrement     

 

Page 158 sur 162 

Gestion de la qualité des épandages : modalités techniques d’épandage 

Le digestat sera épandu à l’aide de rampes à pendillards ou d’enfouisseurs. Les épandages réalisés 

à l’aide des rampes sont suivis d’un enfouissement dans les 12 heures qui suivent les opérations 

conformément aux prescriptions en zone vulnérable nitrates. 

  

Pour atteindre ce résultat, l’utilisation du matériel s’accompagnera du respect de règles 

d’épandages, notamment : 

- Épandre en conditions climatiques favorables ; 

- Interventions à des périodes adaptées aux cultures en place. 

 

S’agissant d’apport de digestat liquide, le mode de mesure des quantités apportées à chaque 

parcelle est réalisé par la connaissance du nombre de tonnes à lisier épandu par hectare de surface. 

 

Une tonne à lisier équivalant à un volume fixe (en m3), le suivi des épandages et la connaissance du 

nombre de tonnes à lisier épandues sur le parcellaire permettent facilement d’obtenir la dose 

d’épandage, soit en m3 par hectare. 

 

RESPECT DE LA DIRECTIVE NITRATES 

Le tableau suivant présente la répartition des épandages de digestat sur les parcelles du plan 

d’épandage. 

  

Tableau n°86. Répartition des épandages des effluents produits sur la SAS MéthaTernois 

Exploitation Quantité de digestat reçu par an (tonne) % de digestat reçu par an 

EARL CLAY CANNESSON 4 220 15% 

EARL DU CLOCHER 2 251 8 % 

EARL TERRASOLA 1 407 5 % 

GAEC DE GROSSART 3 376 12 % 

GAEC DU VILLAGE 8 441 30 % 

GAEC LESAFFRE 3 376 12 % 

SCEA CHAMILLARD 5 065 18 % 

Total 28 136 100 % 

 

Maîtrise des apports azotés issus des effluents d’élevage : cas général 

L’arrêté du 19 décembre 2011 modifié, relatif aux programmes d’action à mettre en œuvre en vue 

de la protection des eaux contre la pollution par les nitrates d’origine agricole précise les modalités 

de calcul de la quantité maximale d’azote dans les effluents d’élevage. 

 

Le programme d’action de ce décret fixe une quantité maximale d’azote (N) organique épandable 

selon la formule suivante : 

 

 
 

Calcul de la pression globale d’azote organique 

L’intégralité du digestat brut liquide sera épandue sur le parcellaire des 7 exploitations porteuses du 

projet, soit 28 136 tonnes de digestats par an sur 1 197,69 hectares. 

 

Les exploitants du plan d’épandage n’épandront pas d’autres produits organiques que le digestat 

produit par la SAS MéthaTernois. Pour rappel, les effluents d’élevage sont entièrement méthanisés 

par la SAS MéthaTernois. 

 Total de l’azote provenant de l’élevage 

SAU 
< 170 kg N/ha 
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Tableau n°87. Pression globale d’azote organique sur le parcellaire de chaque exploitation 

Exploitation 
SAU totale 

Azote organique produit 

l’unité de méthanisation 

Pression globale d’azote 

organique 

A B B/A 

EARL CLAY CANNESSON 171,82 20 680 120 

EARL DU CLOCHER 118,34 15 036 127 

EARL TERRASOLA 50,08 6 893 138 

GAEC DE GROSSART 149,81 21 749 145 

GAEC DU VILLAGE 315,56 42 741 135 

GAEC LESAFFRE 182,13 17 309 95 

SCEA CHAMILLARD 209,95 24 816 118 

 

Ainsi, la pression globale d’azote organique sera largement inférieure à 170 kg N/ha/an, respectant 

le seuil maximal établi par la Directive Nitrates pour les zones vulnérables, pour chaque exploitation. 

 

Respect des périodes d’épandage 

L’arrêté du 19 décembre 2011 modifié relatif au programme d’actions national à mettre en œuvre 

dans les zones vulnérables afin de réduire la pollution des eaux par les nitrates d’origine agricole 

limite les périodes d’épandage en fonction du type de culture et du type d’effluent. 

 

Il a été renforcé par l’arrêté du 30 août 2018, relatif au programme d’actions régional en vue de la 

protection des eaux contre la pollution par les nitrates d’origine agricole en Hauts-de-France. 

 

Le tableau suivant récapitule les périodes d’interdiction d’épandre les effluents de type II, dont les 

digestats bruts liquides. 

  

Tableau n°88. Périodes d’interdiction d’épandage pour la région Hauts-de-France 

Occupation des sols 
Périodes d’interdiction d’épandre 

Effluents de type II 

Non exploités Toute l’année 

Cultures implantées à l’automne ou en fin d’été  Du 1er octobre au 31 janvier 

Colza implanté à l’automne Du 15 octobre au 31 janvier 

Cultures implantées au printemps non précédées 

par une CIPAN ou une culture dérobée 
Du 1er juillet au 31 janvier 

Cultures implantées au printemps précédées par 

une CIPAN ou une culture dérobée 

Du 1er juillet au 31 janvier 

Epandage possible de 15 jours avant l’implantation de 

la CIPAN,  

dérobée ou du couvert végétal en interculture jusqu’à 

20 jours avant la destruction du couvert 

Le total des apports avant et sur la CIPAN ou la dérobée 

est limité à 70 kg d’azote efficace/ha (1) 

Prairies de plus de 6 mois, luzerne Du 15 novembre au 15 janvier  

Légumes industriels et maraîchage de plein champ 

(hors pommes de terre) 
Du 1er novembre au 31 janvier 

Autres cultures (cultures pérennes - vergers, vignes, 

et cultures porte-graines) 

Du 15 décembre au 15 janvier 

Vigne : du 1er juillet au 15 janvier 
(1) Cette limite peut être portée à 100 kg d’azote efficace/ha dans le cadre d’un plan d’épandage soumis à autorisation et 

à étude d’impact ou d’incidence, sous réserve que cette dernière démontre l’innocuité d’une telle pratique et qu’un 

dispositif de surveillance des teneurs en azote nitrique et ammoniacal des eaux lixiviées dans le périmètre d’épandage soit 

mis en place. L’épandage des effluents peu chargés est autorisé dans cette période dans la limite de 20 kg d’azote 

efficace/ha. 

 

Le paragraphe H.5.5 présente le calendrier prévisionnel des épandages réalisés pour les effluents 

produits par l’unité de méthanisation. 
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Ces périodes d’interdiction d’épandage seront respectées pour l’ensemble du parcellaire du plan 

d’épandage. 

Respect de la gestion des intercultures 

H.6.4.1 Obligations générales : programme d’actions national et renforcements apportés par 

le programme d’actions régional 

En application du paragraphe VII de l’annexe I de l’arrêté du 19 décembre 2011 modifié, les 

prescriptions suivantes s’appliquent à tout îlot cultural situé en zone vulnérable. L’arrêté du 30 août 

2018, relatif au programme d’actions régional (PAR) pour la région Hauts-de-France, a 

adapté/complété/renforcé certains points. 

 

 Intercultures longues 

La couverture des sols est obligatoire pendant les intercultures longues dans le cas général.  

 

La couverture des sols est alors obtenue soit par l’implantation d’une culture intermédiaire piège à 

nitrates pour une durée minimale de 2 mois, soit par l’implantation d’une culture dérobée, soit par 

des repousses de colza denses et homogènes spatialement. Les repousses de céréales denses et 

homogènes spatialement sont également autorisées dans la limite de 20 % des surfaces en 

interculture longue à l’échelle de l’exploitation. 

 

Dans le cas particulier des intercultures longues à la suite d’une culture de maïs grain, de sorgho ou 

de tournesol, la couverture peut être obtenue par un broyage fin des cannes de maïs grain, de 

sorgho ou de tournesol suivi d’un enfouissement des résidus dans les quinze jours suivant la récolte 

du maïs grain, du sorgho ou du tournesol. 

 

 Intercultures courtes 

La couverture des sols est également obligatoire dans les intercultures courtes entre une culture de 

colza et une culture semée à l’automne. Elle peut être obtenue par des repousses de colza denses 

et homogènes spatialement, qui doivent alors être maintenues au minimum un mois. 

 

Toutefois, sur les îlots culturaux infestés par le nématode Heterodera schachtii et recevant des 

betteraves dans la rotation, les repousses de colza peuvent être détruites toutes les trois semaines. 

L’exploitant devra tenir à disposition de l’administration les justificatifs démontrant l’infestation de 

l’îlot cultural et la présence de betterave dans la rotation. 

 

 Modalités de destruction à respecter 

La destruction chimique des cultures intermédiaires pièges à nitrates et des repousses est interdite, 

sauf sur les îlots culturaux en techniques culturales simplifiées et sur les îlots culturaux destinés à des 

légumes, à des cultures maraîchères ou à des cultures porte-graines. La destruction chimique est 

également autorisée sur les îlots culturaux infestés sur l’ensemble de l’îlot par des adventives vivaces 

sous réserve d’une déclaration à l’administration. 

 

 Modifications apportées par le PAR 

Le PAR a introduit les adaptations régionales suivantes pour cette mesure : 

- sur les îlots où la culture est récoltée après le 05/09, la couverture des sols n’est pas 

obligatoire ; 

- sur les îlots culturaux présentant des sols dont le taux d’argile est strictement supérieur à 28 %, 

la couverture de sols n’est pas obligatoire en période d’interculture longue ; toutefois, la mise 

en place d’un couvert végétal pendant la période d’interculture longue toujours être 

privilégiée à l’absence totale de couverture ; 

- sur les îlots culturaux sur lesquels un épandage de boues de papeterie est réalisé, la 

couverture du sol pendant l’interculture longue n’est pas obligatoire (sous certaines 

réserves) ; 



SAS METHATERNOIS – Dossier de demande d’enregistrement     

 

Page 161 sur 162 

- sur les îlots culturaux sur lesquels la technique du faux-semis est mise en œuvre sans 

destruction chimique afin de lutter contre les adventices, la couverture des sols en 

interculture longue n’est pas obligatoire les années où le faux-semis est réalisé après le 05/09 ; 

- pour tout autre cas, les dérogations à l’obligation d’implantation d’une couverture des sols 

dans les intercultures longues sont tolérées dans la limite de 5 % des surfaces soumises à 

l’obligation d’implantation d’une couverture. Dans les cas particuliers liés aux infestations de 

parcelles, un dépassement de ce taux peut être accordé au cas par cas par dérogation à 

solliciter auprès de la DDT(M) ; 

- pour chaque îlot cultural sur lequel la couverture des sols n’est pas obligatoire, un bilan azoté 

post-récolte sera réalisé. 

 

Le PAR a également amené des compléments à cette mesure :  

- Le couvert végétal installé pendant l’interculture longue est composé soit :  

o D’une culture intermédiaire piège à nitrates, 

o D’une culture dérobée, 

o De repousses de colza denses et homogènes spatialement. 

- Les repousses de céréales denses et homogènes spatialement, sont également autorisées 

dans la limite de 20 % des surfaces de l’exploitation en interculture longue situées en zone 

vulnérable ; 

- Les couverts végétaux composés de mélanges avec des légumineuses sont autorisés ; 

- La culture intermédiaire piège à nitrates et les repousses doivent rester en place pendant une 

période minimale de 2 mois et leur destruction ne peut pas intervenir avant le 1er novembre. 

Toutefois, un couvert monté à floraison ou à graines peut être fauché ou broyé sur sa partie 

aérienne avant cette échéance, mais à l’issue de la période minimale d’implantation de 

deux mois ; 

- L’épandage de fertilisants azotés organique sur une CIPAN est autorisé uniquement pour les 

espèces à développement rapide ou pour des mélanges d’espèces à développement 

rapide, à l’exception du mélange de légumineuses entre elles, (cf. Arrêté). Tout épandage 

de fertilisants azotés est interdit sur repousses ; 

- Les techniques culturales simplifiées mentionnées au VII 4° de l’annexe V de l’arrêté ministériel 

du 23 octobre 2013 sont définies comme des techniques d’agriculture ne faisant pas appel 

au labour durant au moins 3 années consécutives sur une parcelle. 

 

Le PAR renforce le PAN sur les points suivants :  

- Les légumineuses pures ne sont pas acceptées comme couvert végétal pendant 

l’interculture sauf pour les exploitants en agriculture biologique ou en période de  

conversion ; 

- Après culture du pois de conserve récoltée avant le 15/07, une CIPAN ou une culture 

dérobée doit être installée avant le 15/08 et maintenue jusqu’au 15/09, même si la culture 

qui suit est une culture d’hiver (à l’exception du colza et de l’escourgeon). 

 

H.6.4.2 Cas du plan d’épandage de la SAS MéthaTernois 

Sur les terres labourables, le recours à des pratiques permettant de limiter le lessivage en période 

automne/hiver est réalisé par les exploitants. 

 

En effet, les exploitants implantent systématiquement des cultures intermédiaires pièges à nitrates 

(CIPAN) avant les cultures de printemps (orge de printemps, betteraves, maïs, pomme de terre etc.) 

 

Les espèces choisies sont parmi les espèces autorisées. 

 

La destruction des CIPAN se fait au minimum 2 mois après leur implantation. 

 

Les pratiques actuellement mises en œuvre sur l’exploitation permettent donc de respecter les 

exigences du 6e programme d’actions de la Directive Nitrates : les règles nationales ainsi que le 

programme d’actions régional. 
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Respect du raisonnement de la fertilisation azotée 

H.6.5.1 Plan prévisionnel de fumure 

Ce document est réalisé chaque année par les exploitants. Il doit être établi à l’ouverture du bilan, 

et au plus tard avant le premier apport réalisé en sortie d’hiver, ou avant le deuxième apport réalisé 

en sortie d’hiver en cas de fractionnement des doses de printemps.  

 

La dose des fertilisants azotés épandus sur chaque îlot cultural localisé en zone vulnérable est limitée 

en se fondant sur l’équilibre entre les besoins prévisibles en azote des cultures et les apports et sources 

d’azote de toute nature.  

 

Le calcul de la dose prévisionnelle d’azote à apporter par les fertilisants azotés s’appuie sur la 

méthode du bilan d’azote minéral du sol prévisionnel détaillé dans la publication la plus récente du 

COMIFER et disponible sur le site internet du COMIFER 

(http://www.comifer.asso.fr/index.php/publications.html). 

 

Le calcul est basé : 

- Sur l’objectif de rendement (rendements moyens des cinq dernières campagnes en excluant 

la valeur minimale et la valeur maximale) ; 

- Par une analyse de sol sur un îlot cultural au moins pour une des 3 principales cultures 

exploitées en zone vulnérable, obligatoire chaque année pour toute exploitation ayant plus 

de 3 hectares en zone vulnérable. L’analyse porte, selon l’écriture opérationnelle de la 

méthode retenue, sur le reliquat azoté en sortie d’hiver, le taux de matière organique, ou 

encore l’azote total présent dans les horizons de sol cultivés. 

 

La réalisation par l’exploitant du plan prévisionnel de fumure azotée, le respect de sa préconisation, 

assure le bon équilibre azoté des parcelles, tout en répondant à la réglementation en vigueur dans 

le département. 

 

H.6.5.2 Cahier d’enregistrement des pratiques 

Un cahier d’enregistrement des pratiques réalisées est tenu à jour par les exploitations, incluant les 

parcelles intégrées dans le plan d’épandage. Il regroupe les informations suivantes : 

- L’identification et la surface de l’îlot cultural ; 

- Le type de sol ; 

- Les modalités de gestion de l’interculture : gestion des résidus, des repousses et dates de 

destruction, des Cultures Intermédiaires Piège A Nitrate ou des dérobées (espèce, dates 

d’implantation et de destruction, apports de fertilisants azotés) ; 

- La culture pratiquée et la date d’implantation de la culture principale ; 

- Le rendement réalisé ; 

- Pour chaque apport d’azote réalisé : 

o La date d’épandage ; 

o La superficie concernée ; 

o La nature du fertilisant azoté ; 

o La teneur en azote de l’apport ; 

o La quantité d’azote totale de l’apport ; 

- Date de récolte ou de fauche(s) pour les prairies. 

http://www.comifer.asso.fr/index.php/publications.html

